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Fariba Adelkhah et Roland Marchal, tous 
deux chercheurs au centre de recherches 
internationales de Sciences Po (CERI), ont 
été arrêtés en Iran au début du mois de 
juin 2019. Depuis lors, Roland Marchal a été 
libéré et a pu regagner la France le 21 mars 
2020. Fariba Adelkhah, elle, est toujours 
incarcérée. Elle a entamé fin décembre 
2019 une grève de la faim, conjointement 
avec l’universitaire australienne Kylie 
Moore-Gilbert, elle aussi incarcérée depuis 
quinze mois, en Iran. 

Fariba Adelkhah est née en Iran, dans 
la province du Khorassan (région située 

à la frontière de l’Afghanistan), en 1959. Elle est venue en France en 1977 
pour y accomplir ses études universitaires (à Strasbourg, puis à l’École des 
hautes études en sciences sociales). Spécialiste de l’anthropologie sociale et 
de l’anthropologie politique de l’Iran postrévolutionnaire, elle est chercheuse 
au CERI depuis 1993. Ses travaux initiaux portaient sur les femmes et la 
Révolution islamique. Son premier livre, La Révolution sous le voile. Femmes 
islamiques d’Iran (Karthala, 1991), en est issu. Ses recherches actuelles 
portent sur la circulation des clercs chiites entre l’Afghanistan, l’Iran et l’Irak. 
Chercheuse de terrain, reconnue internationalement et respectée par ses pairs, 
Fariba Adelkhah est membre des comités scientifiques des revues Iranian 
Studies et Revue des mondes musulmans et de la Méditerranée.

Fariba Adelkhah and Roland Marchal, both researchers at Sciences Po’s Center 
for International Studies (CERI), were arrested in Iran at the beginning of June 
2019. Roland Marchal was freed and returned to France on 21 March 2020. 
Fariba Adelkhah is still incarcerated. She began an indefinite hunger strike at 
the end of December 2019, together with Australian academic Kylie Moore-
Gilbert, who has also been incarcerated in Iran for 15 months. 

Fariba Adelkhah was born in the Iranian province of Khorassan (region 
bordering Afghanistan) in 1959. She came to France in 1977 to complete her 
university studies (in Strasbourg, and then at the École des hautes études 
en sciences sociales). An expert in the social anthropology and political 
anthropology of post-revolutionary Iran, she has been a researcher at CERI 
since 1993. Her initial work focused on women and the Islamic Revolution, 
resulting in her first book, La Révolution sous le voile. Femmes islamiques d’Iran 
[The Veiled Revolution. Islamic Women of Iran] (Karthala, 1991). Her current 
research focuses on the movement of Shiite clerics between Afghanistan, 
Iran, and Iraq. Fariba Adelkhah is an internationally renowned field researcher 
who is respected by her peers. She is a member of the academic committees 
of two journals: Iranian Studies and Revue des mondes musulmans et de la 
Méditerranée [Journal of Muslim worlds and the Mediterranean].

Fariba Adelkhah
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Roland Marchal est sociologue, 
chercheur CNRS au CERI depuis 1997. 
Homme de terrain, chercheur infatigable, 
méticuleux et exigeant, Roland Marchal 
est un africaniste très réputé, spécialiste 
de la Corne de l’Afrique et, plus 
particulièrement, de la Somalie.  
Il a consacré l’essentiel de son œuvre  
à l’analyse des guerres civiles en Afrique 
subsaharienne, notamment dans leur 
rapport à la formation des États. 

Ses travaux ont donné lieu à la 
publication d’ouvrages qui ont permis  
de montrer comment les guerres civiles, 

en Afrique subsaharienne et bien au-delà, sont intimement imbriquées dans 
la fabrique de l’État. Les Chemins de la guerre et de la paix. Fins de conflit en 
Afrique orientale et australe (Karthala, 1997), co-écrit avec Christine Messiant 
et Guerres et sociétés. États et violence après la Guerre froide (Karthala, 
2003), ouvrage de référence codirigé avec Pierre Hassner.

Sciences Po et les autorités françaises ont mis tout en œuvre pour que Fariba 
Adelkhah et Roland Marchal soient libérés et ce, dans un contexte politique 
iranien qui, comme chacun le sait, est particulièrement complexe. Cette 
action a permis à Roland Marchal d’être relâché. Sciences Po et les autorités 
françaises continueront d’agir pour que Fariba Adelkhah puisse, elle aussi, être 
libérée. 

Toute la communauté de Sciences Po adresse à Fariba Adelkhah, à Roland 
Marchal et à leurs proches un message d’affection et de solidarité.

Roland Marchal is a sociologist and has been a CNRS researcher at CERI since 
1997. A tireless, meticulous, and demanding field researcher, Roland Marchal is 
an eminent Africanist and expert in the Horn of Africa and, more particularly, 
Somalia. He has devoted most of his work to the analysis of civil wars in sub-
Saharan Africa and their relation to the formation of States.

His work has led to the publication of books showing how civil wars in sub-
Saharan Africa and far beyond are deeply interweaved in the State fabric, 
Les Chemins de la guerre et de la paix. Fins de conflit en Afrique orientale et 
australe (Karthala, 1997) [Paths of War and Peace. Ends of conflict in Western 
and Southern Africa], co-authored with Christine Messiant, and Guerres et 
sociétés. Etats et violence après la Guerre froide (Karthala, 2003) [Wars and 
societies. States and violence after the Cold War], a reference work co-edited 
with Pierre Hassner.

Sciences Po and the French authorities have done everything possible to 
ensure that Fariba Adelkhah and Roland Marchal are released, dealing with 
an Iranian political context that, as everyone knows, is particularly complex. 
This action enabled Roland Marchal’s release. Sciences Po and the French 
authorities will continue to push for Fariba Adelkhah’s release.

The entire Sciences Po community sends Fariba Adelkhah and Roland Marchal 
and their loved ones a message of affection and solidarity.

Roland Marchal
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Frédéric MION 
Directeur de Sciences Po
Director of Sciences Po

Deux membres de la faculté permanente de Sciences Po, Fariba 
Adelkhah et Roland Marchal, ont été arrêtés en juin 2019 en Iran. Roland 
Marchal a été libéré le 21 mars 2020. Fariba est toujours incarcérée.  
Je souhaite exprimer ici le soutien indéfectible de toute la communauté 
de Sciences Po à Fariba ainsi qu’à ses proches. Cette détention 
scandaleuse et arbitraire nous rappelle que les libertés académiques, 
bien le plus précieux des institutions de recherche, font l’objet de 
menaces croissantes et méritent d’être en permanence réaffirmées.

L’année 2019 a vu la confirmation du dynamisme de la recherche  
à Sciences Po notamment par les nombreux projets qui sont menés 
au sein de la « soufflerie » où des projets interdisciplinaires ambitieux 
sont mis à l’essai et qui a livré de nouvelles initiatives prometteuses 
notamment sur le droit et l’économie ou sur la montée des populismes. 

Les questions d’environnement et de transition écologique ont 
mobilisé notre faculté permanente pour définir, autour de Bruno 
Latour, une stratégie d’enseignement et de recherche à la hauteur 
du défi climatique, et pour mettre sur pieds, avec l’Université de 
Paris, un Centre des Politiques de la Terre où sciences humaines et 
sociales et sciences exactes joindront leurs forces pour étudier les 
transformations planétaires.

Toute notre communauté de recherche est enfin à pied d’œuvre pour 
donner corps, au travers du projet CIVICA, à la première université 
européenne dédiée aux sciences sociales, regroupant des acteurs 
majeurs de ce champ sur tout le continent, et cette belle ambition  
va nourrir les années qui viennent. 

Two members of Sciences Po’s permanent faculty – Fariba Adelkhah 
and Roland Marchal – were arrested in June 2019 in Iran. Roland 
Marchal was released on 21 March 2020. Fariba is still imprisoned.  
I wish to express here the unwavering support of the entire 
Sciences Po community for Fariba and her family. This scandalous 
and arbitrary detention reminds us that academic freedom, which  
is the most precious of research institutions, is increasing threatened 
and needs to be constantly reasserted.

The dynamism of research at Sciences Po continued to be apparent 
in 2019, notably in its many “research catalyst” projects. These are 
ambitious interdisciplinary projects that have delivered promising new 
initiatives, notably in law and economics and on the rise of populism. 

Environmental issues and the ecological transition have mobilized 
our permanent faculty to define a teaching and research strategy 
led by Bruno Latour that is up to the task of the climate challenge. 
Sciences Po and the University of Paris have created an Earth politics 
Center where the humanities and social sciences and the hard 
sciences will join forces to study global transformations.

Finally, our entire research community is working hard to develop, 
through the CIVICA project, the first European university dedicated to 
the social sciences, bringing together major players in this field across 
the continent. This worthy project will unfold over the next few years.
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Guillaume PLANTIN 
Directeur scientifique  
de Sciences Po
Research Director  
at Sciences Po

Poursuivant sa croissance et son internationalisation, notre faculté 
permanente a accueilli 17 nouveaux membres en 2019. La diversité 
de leurs parcours et de leurs talents va nous permettre de continuer 
à développer des perspectives et des connaissances nouvelles sur 
les objets de recherche communs qui sont au cœur de notre activité 
scientifique.

Sciences Po a décerné en 2019 des doctorats honoris causa  
à la sociologue Viviana Zelizer ainsi qu’à l’économiste Jo Stiglitz.  
Ils ont chacun su développer des analyses de phénomènes 
économiques importants dont l’influence s’est étendue bien  
au-delà du cercle de leur discipline. Leurs recherches ont contribué  
à structurer le débat public. Leurs trajectoires sont pour nous  
une source d’inspiration majeure. La recherche à Sciences Po  
s’est en effet depuis ses origines articulée autour de questions  
de société importantes, dans une optique résolument collective  
et interdisciplinaire. 

La cartographie de la recherche que nous avons menée et dont 
les résultats sont esquissés dans ce rapport permet de visualiser 
simplement la richesse et la densité des liens scientifiques que les 
chercheurs de Sciences Po nouent autour de leurs objets communs. 
Je ne doute pas que le projet d’université européenne CIVICA va 
donner lieu à la création de tels liens avec nos partenaires autour 
des thèmes centraux que nous avons retenus : le défi climatique, 
l’évolution des démocraties au XXIe siècle, l’avenir de l’Europe,  
et la révolution des données en sciences sociales.

Continuing its growth and internationalization, our permanent faculty 
welcomed 17 new members in 2019. Their diverse backgrounds and 
talents will allow us to develop new perspectives and knowledge  
on the shared research subjects at the heart of our scientific activity.

In 2019, Sciences Po awarded honorary doctorates to sociologist 
Viviana Zelizer and economist Joe Stiglitz. Each of them has 
developed analyses of important economic phenomena and their 
influence has extended far beyond their disciplines. Their research 
has helped shape the public debate. Their trajectories are a major 
source of inspiration for us. From the outset, research at Sciences Po 
has focused on important social issues from a firmly collective and 
interdisciplinary perspective. 

The mapping of the research we have conducted, the results  
of which are outlined in this report, provides a simple visualization 
of the richness and density of the academic fabric that Sciences Po 
researchers develop around their shared subjects. I have no doubt 
that the European CIVICA University project will give rise to the 
creation of similar links with our partners around the central themes 
we have chosen: the climate challenge, the evolution of democracies 
in the 21st century, the future of Europe, and the data revolution  
in the social sciences.

©
 D

R

 I 7



LES ÉVÉNEMENTS SCIENTIFIQUES MARQUANTS DE 2019 
SIGNIFICANT ACADEMIC EVENTS IN 2019 

Janvier 
January

MaxPo/CEVIPOF/CEE/Liepp : 
séminaire de Thomas Piketty 

« Brahmin Left vs Merchant Right: 
Rising Inequality & the Changing 

Structure of Political Conflict »

MaxPo/CEVIPOF/CEE/LIEPP: 
Thomas Piketty seminar on 

“Brahmin Left vs Merchant Right: 
Rising Inequality & the Changing 

Structure of Political Conflict”

 

Ceremony to award honorary doctorates to Viviana Zelizer 
and Joseph Stiglitz; 
Inaugural conference of the Chair on Sovereign Debt, held in the 
presence of Alexis Tsipras, former Prime Minister of Greece; 
First General Assembly of the Earth politics Center 
(Sciences Po/University of Paris); 
Symposium of the International Observatory on Religion 
“Crusades and Inquisition in the Digital Age” (CERI, Societies, 
Religions, Laicities Group/CNRS and the École pratique des 
hautes études.)

Novembre 
November

Cérémonie de remise de doctorats honoris causa  
à Viviana Zelizer et Joseph Stiglitz ; 

Conférence inaugurale de la chaire sur les dettes souveraines, en 
présence d’Alexis Tsipras, ancien Premier ministre de la Grèce ; 

Première Assemblée générale du Centre des Politiques de la 
Terre (Sciences Po/Université de Paris) ; 

Colloque de l'Observatoire international du religieux « Croisades 
et inquisition à l’ère du numérique » (CERI, Groupe Sociétés, 

Religions, Laïcités/CNRS et de l’École pratique des  
hautes études).

Juillet 
July

Conférence internationale sur le 
populisme (CEPR/Département 
d’économie)

International conference  
on populism (CEPR/Department  
of Economics)

Octobre 
October

Colloque sur  
« Le tirage au sort est-

il démocratique ? » 
(DS/Conseil 

économique, social et 
environnemental)

Symposium on “Are 
random drawings 

democratic?” (DS / 
Economic, social, 

and environmental 
advisory board)

Février 
February

Séminaire Private International 
Law as Global Governance 
sur le thème « Is Corporate 
Accountability Possible in 

Capitalism? » (EDD) ; premier 
séminaire de Transnum « Les 

nouvelles promesses des 
machines : IA et transhumanisme » 

(médialab/Liepp)

 

Private International Law  
as Global Governance seminar 
on “Is Corporate Accountability 
Possible in Capitalism?” (EDD); 
first Transnum seminar on  
“The new promises of machines: 
AI and transhumanism” 
(medialab/LIEPP)

Janvier à Avril 
January to April

Le suivi du « Grand débat national » (CEVIPOF)

Tracking the “Great national debate” (CEVIPOF)

8 I



Mars 
March

Conférence internationale et 
débat public « Building a Fair and 
Sustainable Pension Scheme: 
What are the Key Principles for 
Reform? » (OFCE)

International conference and 
public debate on “Building a Fair 
and Sustainable Pension Scheme: 
What are the Key Principles for 
Reform?” (OFCE)

Juin 
June

Journée d’étude « Lutte anti-terroriste ou terreur d'État ? » (CHSP) ;
Colloque « Cent ans de sous-reconnaissance des maladies 
professionnelles (1919-2019) » (CSO) ; Les 10 ans du CEE ;  
Semaine doctorale intensive (EDD)

Study day on “Anti-terrorism or State terror?” (CHSP);

Symposium on “A hundred years of under-recognizing occupational 
diseases (1919-2019)” (CSO); CEE 10-year anniversary; Intensive 
doctoral seminar (EDD)

 

Provision to the academic community  
of 28 years of data on how the French view 
nuclear energy (CEA/EDF/Association 
Agoramétrie), by the CDSP.

Décembre 
December

Mise à disposition de la communauté 
académique de 28 ans de données 

portant sur le rapport des Français à 
l’énergie nucléaire (CEA/EDF/Association 

Agoramétrie), par le CDSP.

Avril 
April

« Rendez-vous de la recherche » sur 
le thème de la démocratie numérique 
(médialab, CEE, Département 
d’économie, OSC)

“Research rendez-vous” on the topic 
of digital democracy (medialab, CEE, 
Department of Economics, OSC)

Printemps 
Spring

Cycle de conférences 
relatives aux élections 
européennes (CEE, 
OFCE, EAI, EAP)

Cycle of conferences 
on the European 
elections (CEE, OFCE, 
EAI, EAP)

Mai 
May

Journée d’étude 
« L’État, le droit 
et le marché. Le 
nouveau code de la 
commande publique, 
quels enjeux ? » (CSO 
et Centre Émile 
Durkheim)

Study day on  
“The State, the law, 
and the market. The 
new code of public 
order: what are the 
stakes?” (CSO and 
Emile Durkheim 
Center)
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SUR QUOI PORTE LA RECHERCHE  
À SCIENCES PO ?
WHAT IS THE SCOPE OF RESEARCH AT SCIENCES PO?

Les recherches conduites à Sciences Po  
sont depuis longtemps menées selon deux 
approches fondamentales : la comparaison,  
le plus souvent avec une dimension internationale, 
et la multidisciplinarité. Depuis plusieurs années,  
cette multidisciplinarité devient interdisciplinarité, 
d’abord au sein des sciences sociales représentées 
à Sciences Po, mais aussi de plus en plus avec 
d’autres disciplines extérieures à l’établissement  
et d’autres partenaires, en Europe et sur le site.  
Ces approches sont mobilisées pour contribuer  
à répondre à de nouveaux enjeux de société  
liés à la santé publique, la transition écologique,  
la révolution numérique, la mobilité des personnes 
et des biens, la démocratie et le populisme,  
les inégalités, les gouvernances, les conflits,  
les régulations, l’action publique, …

Cinq disciplines constituées au sein de 
l’établissement contribuent à ces recherches :  
le droit, l’économie, l’histoire, la science politique  
et la sociologie. Elles irriguent l’activité de 
onze unités de recherche, cinq programmes 
transversaux et cinq initiatives pluri et inter-
disciplinaires particulièrement innovantes  
et exploratoires de la faculté permanente  
de Sciences Po, hébergées par la « soufflerie 
interdisciplinaire ». 

Ancrée dans une démarche empirique et théorique, 
la recherche de Sciences Po en 2019 montre 
combien elle est aussi connectée aux questions  
les plus vives qui ont traversé les sociétés 
française, européennes et internationales en 2019 : 
le mouvement des « gilets jaunes », les élections 
européennes, les populismes, le fait religieux,  
les « fake news ».

Research at Sciences Po has long been conducted 
using two fundamental approaches: a comparative 
one, typically with an international dimension, 
and a multidisciplinary one. Over the past several 
years, this multidisciplinary approach has become 
interdisciplinary, first within the social sciences 
represented at Sciences Po, and increasingly 
with other disciplines outside the institution and 
other partners, both in Europe and locally. These 
approaches are being mobilized to address new 
social issues related to public health, the ecological 
transition, the digital revolution, the mobility of 
people and goods, democracy and populism, 
inequalities, governance, conflicts, regulations, 
public action, etc.

The institution’s five disciplines contribute to this 
research: law, economics, history, political science, 
and sociology. They feed into the activities of 
eleven research units, five crosscutting programs, 
and five particularly innovative and exploratory 
multi- and inter-disciplinary initiatives involving 
Sciences Po’s permanent faculty, housed in the 
“interdisciplinary catalyst”. 

Rooted in an empirical and theoretical approach, 
Sciences Po's research in 2019 also deeply 
connected to the most burning issues across 
French, European and international societies: the 
“yellow vest” movement, the European elections, 
populism, religion, and “fake news”.
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L’internationalisation de la recherche à Sciences Po – Quelques chiffres
The internationalization of research at Sciences Po – Key figures

Une communauté scientifique internationale
An international academic community

En 2019, plus d’un quart des membres de la faculté permanente sont de nationalité 
internationale. Près de 60 % des membres de la faculté permanente1 nouvellement recrutés ont 
préparé leur PhD dans une université hors de France. 

En 2018-2019, 41 % des doctorants et doctorantes sont de nationalité internationale.  
12,5 % des inscrits en thèse sont en cotutelle ou en double diplôme avec des universités étrangères2.

In 2019, over a quarter of the members of the permanent faculty¹ were international. Nearly 
60% of newly hired permanent faculty members completed their PhD in a university outside  
of France. 

In 2018-2019, 41% of PhD students were international. 12.5% of PhD students were enrolled  
in joint or dual-degree programs with foreign universities².

Des recherches internationales et comparatives
International and comparative research

The French Parliament and the European Union. Backbenchers Blues (Palgrave MacMillan, 
2019) par Olivier Rozenberg, Assistant Professor au Centre d’études européennes  
et de politique comparée (CEE). 

Ce livre explore la manière dont l’Union européenne a modifié le Parlement français depuis 
1992. L’auteur soutient l’idée que l’adaptation institutionnelle des deux assemblées nationales 
aux affaires européennes est largement superficielle car elle manque d’une véritable implication 
des parlementaires. Néanmoins, le rôle des députés d’arrière-ban a changé dans le contexte  
de l’intégration européenne. De nouvelles manières de se comporter, de penser et de 
représenter sont apparues. De représentants spécialisés à membres de circonscriptions, 
d’aspirants à la présidence à des souverainistes eurosceptiques, les parlementaires nationaux 
français se sont adaptés différemment à l’UE. Bien au-delà du seul examen des projets  
de loi européens, l’ouvrage fournit une carte complète de cet environnement en mutation.  
Il défend l’idée que le processus a été conduit par la recherche de gratifications émotionnelles 
quotidiennes plutôt que par le déploiement de stratégies utilitaires.

The French Parliament and the European Union. Backbenchers Blues (Palgrave MacMillan, 
2019) by Olivier Rozenberg, Assistant Professor at the Centre for European Studies and 
Comparative Politics (CEE). 

This book explores how the European Union has changed the French Parliament since 1992. 
It argues that the institutional adaptation of both assemblies to European affairs is largely 
superficial as it lacks a genuine involvement from members of parliament. But the role of 
backbenchers has changed in the context of European integration. New ways of behaving, 
thinking, and representing have emerged. From specialized representatives to constituency 
members, and from presidential aspirants to Eurosceptic sovereigntists, French national 
parliamentarians have adapted to the EU in different ways. In addition to examining European 
draft legislation, the book provides a comprehensive map of this changing environment.  
It argues that the process has been driven more by everyday emotional gratifications than  
by utilitarian strategies.

1 Hors OFCE. Excluding the OFCE.
2 Source :  Ecole doctorale, Rapport d’activité année académique 2018-2019.  

Doctoral School, Activity report for the 2018-2019 academic year.
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Gouverner la vie privée. L’encadrement inégalitaire des séparations conjugales en France  
et au Québec (ENS Editions, 2019) par Emilie Biland-Curinier, professeure des universités  
au Centre de sociologie des organisations (CSO). 

L’implication de l’État dans la vie privée pose problème : les individus ont davantage  
de droits que par le passé, mais certains de leurs comportements, jugés problématiques pour la 
collectivité, justifient un interventionnisme renouvelé, dans lequel acteurs privés et mécanismes 
de marché occupent une place croissante. En tension entre libéralisme et normalisation, cette 
action publique participe aux recompositions des rapports sociaux, entre les classes sociales, 
entre les genres, ainsi qu’entre la population majoritaire et les personnes racisées. Objet de vifs 
débats et de réformes récurrentes, la régulation par le droit des séparations conjugales est un 
observatoire précieux de ces recompositions, ici analysées à partir de trois enquêtes collectives, 
qualitatives et quantitatives, menées des deux côtés de l’Atlantique. En France comme au 
Québec, l’accès aux procédures, les interactions avec les professionnels et les professionnelles 
et l’encadrement des modes de vie sont les trois dimensions constitutives du gouvernement  
de la vie privée. Cependant, chacun des contextes n’articule pas de la même manière inégalités 
de classe et inégalités de genre. En scrutant la production institutionnelle des inégalités privées, 
cet ouvrage invite à imaginer des voies alternatives, dans la sphère privée comme dans  
la sphère publique, pour que la politique des droits tienne ses promesses émancipatrices.

 
Des objets de recherche internationaux ou comparatifs

En 2019, dans le cadre des programmes H2020, 12 projets soumis sur 18 portent sur un objet 
purement international ou comparatif. Parmi les programmes de l’ANR, cela concerne 2 des 
3 projets déposés. Du côté des doctorants, plus de la moitié des thèses soutenues en 2018-2019 
traitent de sujets internationaux ou comparatifs (34 sur 54 thèses soutenues). 

Gouverner la vie privée. L’encadrement inégalitaire des séparations conjugales en France  
et au Québec [Governing private life. The unequal framework for spousal separations in France 
and in Quebec] (ENS Editions, 2019) by Emilie Biland-Curinier, university professor at the 
Center for the Sociology of Organizations at the Center for International Studies (CSO). 

State involvement in private life is problematic: individuals have more rights than in the past, 
but some of their behaviors, considered problematic for the community, justify a renewed 
interventionism, with a growing role for private actors and market mechanisms. In tension 
between liberalism and standardization, this public action is helping to reshape social relations 
between social classes, between genders, and between the majority and racialized people.  
The controversial and oft-reformed regulation of marital separation by law is a valuable 
observatory of these reconfigurations, which are analyzed here on the basis of three collective 
surveys – both qualitative and quantitative – conducted on both sides of the Atlantic. In France 
and Quebec, access to processes, interactions with professionals, and lifestyle regulation are 
the three constitutive dimensions of the governance of privacy. However, these contexts do not 
each articulate class and gender inequalities in the same way. By examining the institutional 
creation of private inequalities, this book invites us to imagine alternative ways, in both the 
private and public spheres, for the politics of rights to deliver on its emancipatory promises.

International and comparative research topics

In 2019, 12 of the 18 projects submitted to H2020 programs covered a purely international 
or comparative topic. This was the case for 2 of the 3 ANR program projects submitted. 
Meanwhile, over half of the PhD theses defended in 2018-2019 addressed international and 
comparative subjects (34 out of 54 theses defended).
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CINQ THÉMATIQUES PHARES 
FIVE KEY THEMES

Le développement de la recherche à Sciences Po se structure autour de quelques grandes thématiques : 
l’analyse des politiques et de l’action publiques ; l’étude des phénomènes économiques ; la transformation 
des inégalités, les discriminations et les modes de vie ; les transformations planétaires. À ces grandes 
thématiques, s’ajoutent des questions transverses qui les recoupent : le numérique, tant du point de vue 
de ses usages et effets sur nos sociétés que du point de vue des outils et des méthodes de recherche  
en sciences sociales, développés à l’appui de la transition numérique et de la multitude de données  
qu’elle génère, participant à transformer et élargir la production de connaissances scientifiques. 

The development of research at Sciences Po is structured around a few major themes: the analysis 
of public policies and action; the study of economic phenomena; the transformation of inequalities, 
discrimination and lifestyles; and global transformations. In addition to these major themes are cross-
cutting issues intersecting with all of them: digital technology, its uses and effects on our societies,  
and the social science research tools and methods developed to support the digital transition and the 
massive data it generates, helping to transform and broaden the production of scientific knowledge.

L’analyse de l’action publique et du politique 
Analysis of public action and policies

La question politique traverse l’ensemble des recherches menées par la communauté scientifique  
de Sciences Po, non seulement à travers l’étude de la construction des politiques publiques et de l’action 
publique, de leurs effets sur les sociétés, des mécanismes institutionnels qu’elles mettent en jeu mais  
aussi en s’intéressant aux relations internationales, à la théorie politique et aux processus électoraux. 

L’année 2019 a été marquée par les élections européennes et le mouvement des gilets jaunes.  
De nombreux chercheurs et chercheures de Sciences Po ont travaillé à mettre en place des dispositifs  
de recherche permettant d’analyser ces événements. Le populisme et la démocratie ont continué  
de constituer des axes de recherche de la communauté scientifique, à travers des colloques,  
des conférences et des publications. 

Policy issues permeate all the research conducted by Sciences Po’s academic community, not only 
through the study of the development of public policies and public action, their effects on societies,  
and the institutional mechanisms they involve, but also throught international relations, political theory 
and electoral processes.

2019 was marked by the European elections and the yellow vest movement. Many Sciences Po researchers 
analyzed these events. The academic community has continued to research on populism and democracy 
through symposia, conferences and publications.

DATAPOL EU : gilets jaunes et élections européennes. Les Gilets Jaunes et la campagne  
des élections européennes au prisme des données numériques. 

Le débat politique en France, tout au long de l’année 2019, s’est polarisé dans les médias  
et sur les réseaux sociaux autour du mouvement des Gilets Jaunes. Dans le même temps,  
la campagne des élections européennes s’est lentement installée. La vie démocratique a ainsi 
été particulièrement intense en 2019. Des sociologues, des politistes et des data scientists 
de Sciences Po et de l’université de Paris Est Marne la Vallée ont tenté de répondre à deux 
questions : comment rendre compte de cette intensité politique et de l’espace de production 
médiatique qui lui est associée ? Comment les données numériques peuvent-elles enrichir  
nos connaissances des processus actuels de mobilisations politiques.

Ils l’ont fait en explorant les contenus des différents espaces numériques sur lesquels se sont 
déployés le mouvement des Gilets Jaunes et la campagne des élections européennes, dans  

 I 13



le cadre d’un data sprint visant à fouiller, visualiser et interpréter de grands corpus de données 
numériques permettant de rendre compte de la structure de l’espace médiatique dans un 
contexte de fortes mobilisations. Ce data sprint a observé l’écosystème des médias en France, 
les circuits de l’information numérique et les logiques de mise à l’agenda thématique qui lui sont 
liées. Les tensions et les imbrications entre les publics médiatiques et les publics politiques ont 
été particulièrement explorées.

DATAPOL EU: yellow vests and European elections. The Yellow Vests and the European 
elections through the prism of digital data. 

The political debate in France throughout 2019 polarized in the media and on social networks 
around the Yellow Vest movement. At the same time, the European election campaigns were 
slowly unfolding. Democratic life was thus particularly intense in 2019. Sociologists, politicians, 
and data scientists from Sciences Po and the University of Paris Est Marne la Vallée attempted 
to answer two questions: how to account for this political intensity and its associated media 
production? How can digital data enrich our knowledge of current political mobilization 
processes?

They did so by exploring the contents of the different digital spaces in which the Yellow Vest 
movement and the European election campaigns unfolded, as part of a data sprint aimed at 
searching, visualizing, and interpreting large bodies of digital data to convey the structure of 
the media space in a context of strong mobilizations. This data sprint shed light on the media 
ecosystem in France, the digital information circuits, and the related thematic agenda-setting 
dynamics. In particular, the tensions and interweaving between media audiences and political 
audiences were explored.

Les origines du populisme. Enquête sur un schisme politique et social (Seuil, 2019) de Yann 
Algan (Professeur des universités au Département d’économie), Elizabeth Beasley, Daniel 
Cohen et Martial Foucault (Professeur des universités au CEVIPOF). Les auteurs de cet ouvrage 
montrent que le populisme est le produit de deux secousses telluriques : 1. La montée d’un 
immense ressentiment contre les partis et les institutions politiques. Face à l’échec de la droite 
et de la gauche à contenir les excès du capitalisme, la radicalité « anti-système » a brisé les 
compromis que l’un et l’autre camps étaient parvenus à édifier ; 2. La fin de la société de classes, 
au profit d’une société d’individus pensant leur position sociale en termes subjectifs. Une 
nouvelle polarité en résulte, qui sépare les « confiants » des « méfiants » envers autrui. La droite 
populiste surgit au croisement d’une double méfiance – à l’égard des institutions politiques  
et à l’égard de la société. Elle prospère sur le désenchantement démocratique, tout  
en renouvelant le clivage gauche-droite.

Les Origines du populisme. Enquête sur un schisme politique et social [the origins  
of populism. Study on a political and social schism] (Seuil, 2019) by Yann Algan (university 
professor in the department of economics), Elizabeth Beasley, Daniel Cohen, and Martial 
Foucault (university professor at CEVIPOF). The authors of this book show that populism  
is the product of two tectonic shifts: 1. The rise of great resentment against political parties  
and institutions. Faced with the failure of the right and of the left to contain the excesses  
of capitalism, “anti-system” radicalism has broken the compromises that both sides had 
managed to build; 2. The end of class society and emergence of a society of individuals who 
view their social position in subjective terms. The result is a new polarity that separates those 
who are “trustful” from those who are “distrustful” of others. The populist right emerges  
at the crossroads of a double distrust – that of political institutions and of society. It feeds  
off of democratic disillusionment, while regenerating the left-right divide.
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L’étude des phénomènes économiques 
The study of economic phenomena

Les phénomènes économiques sont étudiés par une large partie de la communauté scientifique  
de Sciences Po, quelle que soit sa discipline d’origine. Les approches méthodologiques, les théories  
et les questionnements de recherche sont divers et multiples mais leur adjonction et complémentarité 
s’avèrent nécessaires pour comprendre ces phénomènes complexes. 

En 2019, les recherches relatives aux phénomènes économiques se sont en particulier centrées sur  
les notions de commerce, fiscalité, finances, travail, salaire, entreprises et performance économique.

Economic phenomena are studied by a large part of Sciences Po’s scientific community across regardless 
disciplines. Many diverse methodological approaches, theories, and research questions are used, but their 
addition and complementarity are necessary to understand these complex phenomena. 

In 2019, research on economic phenomena especially focused on the concepts of trade, taxation, finance, 
labor, wages, business, and economic performance.

Colonial Transactions. Imaginaries, Bodies, and Histories in Gabon (Duke University Press, 2019). 

Dans Colonial Transactions, Florence Bernault, professeure des universités au CHSP, va au-delà 
de la division raciale qui domine les études coloniales sur l’Afrique. Elle met plutôt en lumière 
les imaginaires étranges et effrayants que se partageaient les colonisateurs et les colonisés sur 
le terrain. L’auteure se penche sur le Gabon de la fin du XIXe siècle à nos jours, en historisant 
certains des imaginaires et des modes de pouvoir les plus frappants de l’Afrique d’aujourd’hui : 
les obsessions françaises pour les cannibales, l’émergence des vampires et des sorcières dans 
l’imaginaire gabonais et l’utilisation d’organes humains pour les fétiches. Luttant pour des 
objets, des corps, des institutions et des valeurs, les colonisateurs et les colonisés ont établi  
des relations qui sont mieux conceptualisées si on les qualifie de « transactions ». Ensemble,  
ils ont également pris conscience de la façon dont la situation coloniale brisait les ordres 
moraux et forçait les gens à utiliser le mauvais côté du pouvoir. Cela a préfiguré la façon dont 
les gens exercent leur pouvoir dans l’Afrique contemporaine, ainsi que la prolifération des peurs 
magiques et des angoisses de sorcellerie dans le Gabon actuel. Renversant les théories  
du nativisme colonial et postcolonial, ce livre est une lecture essentielle pour les historiens  
et les anthropologues de la sorcellerie, du pouvoir, de la valeur et du corps.

Colonial Transactions. Imaginaries, Bodies, and Histories in Gabon (Duke University Press, 2019). 

In Colonial Transactions Florence Bernault moves beyond the racial divide that dominates colonial 
studies of Africa. Instead, she illuminates the strange and frightening imaginaries that colonizers 
and colonized shared on the ground. Bernault looks at Gabon from the late nineteenth century to 
the present, historicizing the most vivid imaginations and modes of power in Africa today: French 
obsessions with cannibals, the emergence of vampires and witches in the Gabonese imaginary, 
and the use of human organs for fetishes. Struggling over objects, bodies, agency, and values, the 
colonizers and colonized related in ways best conceptualized as “transactions”. They also both 
shared an awareness of how the colonial situation broke down moral orders and forced people 
to use the dark side of power. This foreshadowed the ways in which people exercise agency in 
contemporary Africa, as well as the proliferation of fears over magic and witchcraft worries in 
present-day Gabon. This book overturns theories of colonial and postcolonial nativism and is 
essential reading for historians and anthropologists of witchcraft, power, value, and the body.
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Civiliser le capitalisme (Fayard, 2019).

Dans cet ouvrage, écrit par Xavier Ragot, directeur de recherche CNRS au Département 
d’économie et président de l’OFCE, l’auteur affirme que pour réduire l’insécurité économique 
et défendre la démocratie, il nous faut repenser le libéralisme économique. Parmi les solutions 
qu’il avance, la mise en place d’une assurance chômage européenne permettrait de civiliser 
l’économie, comme cela a été fait au niveau national avec les États-providence. 

On assiste aujourd’hui à une restructuration de l’économie internationale par les États,  
sur la base de projets nationaux : que ce soit le Brexit, la politique commerciale de Trump, 
l’émergence d’États autoritaires en Hongrie ou en Turquie, des États interviennent pour 
redessiner des frontières et façonner l’économie dans un intérêt national de court terme.

Cette insertion de l’État dans l’économie ne se fait pas autour de l’opposition traditionnelle 
entre socialisme redistributif et capitalisme libéral. Des termes comme populisme, 
protectionnisme, nationalisme, démocratie illibérale, ou démocratures identifient les tendances 
sans encore arriver à rendre compte du lien nouveau entre politique et économie. Selon Xavier 
Ragot, remettre à plat l’opposition entre libéralisme économique et libéralisme politique  
permet d’éclairer ces phénomènes et nos difficultés européennes. En résumant à l’extrême,  
le libéralisme politique est l’affirmation de la liberté de conscience, d’information, de croyance 
religieuse et, de manière générale, de la lutte contre les discriminations. Il s’est construit  
au XIXe siècle avec les mouvements démocratiques, féministes et républicains. Le libéralisme 
économique repose sur la liberté du contrat sans entrave, sur le marché du travail, comme sur 
les marchés financiers. Il est méfiant envers les formes de régulation et de réglementation. 
Le projet européen, projet politique de paix perpétuelle, utilisant l’économie et l’extension 
du marché unique comme moyen presque exclusif, est en échec : l’extension du libéralisme 
économique mal pensée a érodé le socle du libéralisme politique. Il nous faut aujourd’hui  
un constructivisme social européen qui soit compatible avec l’existence d’une monnaie unique, 
commune à des capitalismes nationaux différents et qui ne soit pas un facteur d’augmentation 
des inégalités. Xavier Ragot défend le projet d’une assurance-chômage européenne comme 
avancée concrète pour résoudre les tensions européennes. L’intérêt du projet est de reposer  
sur une solidarité entre les pays sur le mode assurantiel et contractuel en construisant des 
attributs d’un État providence européen. 

Civiliser le capitalisme [Civilizing capitalism] (Fayard, 2019).

In this book, OFCE president and CNRS research director in the Department of Economics 
Xavier Ragot argues that reducing economic insecurity and defending democracy requires 
rethinking economic liberalism. His proposed solutions include the introduction of a European 
unemployment insurance system, which would help civilize the economy, as has been 
accomplished at the national level with welfare states. 

States are currently restructuring the international economy on the basis of national projects: 
be it is Brexit, Trump’s trade policy, or the emergence of authoritarian States in Hungary  
or Turkey, States are intervening to redraw borders and shape economies in the short-term 
national interest.

This insertion of the state in the economy is not occurring according to the traditional 
opposition between redistributive socialism and liberal capitalism. Terms such as populism, 
protectionism, nationalism, illiberal democracy, and democracies identify trends without 
conveying the new link between politics and the economy. According to Xavier Ragot, 
reexamining the opposition between economic liberalism and political liberalism sheds light 
on these phenomena and European difficulties. Basically, to oversimplify, political liberalism 
is the affirmation of freedom of conscience, information, religious belief, and, generally, anti-
discrimination. It developed in the 19th century alongside democratic, feminist, and republican 
movements. Economic liberalism is based on the unfettered freedom of contract in both  
the labor and financial markets. It is distrustful rules and regulations. The European project,  
as a political project for perpetual peace that uses the economy and the expansion of the single 
market as an almost exclusive means, is a failure: the expansion of a poorly conceived economic 
liberalism has eroded the basis of political liberalism. What is needed today is a European social 
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constructivism that is compatible with the existence of a single currency, is common  
to different national capitalisms, and does not increase inequalities. Xavier Ragot defends  
the idea of European unemployment insurance as a concrete step towards resolving European 
tensions. The goal of the plan is to draw on solidarity between countries in the form  
of insurance and contracts by building the attributes of a European welfare state.

Male Family Caregiver’s Well-being: Balancing Work and Long-Term Care in France and 
Japan (CAREANDWORK). 

Ce projet est financé dans le cadre d’une bourse Marie Skłodowska Curie, du programme H2020. 
Il est mené par une jeune chercheuse, Hiroko Umegaki Constantini, rattachée à l’OSC et travaillant 
sous la supervision scientifique d’Hugues Lagrange, directeur de recherche émérite au CNRS. 
Le vieillissement démographique rapide en Europe, comme le soulignent les priorités de santé 
d’Horizon 2020, rend le défi des soins de longue durée de plus en plus pressant. En dépit des 
discussions substantielles sur les soignants dans le cadre de l’élaboration des politiques et de 
la recherche universitaire, un nouveau groupe est largement sous-étudié. Il s’agit d’hommes 
relativement jeunes, principaux aides-soignants familiaux, qui souvent travaillent en même temps 
et risquent de plus en plus d’abandonner leur emploi. Une compréhension insuffisante de  
la problématique hommes-femmes chez les aidants met en danger non seulement les soignants, 
mais aussi les bénéficiaires des soins, les autres membres de la famille et la société dans  
son ensemble : l’amélioration de la situation des personnes âgées dépend en grande partie  
du bien-être des aidants. Pour l’Europe, il est pertinent et opportun de tirer des enseignements 
du Japon « super-âgé » sur les pratiques de ces soignants, en particulier sur leur utilisation des 
« soins technologiquement avancés » et innovants mis en avant par le programme d’aide sociale  
à grande échelle du Japon. Cependant, les enseignements doivent être replacés dans leur 
contexte. Ce projet vise donc à combler le manque de compréhension des pratiques de soins 
familiaux masculins et féminins afin d’éclairer l’élaboration des politiques, en se concentrant  
sur la pertinence et l’application en France des pratiques japonaises. Ce projet développe  
une approche multidisciplinaire innovante pour la compréhension comparative et l’élaboration  
de politiques. Les résultats du projet seront diffusés auprès des utilisateurs potentiels, tels que  
les décideurs politiques, les chercheurs universitaires et non universitaires.

Male Family Caregiver’s Well-being: Balancing Work and Long-Term Care in France and 
Japan (CAREANDWORK). 

This project is funded by a Marie Skłodowska Curie grant from the H2020 program.  
It is conducted by a junior researcher, Hiroko Umegaki Constantini, who is affiliated with 
the OSC and working under the academic supervision of CNRS emeritus research director 
Hugues Lagrange. Rapid demographic ageing in Europe, as highlighted in Horizon 2020 health 
priorities, makes the challenge of long-term care increasingly pressing. Despite substantial 
discussions on caregivers in policymaking and academic research, a rapidly emerging and 
largely understudied new group of relatively young male family primary caregivers who often 
also work and are at risk of quitting the workforce. Inadequate understanding of gender in 
caregiving is jeopardizing both the caregivers and recipients of care, other family members, 
and society as a whole: better outcomes for the elderly largely depend on the wellbeing of 
caregivers. It is relevant and timely for Europe to learn from ‘super-aged’ Japan about the 
practices of these caregivers, particularly their use of the innovative and “technologically 
advanced care” emphasized by Japan’s large-scale welfare programme. However, the lessons 
need to be contextualised. This project aims to address the gap in understanding male 
and female family care practices to inform policy development, focusing on the relevance 
and application of Japanese practices to France. This project will develop an innovative 
multidisciplinary approach to the comparative understanding and development of policy.  
The project’s findings will be disseminated to potential users, such as policymakers and 
academic and non-academic researchers.
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Roma: Housing, Opportunities, Mobilisation and Empowerment (R-HOME). 

Ce projet financé par la direction justice de la Commission européenne, est coordonné par 
Tommaso Vitale, Assistant Professor au CEE. Il associe huit partenaires (académiques, associatifs 
et acteurs publics). R-HOME est un projet de recherche qui aborde spécifiquement le thème  
du logement des Roms. Les conditions de logement des minorités roms dans la plupart des pays 
européens sont très mauvaises et extrêmement discriminatoires. Les mécanismes et processus de 
discrimination et d’exclusion doivent être étudiés de manière systématique et comparative, afin 
de pouvoir aborder des instruments politiques et des réglementations précis et améliorer  
les effets d’inclusion. Les problèmes et les solutions doivent être discutés avec les dirigeants  
et les militants roms, afin d’éviter des recommandations politiques inutiles venant du haut.  
La complexité de la politique d’inclusion en matière de logement a été examinée sous quatre 
angles (quitter les bidonvilles, dispositifs anti-discrimination, aide sociale dans les logements 
abordables, accès au crédit bancaire). Pour chacun de ces sujets, la compréhension des normes 
de confiance entre les Roms et les opérateurs de la rue (agents du marché du logement, agents 
bancaires et travailleurs sociaux) est un objectif primordial : parvenir à une compréhension 
scientifique de la dynamique des normes sociales qui régissent les comportements non 
discriminatoires, la confiance, la réciprocité et les stéréotypes dans les politiques de logement 
pour les familles vulnérables. De même, il est important d’explorer comment ces normes varient 
en fonction du type de résidence des communautés roms (c’est-à-dire bidonvilles versus camps 
officiels versus abris publics, etc.), et dans l’interaction avec les travailleurs sociaux et autres 
fonctionnaires et agents privés.

Transformation des inégalités, discriminations et modes de vie 
Transformation of inequalities, discriminations, and lifestyles 

À Sciences Po la communauté scientifique s’intéresse depuis longtemps à la construction et à l’évolution  
des inégalités, des discriminations et des modes de vie. Plusieurs unités de recherche et le LIEPP étudient  
ces phénomènes à travers différents secteurs et questionnements : l’éducation, le travail, le genre, les 
territoires et les villes, la consommation, le travail, les salaires, etc. 

En 2019, les migrations ont continué de faire l’objet de nombreuses recherches à Sciences Po.  
La revue comparative de sciences sociales, Critique internationale, adossée au CERI, a consacré  
à ce thème un numéro entier. Intitulé « Corps migrants aux frontières méditerranéennes de l’Europe »,  
ce numéro propose des articles centrés sur le lien entre dangerosité croissante des parcours migratoires  
et « régime des frontières » mis en place par l’Union européenne et les États depuis une vingtaine d’années. 
Ce dossier traite des conséquences de la mort par migration : la violence du régime des frontières et leurs 
conséquences létales – corps retrouvés et traitement des corps absents (frontière hispano-marocaine) – 
traitement des corps de migrants morts (frontière orientale de la Grèce) – fabrique d’un cimetière  
de migrants inconnus (sud-est tunisien) - le cas des migrants tunisiens – les périls de la migration. 

At Sciences Po, the scientific community has long been interested in the development and evolution  
of inequalities, discriminations, and lifestyles. Several research units and the LIEPP study these 
phenomena through different sectors and issues: education, work, gender, territories and cities, 
consumption, work, salaries, etc.

In 2019, migration continued to be a focus of research at Sciences Po. The comparative social science 
journal Critique Internationale, based at CERI, devoted an entire issue to this theme. Entitled “Migrant 
Bodies at Europe’s Mediterranean Borders”, the issue featured articles about the link between the growing 
dangerousness of migratory routes and the “border regimes” established by the European Union and 
States over the past twenty years. This consequences of death by migration are addressed: the violence  
of the border regime and its lethal consequences: bodies found and treatment of missing bodies 
(Spanish-Moroccan border), the treatment of dead migrants’ bodies (eastern border of Greece),  
the creation of a cemetery for unknown migrants (southeast Tunisia), the case of Tunisian migrants,  
and the perils of migration.
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Roma: Housing, Opportunities, Mobilisation and Empowerment (R-HOME). 

This project funded by the European Commission’s justice directorate is led by CEE Assistant 
Professor Tommaso Vitale. It involves eight partners (academics, associations, and public 
actors). R-HOME is a research project that specifically focuses on Roma housing. The 
housing conditions of Roma minorities in most European countries are extremely poor 
and discriminatory. Discrimination and exclusion mechanisms and processes should be 
systematically and comparatively studied to identify specific policy instruments and regulations 
and improve inclusion. Problems and solutions should be discussed with Roma leaders  
and activists to avoid useless top-down policy recommendations. The complexity of inclusive 
housing policy is examined from four angles (leaving shantytowns; anti-discrimination 
measures; affordable housing assistance; and access to bank credit). For each of these 
topics, understanding trust norms between the Roma and actors on the ground (housing 
market agents, bank agents, and social workers) is a primary objective: reaching a scientific 
understanding of the social norm dynamics regulating non-discriminatory behavior, trust, 
reciprocity, and stereotypes in the housing policies of vulnerable families. It is also important  
to explore how these norms vary according to the type of residence of Roma communities  
(i.e. shantytowns vs. official camps vs. public shelters, etc.), and in interactions with social 
workers and other civil servants and private agents.

Handicap et travail (Presses de Sciences Po, 2019). 

Dans cet ouvrage, Anne Revillard, Associate Professor à l’OSC, alimente la réflexion sur ces 
questions par une étude de la situation de cette population sur le marché du travail et un bilan 
des politiques existantes.

Les personnes en situation de handicap souffrent d’une marginalité persistante face au monde 
du travail. Les chiffres français sont éloquents : 35 % de taux d’emploi, 19 % de taux de chômage. 
Pour comprendre un tel constat malgré les nombreuses politiques adoptées depuis le début 
du XXe siècle, l’auteure présente la situation de cette population sur le marché de l’emploi et 
passe en revue le foisonnement de dispositifs existants, pour la plupart mal connus et rarement 
évalués : quotas, droit à la non-discrimination, travail protégé et adapté, aménagements  
de poste, accompagnement vers et dans l’emploi, reclassement…

Le droit de la non-discrimination suffira-t-il à lever les obstacles à l’insertion professionnelle ? 
En quoi l’emploi accompagné constitue-t-il une alternative pertinente au travail protégé ? 
Comment favoriser la fourniture des aménagements nécessaires et le développement 
de politiques organisationnelles véritablement inclusives ? Telles sont quelques-unes des 
questions abordées par cet ouvrage. L’analyse de la situation française, éclairée des apports 
de la littérature internationale, montre l’importance d’un changement des pratiques et des 
représentations entourant le handicap au cœur des organisations afin de favoriser l’embauche, 
la progression et l’épanouissement professionnel des personnes handicapées.

Handicap et travail [Disability and work] (Presses de Sciences Po, 2019). 

In this book, Anne Revillard, Associate Professor at the CSO, provides food for thought on these 
issues by studying the labor market situation for the disabled and assessing existing policies.

People with disabilities are persistently marginalized in the workforce. French figures speak 
for themselves: 35% employment rate and 19% unemployment rate. To understand why this 
is the case despite numerous policies adopted since the beginning of the 20th century, the 
author presents the situation of this population on the labor market and reviews the plethora 
of existing measures, most of which are poorly known and rarely evaluated: quotas, non-
discrimination rights, protected and adapted work, job accommodation, support to enter  
and stay in the workforce, reclassification, etc.

Will non-discrimination laws suffice to remove barriers to employment? How is supported 
employment a relevant alternative to protected work? How can the provision of necessary 
accommodation and the development of truly inclusive organizational policies be promoted? 
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These are some of the questions that the book addresses. The analysis of the French situation, 
enriched by contributions from the international literature, shows the importance of changing 
practices and representations surrounding disability in organizations in order to promote the 
hiring, promotion, and professional fulfillment of people with disabilities.

Colloque « Cent ans de sous-reconnaissance des maladies professionnelles (1919-2019) », 
organisé par le CSO, l’Institut de Recherche Interdisciplinaire en Sciences Sociales - IRISSO 
(Université Paris-Dauphine) et le Comité d’histoire des administrations chargées du travail  
de l’emploi et de la formation professionnelle (Ministère en charge du travail).

La loi du 25 octobre 1919 instaure en France le droit à la réparation forfaitaire des maladies 
professionnelles : en contrepartie de leur immunité civile, les employeurs acceptent 
l’automaticité d’une indemnisation forfaitaire des salariés lésés. Un système de « tableaux » 
précise la liste des pathologies indemnisables et les conditions administratives à remplir 
pour avoir droit à la reconnaissance d’une maladie professionnelle. Jamais ce compromis 
n’a totalement satisfait les parties. Cent ans après l’adoption de la loi de 1919, la sous-
reconnaissance des maladies professionnelles reste patente, comme l’illustre le cas des cancers. 
Plus de deux millions de salariés français sont exposés à des produits cancérogènes sur leur 
lieu de travail, et on estime que 4 à 8 % des cancers survenant chaque année en France sont 
imputables à ces expositions, soit 14 000 à 30 000 cas. Moins de 2 000 cancers professionnels 
sont reconnus chaque année, dans leur très grande majorité (plus de 80 %) en lien avec une 
exposition à l’amiante. Cette situation a maintes fois été pointée par des rapports publics. 
Malgré cette prise en compte formelle d’une sous-reconnaissance de l’origine professionnelle 
de nombreuses maladies chroniques, les principes fixés en France pour la reconnaissance  
des maladies professionnelles n’ont évolué qu’à la marge en un siècle. Le colloque  
« Cent ans de sous-reconnaissance des maladies professionnelles (1919-2019) » a eu pour 
objectif, en invitant des chercheurs en sciences sociales français et étrangers, ainsi que  
des acteurs des politiques publiques de prise en charge des maladies professionnelles,  
en croisant leurs regards, d’éclairer l’histoire de la prise en charge sociale des maladies  
du travail, notamment sur « Le moment 1919 : la reconnaissance des maladies professionnelles 
et ses limites » (En quoi le tableau n°1 sur le saturnisme est-il la matrice de la (sous-) 
reconnaissance des maladies professionnelles ? ; la construction conflictuelle de la catégorie 
« cancer professionnel » ; la reconnaissance de la silicose…), « Les frontières des maladies 
professionnelles » (Connaissances et ignorances scientifiques dans l’établissement des listes  
de maladies professionnelles indemnisables. Réflexions à partir du cas brésilien, Connaissances 
scientifiques et inaction publique : l’impossible reconnaissance de la santé mentale en maladie 
professionnelle…), « Usages et mésusages des catégories juridico-administratives » (Les 
acteurs aux prises avec la reconnaissance des maladies professionnelles dans les tribunaux : 
logiques profanes versus stratégies juridiques, De la fabrication de la preuve à la décision. 
Reconnaissance, droit et usage de la maladie professionnelle dans la Fonction Publique 
Territoriale…). Le colloque s’est achevé par une table ronde sur les enjeux des transformations 
actuelles avec des responsables de l’Agence nationale de sécurité sanitaire de l’alimentation,  
de l’environnement et du travail, de la Commission Maladie Professionnelle du Conseil 
d’orientation sur les conditions de travail (Ministère du travail), de l’Association nationale  
de défense des victimes de l’amiante, de l’Union syndicale Solidaires…

Symposium on “One hundred years of under-recognition of occupational diseases (1919-2019)”, 
organized by the CSO, the Institute for Interdisciplinary Research in Social Sciences – IRISSO 
(Université Paris-Dauphine) and the Committee on the history of labor, employment, and 
professional training administrations (Ministry of labor).

The law of 25 October 1919 established in France the right to lump-sum compensation for 
occupational diseases: in return for civil immunity, employers agreed to automatic lump-
sum compensation for injured employees. A system of “tables” specifies the list of covered 
diseases and the administrative conditions that need to be met for an occupational disease to 
be recognized. This compromise never completely satisfied the parties. One hundred years 
after the adoption of the law of 1919, the under-recognition of occupational diseases is still 
apparent, as illustrated by the case of cancers. More than two million French employees are 
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exposed to carcinogenic products in the workplace, and an estimated 4 to 8% of cancers in 
France each year are attributable to such exposures, i.e. 14,000 to 30,000 cases. Fewer than 
2,000 occupational cancers are recognized each year, the vast majority (over 80%) of which 
are attributed to exposure to asbestos. Public reports have underscored this situation many 
times. Despite this formal assessment of the under-recognized occupational origin of many 
chronic diseases, the principles set in France for recognizing occupational diseases have 
barely evolved in a century. By inviting French and foreign social science researchers, as well 
as public policymakers involved in the management of occupational diseases, the symposium 
“One hundred years of under-recognition of occupational diseases (1919-2019)” aimed to shed 
light on the history of the social management of occupational diseases. Topics included “1919: 
the recognition of occupational diseases and its limits” (How is Table 1 on lead poisoning the 
template for the (under-)recognition of occupational diseases?; The conflicting construction 
of the “occupational cancer” category; The recognition of silicosis...); “The boundaries of 
occupational diseases” (Scientific knowledge and ignorance in establishing lists of occupational 
diseases subject to compensation. Reflections based on the Brazilian case; Scientific knowledge 
and public inaction: the impossible recognition of mental health in occupational diseases...); 
“Uses and misuses of legal-administrative categories” (Actors faced with the recognition  
of occupational diseases in the courts: secular logics versus legal strategies; From the 
fabrication of evidence to the decision. Recognition, law and use of occupational diseases  
in the public sector). The symposium ended with a roundtable discussion on the challenges  
of current transformations with officials from the National Agency for Food, Environmental  
and Occupational Health Safety, the Occupational Disease Commission of the Orientation 
Council on Working Conditions (Ministry of Labor), the National Association for the Defense  
of Asbestos Victims, and the Union Syndicale Solidaires.

Les transformations planétaires 
Planetary transformations

La notion de transformations planétaires renvoie à l’idée de « crise planétaire », au fait que la planète 
devient un acteur réagissant aux actions humaines et qu’il en découle une fusion des questions classiques 
de géopolitique et de relations internationales avec celles, toutes nouvelles, de géologie, de climatologie, 
de biologie, et plus généralement de réactions du système terre. 

En 2019, Sciences Po poursuit sa stratégie de recrutement académique sur des profils environnement : 
Guillaume Lachenal, professeur des universités, historien des sciences, et Emmanuel Vincent, lauréat 
de la bourse Make Our Planet Great Again, rejoignent le médialab. Guillaume Lachenal développe des 
recherches dans le domaine émergent de la santé planétaire, au croisement de la biologie, de l’analyse 
des données et des STS. Emmanuel Vincent étudie la désinformation en ligne dans les domaines 
scientifiques tels que le changement climatique et la santé. Il mène des recherches sur l’influence qu’ont 
les plateformes web d’accès à l’information telles que Facebook, Google, Youtube… sur la compréhension 
du public dans ces domaines scientifiques.

The notion of planetary transformations refers to the idea of a “planetary crisis”, that is, the fact that  
the planet is becoming an actor reacting to human actions, leading to a fusion of the classical questions  
of geopolitics and international relations with new questions from geology, climatology, biology, and  
more generally earth system reactions.

In 2019 Sciences Po is continued its academic hiring strategy based on environmental expertise: 
Guillaume Lachenal, university professor and science historian, and Emmanuel Vincent, winner of the 
Make Our Planet Great Again scholarship, joined the medialab. Guillaume Lachenal is developing research 
in the emerging field of planetary health, at the crossroads of biology, data analysis, and STS. Emmanuel 
Vincent is studying online disinformation in scientific fields such as climate change and health. His 
research focuses on the influence of web-based information access platforms such as Facebook, Google, 
and YouTube... on the public’s understanding in these scientific fields.
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Le détail du monde. L’art perdu de la description de la nature (Seuil, 2019). 

Dans cet ouvrage, Romain Bertrand, directeur de recherche Sciences Po au CERI, part  
du constat que les mots nous manquent pour dire le plus banal des paysages. Vite à court  
de phrases, nous sommes incapables de faire le portrait d’une orée. Un pré, déjà, nous met  
à la peine, que grêlent l’aigremoine, le cirse et l’ancolie. Il n’en a pourtant pas toujours été  
ainsi. Au temps de Goethe et de Humboldt, le rêve d’une « histoire naturelle » attentive à tous 
les êtres, sans restriction ni distinction aucune, s’autorisait des forces combinées de la science 
et de la littérature pour élever la « peinture de paysage » au rang d’un savoir crucial. La galaxie 
et le lichen, l’enfant et le papillon voisinaient alors en paix dans un même récit. Ce n’est pas que 
l’homme comptait peu : c’est que tout comptait infiniment. Des croquis d’Alfred Wallace aux 
« proêmes » de Francis Ponge, des bestiaires de William Swainson aux sonnets de Rainer Maria 
Rilke, ce livre donne à entendre le chant, aussi tenace que ténu, d’un très ancien savoir sur  
le monde – un savoir qui répertorie les êtres par concordances de teintes et de textures, 
compose avec leurs lueurs des dictionnaires éphémères, s’abîme et s’apaise dans le  
spectacle de leurs métamorphoses.

Le détail du monde. L’art perdu de la description de la nature [Detail of the world. The lost 
art of describing nature] (Seuil, 2019). 

In this book, CERI research director Romain Bertrand starts by observing that words fall short 
of describing the most banal of landscapes. We quickly run out of sentences to describe dawn. 
A meadow teeming with agrimony and columbine is already challenging. This was not always 
the case. In the time of Goethe and Humboldt, the dream of a “natural history” attentive to 
all beings, without restrictions or distinctions, allowed the combined forces of science and 
literature to elevate “landscape painting” to the rank of crucial knowledge. The galaxy and  
the lichen, the child and the butterfly, peacefully coexisted in the same narrative. Not that  
man didn’t count much; rather, everything counted infinitely. From Alfred Wallace’s sketches  
to Francis Ponge’s “proems”, from William Swainson’s bestiaries to Rainer Maria Rilke’s sonnets, 
this book gives voice to the tenacious and tenuous song of a very ancient knowledge about 
the world – a knowledge that groups beings by their concordance in hues and textures, that 
composes ephemeral dictionaries from their glow, and that slides into the soothing spectacle  
of their metamorphoses.

Le projet européen « Multi-modal Optimisation for Road-space in Europe » (MORE),  
auquel participe la chercheuse Charlotte Halpern du CEE, associe 18 partenaires européens :  
des institutions académiques au Royaume-Uni, en Allemagne et en France mais aussi des 
autorités locales, des associations et des acteurs économiques. 

L’objectif premier de MORE est d’élaborer et de mettre en œuvre des procédures pour la co-
conception globale des infrastructures des grands corridors routiers urbains afin de répondre 
à leurs exigences multimodales3 et multifonctionnelles actuelles et futures, et de résoudre les 
graves problèmes de congestion, de durabilité, de bruit, de pollution atmosphérique, de sûreté  
et de sécurité, etc., dans un contexte où la construction de nouvelles routes n’est pas une option. 
Il s’agit de permettre aux autorités municipales d’utiliser au mieux l’espace routier disponible,  
en répartissant de manière optimale la capacité disponible, de manière dynamique dans l’espace 
et dans le temps, en tirant parti des progrès réalisés en matière de big-data et de données, de 
nouveaux systèmes d’exploitation des véhicules, de matériaux, de technologies de construction, 
de signalisation routière dynamique et de marquage des voies. Cet objectif doit être atteint en 
évaluant de manière exhaustive les besoins de tous les groupes d’usagers de la route –  
et de ceux qui vivent, travaillent et visitent la région - en s’appuyant sur les connaissances 
existantes et l’engagement des parties prenantes, pour déterminer les critères de conception. Des 
indicateurs de performance seront élaborés pour mesurer jusqu’à quel point une route fonctionne 
de manière satisfaisante et définir des exigences de conception lorsque la performance est 
inférieure à la norme. Quatre outils Web ou informatiques seront développés pour aider ce 
processus de réaffectation de l’espace routier, couvrant : la conception d’options, l’engagement 
des parties prenantes, la micro-simulation du comportement de l’usager de la route et un outil 
d’évaluation multimodal complet. Le projet permettra de tester ces outils et procédures à travers 
le design détaillé d’ensembles de rues, sur des sites d’essai. Sur la base de ces divers résultats, 
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MORE élaborera de nouvelles lignes directrices pour une répartition optimale de l’espace routier 
urbain et les diffusera, ainsi que les outils de conception, dans toute l’Europe.

The European project on “Multi-modal Optimization for Road-space in Europe” (MORE) 
involves the researcher Charlotte Halpern du CEE and 18 European partners: academic 
institutions in the United Kingdom, Germany, and France, as well as local authorities, 
associations, and economic actors. 

The primary objective of MORE is to develop and implement procedures for the comprehensive 
co-design of urban main road corridor infrastructure to accommodate their current and future 
multi-modal3 and multifunctional requirements; and to address severe problems of congestion, 
sustainability, noise, air pollution, safety, security, etc., in situations where building new roads 
is not an option. In such cases the idea is to enable city authorities to make the best use of 
available road-space, by optimally allocating the available capacity dynamically, in space and 
time; taking advantage of advances in big data and digital eco-systems, and in new vehicle 
technologies and operating systems, in materials and construction technologies, and in dynamic 
traffic signing and lane marking capabilities. This goal can be achieved by comprehensively 
assessing the needs of all road user groups – and of those who live, work, and visit the area – 
by drawing on existing knowledge and extensive stakeholder engagement to establish design 
criteria. Key performance indicators will be developed to define and measure the degree to 
which a road is operating satisfactorily, and to set out design requirements when performance 
is substandard. Four web or computer-based tools will be developed to assist in the road-
space reallocation design process, covering: option generation, stakeholder engagement, 
micro-simulation of road user behaviour, and a comprehensive, multi-modal appraisal tool. The 
project will test these tools and procedures through the detailed development of street design 
packages at test sites (feeder route corridors) in five partner cities on different TEN-T networks, 
and on- and off-road trials will be carried out to test some of the components. Based on these 
various outputs, MORE will develop new guidelines for optimal urban road-space allocation and 
disseminate and exploit them and the design tools widely throughout Europe.

3  La multimodalité désigne la présence de plusieurs modes de transport différents entre deux lieux. 
Multimodality refers to the presence of several different modes of transport between two locations.

Le numérique, ses usages et ses effets 
Digital technologies and its uses and effects

Le numérique, comme l’international et le comparatisme, est de plus en plus transverse aux recherches 
conduites par la communauté scientifique de Sciences Po. De plus en plus de projets intègrent le 
numérique, que ce soit en termes de réflexion sur son impact sur les sociétés contemporaines (modes  
de vie, pratiques professionnelles, modalités de gouvernement) ou à travers les méthodes employées 
pour faire des sciences sociales aujourd’hui : méthodes et outils de traitement et de visualisation  
de données permettant aux recherches en sciences humaines et sociales de tirer le meilleur profit  
de la masse d’informations rendues disponibles par la numérisation. 

L’année 2019 a été marquée par le recrutement de deux membres supplémentaires de la faculté 
permanente sur des spécialités liées au numérique. Un Assistant Professor en sociologie au CSO, 
Philip Brandt : à l’aide de méthodes computationnelles et qualitatives, ce dernier étudie notamment la 
construction d’une identité professionnelle de « data scientist » à New-York. Un professeur des universités 
en sociologie au médialab, Sylvain Parasie : il s’intéresse à la manière dont les technologies numériques 
transforment les manières de s’informer. 

Digital technology, like international and comparative research, increasingly cuts across the research 
conducted by Sciences Po’s academic community. Projects are increasingly integrating digital  
technology, by reflecting its impact on contemporary societies (lifestyles, professional practices, forms  
of government) or by using current social science methods: data processing and visualization methods 
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and tools enabling research in the human and social sciences to make the most of the massive information 
available thanks to digitization. 

Two additional permanent faculty members were hired in 2019 to focus on digital-related specialties. 
First, Philip Brandt, an Assistant Professor in sociology at the CSO, is using computational and qualitative 
methods to study the development of a “data scientist” professional identity in New York. Second, Sylvain 
Parasie, a university professor in sociology at the medialab, is studying how digital technologies are 
transforming how people inform themselves.

Gouverner la ville numérique (Presses universitaires de France, 2019).

Dans cet ouvrage, Patric Le Galès, directeur de recherche CNRS rattaché au CEE et Antoine 
Courmont, responsable scientifique de la chaire Villes et numérique de Sciences Po, font le 
constat que sous l’effet du numérique, les villes font face à des transformations dont on mesure 
encore mal l’ampleur. En moins d’une dizaine d’années, des plates-formes telles qu’Airbnb, Uber 
ou Waze ont bouleversé les pratiques et les espaces urbains hors de toute régulation politique. 
Les données, ressources stratégiques majeures, et les algorithmes, à la logique souvent opaque, 
sont utilisés par les acteurs publics comme privés pour optimiser le fonctionnement urbain.  
À partir d’enquêtes empiriques, documentées et pluri disciplinaires, ce livre illustre l’enjeu  
du big data pour la gouvernance urbaine. À l’opposé d’une vision uniforme de la smart city  
ou d’un essai sur la « révolution numérique », cet ouvrage met au jour les enjeux politiques  
et les défis auxquels sont confrontées les autorités publiques qui gouvernent la ville numérique. 

Gouverner la ville numérique [Governing the digital city] (Presses universitaires de France, 2019).

CNRS research director Patrick Le Galès, who is affiliated with the CEE, and Antoine Courmont, 
academic director of the Cities and Digital Chair at Sciences Po, observe in this book that digital 
technology is transforming cities in ways that remain poorly measured. In less than ten years, 
platforms such as Airbnb, Uber, and Waze have upended urban practices and spaces without 
any political regulation. Data, a major strategic resource, and algorithms, with their frequently 
opaque logic, are used by both public and private actors to optimize urban operations. Based 
on empirical, documented, and multidisciplinary surveys, this book illustrates the challenge 
of big data for urban governance. The book does not present a uniform vision of a smart city 
or the “digital revolution”, but rather uncovers the political stakes and challenges that public 
authorities face in governing digital cities.

Un projet déposé en 2019 : « Faire les enquêtes quantitatives avec les populations des minorités 
éthiques et d’origine immigrant FAIR » (FAIRETHMIGQUANT). Le projet FAIRETHMIGQUANT est 
coordonné par Laura Morales, professeure des universités au Centre d’études européennes et 
d’études comparées (CEE). Il associe deux partenaires : l’Institut national d’études démographiques 
(INED) et le GESIS (Institut de Leibniz pour les sciences sociales). Le contexte de croissance du 
nombre de données d’enquêtes par sondage produites en Europe et du développement rapide du 
mouvement pour la science ouverte plaident pour rendre ces données FAIR, c’est-à-dire faciles à 
trouver (F), accessibles (A), interopérables (I) et réutilisables (R). Pourtant, il y a plusieurs obstacles 
pour mettre cet objectif en pratique dans les sciences sociales. Souvent, il y a un manque de 
ressources pour partager les données, car il est nécessaire de les adapter pour les rendre FAIR. 
FAIRETHMIGQUANT, rendra les données d’enquêtes par sondage ‘FAIR’ dans le domaine des 
études sur l’intégration des immigrés et des minorités ethniques (EMMs). En collaboration avec le 
réseau de chercheurs européens ETHMIGSURVEYDATA, le projet sera consacré à : (1) l’inclusion 
des enquêtes françaises sur l’intégration des EMMs dans le répertoire des sondages compilé par 
ETHMIGSURVEYDATA, (2) la réalisation d’un module français dans le projet de Banque Européenne 
de Questions (EQB) porté par le Consortium Européen des Archives de Données en Sciences 
Sociales (CESSDA), (3) l’exploitation des enseignements du module français pour enrichir la EQB 
avec les enquêtes de 9 autres pays européens compilées par ETHMIGSURVEYDATA, et (4) la 
stimulation des relations stratégiques et durables entre la communauté française des utilisateurs 
et les services producteurs de données en France et en Europe. Comme FAIRETHMIGQUANT 
est un projet conduit par des communautés d’utilisateurs (scientifiques et non scientifiques) de 
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données d’enquête par sondages, les travaux suivent leurs besoins très étroitement. Les résultats 
incluront des outils en ligne ouverts pour tout type d’utilisateurs (institutions publiques, journalistes, 
chercheurs de ‘think tanks’, organisations internationales, chercheurs scientifiques, etc.) où ils 
trouveront plusieurs pièces d’information sur les données produites avec des sondages pour 
l’intégration EMMs. Par ailleurs, les résultats apporteront des preuves concrètes de la valeur ajoutée 
de l’inclusion des communautés d’utilisateurs aux initiatives FAIR, ainsi que des guides pratiques 
pour rendre les données de recherche des sciences sociales ouvertes  
et accessibles à court et long termes.

A project submitted in 2019: “Doing quantitative surveys with ethnic minorities and people of 
immigrant origin FAIR” (FAIRETHMIGQUANT). The FAIRETHMIGQUANT project is led by Laura 
Morales, university professor at the Centre for European and Comparative Studies (CEE). It involves 
two partners: the National Institute for Demographic Studies (INED) and GESIS (Leibniz Institute 
for Social Sciences). The growth in the amount of survey data produced in Europe, and the rapid 
development of the open science movement underscore the need to make this data FAIR, i.e. easy 
to find (F), accessible (A), interoperable (I) and reusable (R). However, there are several obstacles 
to implementing this goal in the social sciences. Data sharing resources are often lacking, as they 
need to be adapted to make them FAIR. FAIRETHMIGQUANT will make survey data ‘FAIR’ in the 
field of immigrant and ethnic minority integration studies (EMMs). In collaboration with the European 
research network ETHMIGSURVEYDATA, the project will focus on: (1) the inclusion of French 
surveys on the integration of EMMs in the survey repertoire compiled by ETHMIGSURVEYDATA, (2) 
the creation of a French module in the European Question Bank (EQB) project led by the European 
Consortium of Social Science Data Archives (CESSDA), (3) the exploitation of lessons learned from 
the French module to enrich the EQB with surveys from 9 other European countries compiled 
by ETHMIGSURVEYDATA, and (4) the stimulation of strategic and sustainable relationships 
between the French user community and data-producing services in France and Europe. Since 
FAIRETHMIGQUANT is a project led by both academic and non-academic communities of survey 
data users, the project very closely tracks their needs. The results will include open online tools for 
all types of users (public institutions, journalists, think tank researchers, international organizations, 
scientific researchers, etc.) providing them with some information on the data produced from the 
surveys for EMM integration. In addition, the results will provide concrete evidence of the added 
value of including user communities in FAIR initiatives, as well as practical guides for making social 
science research data open and accessible in the short and long terms.

Culture numérique (Presses de Sciences Po, 2019). 

Dans cet ouvrage, Dominique Cardon, Associate Professor au médialab, montre que si l’entrée 
du numérique dans nos sociétés est souvent comparée aux grandes ruptures technologiques 
des révolutions industrielles, en réalité, c’est avec l’invention de l’imprimerie que la comparaison 
s’impose, car la révolution digitale est avant tout d’ordre cognitif. Elle est venue insérer des 
connaissances et des informations dans tous les aspects de nos vies, notre quotidien, nos 
loisirs, les équilibres économiques, les communications interpersonnelles, jusqu’aux machines 
qu’elle est en train de rendre intelligentes. Si nous fabriquons le numérique, il nous fabrique 
aussi. Dominique Cardon considère qu’il est indispensable que nous nous forgions une culture 
numérique à laquelle il nous invite à travers son ouvrage. Il nous permet de décoder, en textes 
et en images, les nouveaux usages apportés par la révolution numérique.

Culture numérique [Digital culture] (Presses de Sciences Po, 2019). 

In this book, Dominique Cardon, an Associate Professor at the medialab, shows that while the 
introduction of digital technology in our societies is often compared to the great technological 
breakthroughs of the industrial revolutions, it is actually more comparable to the invention of 
printing press, since the digital revolution is primarily a cognitive one. It has inserted knowledge 
and information into all aspects of our lives, our daily lives, our leisure activities, economic 
balances, and interpersonal communications, right down to the machines that it is making 
intelligent. While we are creating digital technology, it is in turn reshaping us. Dominique Cardon 
argues for the need to forge a digital culture and invites us to do so in his book. He provides a key 
to understanding, in text and images, the new practices that the digital revolution has created.
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L’INTERDISCIPLINARITÉ DE LA RECHERCHE  
À SCIENCES PO 
THE INTERDISCIPLINARY APPROACH TO RESEARCH AT SCIENCES PO

L’interdisciplinarité de la recherche à Sciences Po se déploie à travers plusieurs thèmes :  
l’environnement, le numérique, la finance, les méthodes de recherche, le genre, la santé, la ville...  
La pratique de l’interdisciplinarité est ancienne qu’elle soit au centre d’initiatives ponctuelles, dans  
des projets de recherche, des séminaires ou des journées d’étude, ou plus systématique à travers  
des programmes qui la placent au cœur de leur mode de fonctionnement et de recherche comme  
les programmes transversaux et la « soufflerie interdisciplinaire ».

The interdisciplinary nature of research at Sciences Po is deployed through several themes: the 
environment, digital technology, finance, research methods, gender, health, the city, etc. The 
interdisciplinary approach is longstanding and has been central to specific initiatives, research projects, 
seminars, and study days, and more systematically to programs that place it at the heart of their 
operations and research, such as cross-disciplinary programs and the “interdisciplinary catalyst”.

Les programmes transversaux 
Crosscutting programs

Sciences Po dispose d’une longue expérience en matière de programmes transversaux et 
interdisciplinaires tels que MaxPo, Liepp, Présage, le programme de recherche et d’enseignement sur  
le genre qui fêtera bientôt ses dix ans, l’équipement « Données, infrastructures et méthodes d’enquête  
en Sciences humaines et sociales » (DIME-SHS) et « Cities are back in town ». 

Sciences Po has a long experience with crosscutting and interdisciplinary programs such as MaxPo, 
Liepp, Présage, the gender research and teaching programme, which will soon be celebrating its tenth 
anniversary, and the “Data, Infrastructures, and Survey Methods in the Human and Social Sciences” 
(DIME-SHS) and “Cities are back in town” programs.
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Créé il y a une dizaine d’années par une équipe transversale aux laboratoires de Sciences Po 
(OSC, CSO, CERI, CEE, etc.), le programme de recherche « Cities are back in town » produit des 
travaux systématiques et approfondis sur les processus d’urbanisation (économiques, politiques, 
sociaux, culturels) de manière comparée entre des villes et des régions urbaines structurée  
à la fois par des trajectoires historiques, des groupes sociaux et ethniques, des institutions  
et des conflits, ainsi que par des flux, des mobilités, et des circulations à différentes échelles.  
Ce programme se donne pour objet de lancer de nouvelles perspectives de recherches, 
de réaliser des travaux approfondis sur la région parisienne et les villes françaises, les villes 
européennes (Milan, Barcelone, Amsterdam, Manchester et Varsovie), et récemment, l’ouverture 
d’un programme de comparaison des grandes métropoles (Chicago, Los Angeles, Dehli, Mexico, 
Sao Paolo et Istanbul). Les principaux thèmes de recherche sont : 1. La spatialisation des inégalités 
et la ségrégation (économique, sociale, genre, ethniques, éducation, âge), et leurs effets sur les 
relations entre groupes sociaux ; 2. L’Etat-providence et la formation des inégalités urbaines ; 
3. Gouvernement et gouvernance des grandes métropoles, démocratie urbaine, politiques 
publiques et politiques urbaines, risques et ressources naturelles. Plus concrètement, il s’agit des 
processus de décentralisation/régionalisation, de la coordination entre les différents niveaux  
de gouvernement (villes, régions, Etats, etc.) et les territoires, les groupes d’intérêts dans les villes 
(promoteurs immobiliers, acteurs économiques, firmes d’infrastructure et de service, producteurs 
de logement) ; 4. Socio-économie des villes et des régions, Institutions et développement 
économique, capitalismes urbains et néolibéralisme, les réseaux et leur régulation, la croissance 
verte ; 5. Les politiques du conflit, les mobilisations urbaines et les mouvements sociaux, les 
minorités, les exclus, les formes de mobilisation et les mécanismes de résolution des conflits ; 
mobilité (immigration, classes moyennes), globalisation et villes.

Created about ten years ago by a crosscutting team at Sciences Po laboratories (CSO,  
CSO, CERI, CEE, etc.), the “Cities are back in town” research program produces systematic  
and in-depth research on urbanization processes (economic, political, social, and cultural)  
in a comparative way between cities and urban regions structured by historical trajectories, 
social and ethnic groups, institutions and conflicts, as well as by flows, mobility, and circulation 
at different levels. The objective of this program is to launch new research perspectives,  
to pursue in-depth research on the Paris region and French cities and European cities (Milan, 
Barcelona, Amsterdam, Manchester, and Warsaw). A program was also recently launched 
to compare major metropolises (Chicago, Los Angeles, Delhi, Mexico City, Sao Paolo, and 
Istanbul). The main research themes are: 1. The spatialization of inequalities and segregation 
(economic, social, gender, ethnic, education, age), and their effects on relations between social 
groups; 2. The welfare state and the formation of urban inequalities; 3. The government and 
governance of large metropolises, urban democracy, public and urban policies, and risks and 
natural resources. More concretely, these are the decentralization/regionalization processes, 
coordination between different levels of government (cities, regions, states, etc.) and territories, 
interest groups in cities (property developers, economic actors, infrastructure and service firms, 
housing producers); 4. The socioeconomics of cities and regions, institutions and economic 
development, urban capitalism and neoliberalism, networks and their regulation, and green 
growth; 5. The politics of conflict, urban mobilizations and social movements, minorities, the 
excluded, forms of mobilization and mechanisms for conflict resolution; mobility (immigration, 
middle classes), globalization and cities.

La soufflerie interdisciplinaire 
The interdisciplinary catalyst

La « soufflerie interdisciplinaire » héberge des initiatives exploratoires que des membres de la faculté 
permanente de Sciences Po souhaitent amorcer.

Soutenues par la direction scientifique, ces initiatives permettent à des chercheurs ayant suivi des trajectoires 
scientifiques éloignées les unes des autres d’échanger et de comparer leurs travaux et méthodes sur un objet 
donné afin d’enrichir mutuellement leurs approches. Ces initiatives sont consacrées à des enjeux majeurs 
pour les sociétés et pour la recherche : environnement et transformations planétaires, transition numérique, 
régulation et impacts de la finance sur les sociétés, méthodes et analyses des données, impact du big data, 
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du changement climatique et de l’accroissement des inégalités sur les paradigmes du droit et de l’économie. 
Toutes ces initiatives ont poursuivi leurs activités en 2019 ou lancé leurs travaux. 

The “interdisciplinary catalyst” explores initiatives that members of Sciences Po’s permanent faculty 
would like to launch. 

Supported by the office of the vice provost for research, these initiatives enable researchers on disparate 
research paths to exchange and compare their work and methods on a given subject in order to 
mutually enrich their approaches. These initiatives are devoted to major societal an research issues: the 
environment and global transformations, the digital transition, regulation and the impacts of finance on 
societies, methods and data analysis, and the impact of big data, of climate change, and of increasing 
inequalities on legal and economic paradigms. All these initiatives continued or launched activities in 2019.

Environnement et transformations planétaires 
The environment and global transformations

L’Atelier de recherche interdisciplinaire de recherches sur l’environnement (AIRE) a été lancé en 2018. 
Il est animé autour d’une vingtaine de chercheurs, enseignants-chercheurs, ingénieurs de recherche et 
d’une trentaine de doctorants de Sciences Po, sous la coordination de Richard Balme, professeur des 
universités au CEE. Les séminaires qui sont organisés permettent de partager et de diffuser les recherches 
sur l’environnement conduites à Sciences Po, de croiser les disciplines des sciences humaines et sociales, 
et d’engager une réflexion sur les approches et les pratiques de la recherche portant sur l’environnement. 
Cinq axes transversaux structurent cette initiative interdisciplinaire :

• Crises, environnement, catastrophes ;
• Santé et environnement ;
• Territoires, démocratie et justice environnementale ;
• Modes de vie, soutenabilité et transitions écologiques ;
• Gouvernance de l’environnement.

L’axe environnement de la soufflerie interdisciplinaire s’inscrit en outre dans des collaborations qui  
la dépassent et débordent des SHS, notamment en participant à l’émergence du Centre des Politiques  
de la terre (Laboratoire hors les murs, porté par Sciences Po et l’Université de Paris) et en prenant 
part aux initiatives sur l’environnement du programme Alliance (Columbia University, Paris I, École 
Polytechnique, Sciences Po).

The Interdisciplinary Environmental Research Workshop (AIRE) was launched in 2018. It is run  
by around twenty researchers, research professors, research engineers, and around thirty PhD students 
from Sciences Po, under the leadership of CEE university professor Richard Balme. The seminars that  
are organized enable the sharing and dissemination of environmental research conducted at Sciences Po, 
cross-pollination between human and social science disciplines, and reflection on approaches and 
practices used in environmental research. This interdisciplinary initiative is structured around five 
crosscutting themes:

• Crises, the environment, and disasters;
• Health and the environment;
• Territories, democracy, and environmental justice;
• Lifestyles, sustainability, and ecological Transitions;
• Environmental Governance.

The environmental axis of the interdisciplinary catalyst is also involved in collaborations that transcend it 
and the HSS: it helped launch the Earth politics Center (External laboratory supported by Sciences Po and 
the University of Paris) and participates in the environmental initiatives of the Alliance program (Columbia 
University, Paris I, Ecole Polytechnique, Sciences Po).
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Le Centre des Politiques de la Terre
 

Le Centre des Politiques de la Terre a pour objet de répondre aux enjeux scientifiques  
et politiques soulevés par différents diagnostics sur l’état de la planète. Les grands cycles  
comme celui de l’eau, du carbone, de l’azote, les grands phénomènes telluriques ou climatiques, 
les ressources énergétiques sont autant de processus qu’il faut aujourd’hui repenser dans leurs 
interactions avec les activités humaines. Le défi est immense, car il ne s’agit plus de décrire des 
processus longtemps considérés comme « naturels » mais de développer de nouvelles manières 
de connaître et de gouverner ces phénomènes socio-environnementaux tout en s’inscrivant dans 
une relation transformée entre science et société. Emblématique de la collaboration étroite entre 
l’Université de Paris (les Facultés et l’IPGP) et Sciences Po, le Centre des Politiques de la Terre  
a pour ambition de faire émerger une communauté de recherche travaillant non plus sur l’étude 
de la nature ou des sociétés mais sur leur exploration conjointe. Il s’agit là d’un chantier ambitieux 
que le Centre entend relever en faisant de l’interdisciplinarité le socle de son programme de 
travail dans un monde académique encore largement organisé par communautés disciplinaires. 
Le Centre des Politiques de la Terre se propose également de favoriser et promouvoir les 
recherches collaboratives entre acteurs académiques et différents porteurs d’enjeux. Il se donne 
ainsi pour vocation de devenir un lieu d’engagement des chercheurs dans la vie de la cité.

Les axes thématiques du Centre des Politiques de la Terre sont : Territoires en mouvement, 
Vivants et sociétés, Santé planétaire, Instabilités et Catastrophes et Science et citoyenneté.

Quatre projets ont été sélectionnés dans le cadre du premier appel lancé par le Centre des 
Politiques de la Terre (Eric Gayer de l’IPGP : Terra Forma, cartographier les cosmopolitiques 
de la Terre. Joanne Clavel de l’UP : Recherche-Création pour une co-production de savoirs 
citoyens. Bernard Reber de Sciences Po : Knowledge RESPONSIVENESS for ecological transition, 
Ajustement, sensibilité et réactivité des savoirs pour la transition écologique. Maryline Specht  
de l’UP : Valorisation des Données Scientifiques en Gestion de Crise. 

The Earth politics Center

The Earth politics Center addresses the scientific and policy issues raised by various assessments 
of the state of the planet. Major cycles such as water, carbon, and nitrogen cycles, major telluric 
and climatic phenomena, and energy resources are all processes that currently need to be 
rethought in terms of their interactions with human activities. The challenge is huge, because it 
is no longer about describing processes long considered “natural”. Rather, it is about developing 
new ways of knowing and governing these socio-environmental phenomena while participating 
in a transformed relationship between science and society. Emblematic of the close collaboration 
between the University of Paris (the Faculties and the IPGP) and Sciences Po, the Earth politics 
Center aims to create a research community that doesn’t just study nature or societies but rather 
explores them jointly. This is an ambitious project that the Centre intends to pursue by taking an 
interdisciplinary approach to its work program in an academic world that is still largely organized 
by disciplinary communities. The Earth politics Center also intends to foster and promote 
collaborative research between academic actors and different stakeholders. It thus aims to 
become a place where researchers can get involved in the life of the city.

The themes of the Earth politics Center are: Territories in movement; Living and societies; 
Planetary health; Instabilities and disasters; and Science and citizenship.

Four projects were selected in the first call launched by the Earth politics Center (Eric Gayer 
from IPGP: Terra Forma, Mapping Earth’s Cosmopolitics; Joanne Clavel from UP: Research-
Creation for a co-production of citizen knowledge; Bernard Reber from Sciences Po: Knowledge 
RESPONSIVENESS for ecological transition – adjustment, sensitivity and reactivity of 
knowledge in the ecological transition; Maryline Specht from UP: Valorization of Scientific  
Data in Crisis Management).
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Knowledge RESPONSIVENESS for ecological transition (Responsiveness). 

L’enjeu principal de ce projet de Bernard Reber, directeur de recherche CNRS au CEVIPOF,  
est celui de la transition, de l’ajustement et de la sensibilité des savoirs à la décision sous 
toutes ses formes. Ce projet concerne autant les pratiques, les habitudes et les productions 
disciplinaires, qu’il faut pouvoir ajuster les unes aux autres, que leur adaptation à la décision  
ou leur compréhension par les publics les plus hétérogènes. Constitué de façon 
interdisciplinaire, le groupe de recherche s’aventure au-delà d’une juxtaposition des savoirs  
par une explicitation des façons de travailler au sein de chacun de ceux-ci. 

Responsiveness privilégie les savoirs mobilisés pour la transition écologique. En effet,  
la transition écologique est informée par une masse de données et de savoirs hétérogènes  
à ajuster entre eux. Elle appelle à une transition, pour ne pas dire une traduction des savoirs. 

Un premier axe du travail part de l’observation et de l’analyse de la Convention citoyenne  
pour le climat (octobre 2019-Janvier 2020) qui s’est tenue au Conseil économique, social  
et environnemental. Quelques questions orientent l’observation comme : comment les experts 
traduisent-ils leurs savoirs ? Quelle est la teneur des documents mis à la disposition des 
citoyens face à la complexité et l’état des savoirs ? Quelle est la compréhension des citoyens 
destinataires ? Quelles sont les dominances disciplinaires ? Quelles articulations sont faites 
entre savoirs ? Comment les savoirs diffusés rejoignent-ils – ou non- les thèmes retenus pour la 
Convention, dans leur quotidienneté ? La deuxième partie du projet, plus réflexive et déductive, 
approfondit les limites, les obstacles et la créativité nécessaire pour une réelle interdisciplinarité. 
En effet, des savoirs hétérogènes, traduits, repris ou non, bien ou mal compris apparaissent.  
Il faut alors passer à un effort de clarification. Plus précisément il s’agit de s’interroger sur  
la traduction de savoirs entre eux, pour la décision et à destination de publics hétérogènes.

Knowledge RESPONSIVENESS for ecological transition (Responsiveness). 

This project by Bernard Reber, CNRS Research Director at CEVIPOF, mainly tackles the 
transition, adjustment, and sensitivity of knowledge to decision-making in all its forms. This 
project covers practices, habits, and disciplinary productions, which must be adjusted to one 
another, as well as their adaptation to decisions and their understanding by the most diverse 
audiences. The purposefully interdisciplinary research group goes beyond a juxtaposition  
of forms of knowledge by explaining the ways of working within each of them. 

Responsiveness focuses on the forms of knowledge mobilized for the ecological transition. 
Indeed, the ecological transition is informed by a large amount of mixed data and knowledge 
that must be adjusted to one another. It calls for a transition, let alone translation, of knowledge. 

A first line of research starts with observations and analysis from the Citizens’ Climate 
Convention (October 2019-January 2020), which was held at the Economic, Social and 
Environmental Council. Several questions guided the observations, such as: how do experts 
translate their knowledge? What is the content of the documents made available to citizens 
given the complexity and state of knowledge? What is the understanding of the citizens who 
receive them? What disciplines dominate? What are the links made between different types 
of knowledge? How does the disseminated knowledge relate – or not – to the themes chosen 
for the Convention in everyday life? The second part of the project, which is more reflective 
and deductive, explores the limits, obstacles, and creativity needed for to achieve a truly 
interdisciplinary approach. Indeed, heterogeneous knowledge is emerging, be it translated, 
used or not, and well or poorly understood. Clarification is in order. More precisely, the idea  
is to question the translation of knowledge between them, for the purposes of decision-making 
and of dissemination to diverse audiences.

Pesticides. Comment ignorer ce que l’on sait (Presses de Sciences Po, 2019). 

L’auteur, Jean-Noël Jouzel, chercheur CNRS rattaché au CSO, mène une enquête sur  
les pesticides, en France et aux États-Unis, pour comprendre ce qui conduit les agences 
d’évaluation à ignorer volontairement certaines données scientifiques lorsqu’elles n’ont pas  
été élaborées selon les normes de la toxicologie réglementaire. Les pesticides sont des produits 
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dangereux. Pour cette raison, ils comptent parmi les substances chimiques les plus surveillées 
et ce, depuis des décennies. Des agences d’évaluation des risques contrôlent leur mise sur le 
marché et assurent une toxico-vigilance de leurs effets sur la santé. Comment alors expliquer 
l’accumulation de données épidémiologiques qui attestent la sur-incidence de pathologies 
chroniques – maladies neurodégénératives, hémopathies malignes, cancers – parmi les 
populations humaines les plus exposées, en particulier les agriculteurs ? Pourquoi des résultats 
aussi inquiétants ont-ils si peu de répercussion sur les autorisations de mise en vente ? Cette 
routine normative profite aux industriels, qui ont tout intérêt à suivre ce cadre et sont les seuls  
à disposer des ressources matérielles nécessaires pour s’y conformer.

Les doctorants contribuent aux recherches menées sur les « transformations planétaires » :  
32 thèses sont en cours dans ce domaine, ce qui correspond à 10 % des thèses préparées  
à Sciences Po en 2019. Toutes les disciplines de Sciences Po sont concernées mais 75 % de ces 
thèses relèvent des Sciences Politiques et de la sociologie et 16 % du droit. Les doctorants qui 
conduisent ces recherches sont rattachés quasiment à tous les laboratoires de Sciences Po : 
CEE, CERI, CSO, CEVIPOF, EDD, OSC, CHSP et Département d’économie. Sept de ces thèses 
ont été soutenues entre la fin de l’année 2018 et 2019.

Pesticides. Comment ignorer ce que l’on sait [Pesticides. How to ignore what we know] 
(Presses de Sciences Po, 2019). 

Author Jean-Noël Jouzel, a CNRS researcher affiliated with the CSO, is conducting a study on 
pesticides in France and the United States to understand why risk assessment agencies are 
voluntarily ignoring certain scientific data that is not developed using regulatory toxicology 
standards. Pesticides are dangerous products. They are therefore among the most closely 
monitored chemical substances and have been for decades. Risk assessment agencies monitor 
their marketing and ensure the toxicological monitoring of their health effects. How, then, can 
we explain the accumulation of epidemiological data attesting to the over-incidence of chronic 
diseases – neurodegenerative diseases, hematological malignancies, and cancers – among the most 
exposed human populations, particularly farmers? Why do such worrisome results have so little 
impact on marketing authorizations? This normative situation benefits industry, which has every 
interest to embrace this framework and is alone in having the material resources for compliance. 

PhD students contribute to the research conducted on “planetary transformations”:  
32 theses are currently in progress in this field, corresponding to 10% of the theses prepared 
at Sciences Po in 2019. All Sciences Po disciplines are involved, but 75% of these theses are 
in political science and sociology, and 16% from law. The doctoral students conducting this 
research have affiliations spanning almost all of Sciences Po’s laboratories: CEE, CERI, CSO, 
CEVIPOF, EDD, OSC, CHSP, and the Department of Economics. Seven of these theses were 
defended between the end of 2018 and 2019.

Kari de Prick a soutenu une thèse intitulée « Expertise controversée : le cas du Groupe 
d’experts intergouvernemental sur l’évolution du climat (GIEC) », qu’elle a préparée au CERI, 
sous la direction de Bruno Latour, professeur émérite à Sciences Po, et de Géraldine Pflieger, 
professeure à l’Université de Genève. 

L’expertise internationale joue un rôle important dans la mise à l’agenda d’enjeux 
environnementaux globaux. Ces évaluations sont souvent contestées, en particulier là où les 
faits et les valeurs sont fortement imbriqués. Cette thèse examine le cas du Groupe d’experts 
intergouvernemental sur l’évolution du climat (GIEC), une des organisations d’experts les plus 
contestées. Elle s’intéresse plus généralement à la manière dont ces organisations maintiennent 
leur autorité, en croisant les apports théoriques des études des sciences et des techniques 
et de la sociologie des organisations internationales. Un argument central est que le GIEC, 
en partie à cause de l’univers controversé dans lequel il évolue, est devenu une bureaucratie 
internationale. La thèse identifie quatre arrangements institutionnels sur lesquels l’organisation 
s’est appuyée pour maintenir son autorité. Premièrement, elle s’est efforcée de maintenir 
une représentation équilibrée des États, principalement entre pays développés et pays en 
développement. Deuxièmement, le GIEC a mis en place des mécanismes de gouvernance qui 
permettent aux gouvernements de jouer un rôle dans le processus d’évaluation, encourageant 

 I 31



la « reappropriation » de ses conclusions. Troisièmement, il a procéduralisé le processus 
d’évaluation pour formaliser le rôle de ses différentes parties et protéger l’organisation  
contre les critiques. Quatrièmement, il est plus attentif à la gestion de la communication.  
Ces arrangements sont régulièrement renégociés dans le contexte de nouveaux défis  
et controverses. Au-delà du GIEC, ils offrent de nouvelles perspectives pour observer 
l’imbrication de l’autorité politique et épistémique.

Le rayonnement scientifique de Sciences Po transite aussi par l’implication de la faculté 
permanente dans des instances participant à l’orientation de l’action publique, en particulier 
dans le domaine de l’environnement. Sophie Dubuisson-Quellier, chercheure CNRS rattachée  
au CSO, spécialiste de la fabrique sociale des comportements, est nommée en 2019 membre  
du Haut conseil pour le climat, organisme indépendant chargé d’apporter un éclairage neutre 
sur la politique du gouvernement en matière de climat.

Kari de Prick defended a thesis entitled “Controversial expertise: the case of the 
Intergovernmental Panel on Climate Change (IPCC)”, which she prepared at CERI under 
the supervision of Bruno Latour, Professor Emeritus at Sciences Po, and Géraldine Pflieger, 
Professor at the University of Geneva. 

International expertise plays an important role in the agenda setting for global environmental 
issues. Expert assessments are often challenged, especially when facts and values are 
deeply intertwined. This thesis examines the case of the Intergovernmental Panel on Climate 
Change (IPCC), one of the most contested expert organizations. It broadly looks at how these 
organizations maintain their authority, cross-referencing the theoretical contributions of science 
and technology studies and the sociology of international organizations. A central argument 
is that partly because of the fraught universe in which it operates, the IPCC has become an 
international bureaucracy. The thesis identifies four institutional arrangements the organization 
has used to maintain its authority. First, it has sought to maintain a balanced representation  
of developed and developing States. Second, the IPCC has implemented governance 
mechanisms that allow governments to play a role in the assessment process, encouraging the  
“re-appropriation” of its findings. Third, it has created assessment procedures to formalize the 
roles of various parties and protect the organization from criticism. Fourth, it is paying more 
attention to communication management. These arrangements are regularly renegotiated 
in light of new challenges and controversies. They shed new light, beyond the IPCC, on the 
interweaving of political and epistemic authority.

Sciences Po’s academic influence also extends through the permanent faculty’s involvement 
in public policy bodies, particularly in the field of the environment. In 2019, Sophie Dubuisson-
Quellier, a CNRS researcher affiliated with the CSO and a specialist in the social fabric of 
behavior, was appointed member of the High Council for Climate – an independent body 
responsible for providing a neutral perspective on the government’s climate change policy.

Transitions numériques 
Digital transitions 

Le séminaire transitions numériques – TransNum – est lancé en 2019. Il met en réseau la communauté 
de recherche de Sciences Po travaillant sur ou avec le numérique et vise à étudier de façon transversale 
et générale les effets du numérique sur nos sociétés : ses pratiques, ses méthodes, ses techniques, ses 
marchés et les modifications économiques, sociales et politiques profondes qui découlent de la transition 
numérique, questionnant et remodelant significativement les analyses en sciences humaines et sociales. 

The TransNum seminar on digital transitions was launched in 2019. It connects the Sciences Po research 
community working on or with digital technology and aims to study in a crosscutting and general way 
the effects of digital technology on our societies: its practices, methods, techniques, markets, and 
the profound economic, social and political changes resulting from the digital transition, by deeply 
challenging and reconfiguring analyses in the human and social sciences.
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Les rendez-vous de la recherche à Sciences Po : « Le numérique peut-il réinventer la 
démocratie ? ». 

En donnant à tous des moyens accrus de s’informer et de s’exprimer, le numérique contribue-t-il 
à la réinvention de la démocratie ou bien à son affaiblissement ? Comment faire en sorte qu’une 
information de qualité perdure ? Comment contrer les tendances extrémistes que le numérique 
semble favoriser ? Quel est son véritable impact sur les choix politiques des citoyens ?

Ce sont ces questions cruciales qu’ont exploré, au cours de cette conférence, quatre chercheurs 
de Sciences Po (Julia Cagé, Assistant Professor au Département d’économie, Dominique 
Cardon, Associate Professor au médialab, Bruno Palier, directeur de recherche CNRS au CEE  
et Jen Schradie, Assistant Professor à l’OSC), dialoguant avec des acteurs de terrain de premier 
plan (Grégoire Lemarchand, adjoint à la rédactrice en chef de l’Agence France Presse, chef des 
réseaux sociaux et du fact-checking, et Diana Filippova, cofondatrice et co-présidente de Place 
publique, cheffe d’entreprise), autour de deux tables rondes : I. Le numérique : une menace pour 
la qualité de l’information ? II. Le numérique : amplificateur des inégalités et des extrémismes ?

Research Rendezvous at Sciences Po: “Can digital technology reinvent democracy?” 

By giving everyone greater means of information and expression, does digital technology help to 
reinvent democracy or weaken it? How to ensure quality information? How to counter the extremist 
tendencies that digital technology seems to foster? What is its real impact on citizens’ political choices?

These are they key questions that four researchers from Sciences Po (Julia Cagé, Assistant 
Professor in the Department of Economics; Dominique Cardon, Associate Professor at the 
medialab; Bruno Palier, CNRS Research Director at the CEE; and Jen Schradie, Assistant 
Professor at the OSC) explored during this conference, in dialogue with leading players in the 
field (Grégoire Lemarchand, deputy editor-in-chief of Agence France Presse and head of social 
networks and fact-checking, and CEO Diana Filippova, co-founder and co-president of Place 
Publique), around two round tables: I. Digital: a threat to the quality of information?  
II. The digital world: an amplifier of inequalities and extremism?

Régulation et impacts de la finance sur les sociétés  
Regulation and impacts of finance on societies

Cet axe de la soufflerie regroupe 17 chercheurs de Sciences Po, relevant des 5 disciplines constituées 
au sein de l’établissement et rattachés à huit de ses unités de recherche : CEE, CSO, Département 
d’économie, CERI, OSC, CHSP, EDD et medialab.

Ces chercheurs étudient, selon un large spectre de disciplines, le fonctionnement et l’évolution du 
système financier et ses interactions avec les autres secteurs de l’économie, la politique et la société.  
Le groupe de travail « Finances et société » a pour objectif d’étudier la finance en tant que partie 
intégrante de nos ordres sociaux, en prenant en compte son impact sur tous les aspects de la vie  
sociale, ainsi que les conditions qui façonnent les marchés financiers. Les objets travaillés concernent  
en particulier la transformation du capitalisme, l’argent, les marchés financiers, la dette, …

Le groupe de travail se nourrit en outre des activités de trois initiatives organisées par Sciences Po  
avec des partenaires externes dédiés à l’étude de la finance sous différents angles :

• le Max Planck/Sciences Po Center on Coping with Instability in Market Societies (MaxPo),
•  le partenariat entre la Banque de France et Sciences Po accueilli par le Département d’économie  

de Sciences Po,
•  la Chaire PARI, un programme de recherche sur l’étude du risque et des incertitudes, portée par 

Sciences Po et l’ENSAE.

Le travail conduit par ce groupe a débouché sur un numéro spécial de Cogito, le magazine spécial de  
la recherche de Sciences Po, et sur l’organisation d’un Rendez-vous de la recherche intitulé « Gouverner  
la finance ».
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This catalyst cluster involves 17 Sciences Po researchers across the institution’s five disciplines and across 
its eight research units: CEE, CSO, economics department, CERI, OSC, CHSP, EDD and medialab.

These researchers study, across a broad spectrum of disciplines, the operation and evolution of the 
financial system and its interactions with other sectors of the economy, politics, and society. The “Finance 
and Society” working group aims to study finance as an integral part of our social orders, taking into 
account its impact on all aspects of social life, as well as the conditions that shape financial markets. The 
studied topics particularly focus on the transformation of capitalism, money, financial markets, and debt.

The working group also draws on the activities of three initiatives organized by Sciences Po with external 
partners dedicated to the study of finance from different angles:
• the Max Planck/Sciences Po Center on Coping with Instability in Market Societies (MaxPo),
•  the partnership between the Banque de France and Sciences Po hosted by the Economics Department 

of Sciences Po,
•  the IRAP Chair, a research program on the study of risk and uncertainty, led by Sciences Po and ENSAE.

The work carried out by this group yielded a special issue of Cogito, Sciences Po’s dedicated research 
magazine, and the organization of a Research Rendezvous entitled “Governing Finance”.

« Finance et démocratie sont-elles irréconciliables ? ». 

Dans le numéro de Cogito consacré à la finance, Nicolas Delalande, Associate Professor au CHSP, 
propose un aperçu historique des relations entre finance et démocratie4. La finance est aujourd’hui 
considérée comme la grande responsable de la croissance des inégalités et les gouvernants sont 
accusés d’être incapables de lutter contre ses excès. Il en découle une remise en cause de la 
démocratie et la montée des extrémismes. L’analyse proposée par Nicolas Delalande montre  
que les tensions entre États, peuple et finances s’inscrivent dans une histoire longue. 

« Cette opposition entre finance et démocratie a des racines historiques qui remontent aux 
origines du capitalisme et de la modernité démocratique. Ceux qu’on appelait, sous l’Ancien 
Régime, les « financiers » n’ont jamais eu bonne presse. Les monarchies des XVIIe et XVIIIe 
siècles dépendaient d’eux pour emprunter des fonds et collecter les impôts. Au Royaume-
Uni, malgré la « révolution financière » de la fin du XVIIe siècle qui vit la création de la Banque 
d’Angleterre (1694) et l’essor de la City, les milieux de la finance étaient aussi sous le feu des 
critiques. Dans les années 1760-1770 émergea une critique radicale des privilèges oligarchiques 
que détenaient les élites de la terre et de l’argent, au détriment du peuple et des travailleurs. 
Les radicaux, favorables à la démocratisation du système politique britannique, voyaient dans 
la dette publique, d’un montant colossal au début du XIXe siècle (plus de 200 % du revenu 
annuel britannique à l’issue des guerres napoléoniennes), un mécanisme d’extorsion de fonds 
par lequel les rentiers (les obligations d’État étaient à l’époque les titres financiers les plus 
répandus) s’enrichissaient sur le dos des contribuables, lourdement taxés via des impôts sur  
la consommation. En France, à la fin du XIXe siècle, la dénonciation du capitalisme financier était 
très ancrée dans les milieux socialistes et pouvait, à l’occasion, prendre des accents antisémites, 
comme dans les nombreux pamphlets publiés à l’époque contre les « féodalités financières ». 
Paradoxalement, en France, c’est un régime illibéral, le Second Empire, qui le premier s’efforça 
d’élargir le cercle des détenteurs de la dette publique. Il s’agissait, dans leur esprit, d’obtenir 
la confiance des épargnants au travers de véritables « plébiscites financiers ». La République 
reprit à son compte ce modèle : l’assentiment des populations devait s’exprimer à la fois dans 
les urnes et dans les portefeuilles. Au début du XXe siècle, plusieurs millions d’épargnants 
détenaient alors une part de la dette publique, même si celle-ci était très inégalement répartie. 
Sur le plan idéologique, cette diffusion de la rente devait accréditer l’existence d’une véritable 
« démocratie financière ». Avec les deux guerres mondiales, ce phénomène d’extension  
du cercle des détenteurs de la dette publique devint la norme dans de nombreux pays.  
Aux États-Unis, au Royaume-Uni, en France, en Allemagne ou en Russie, l’achat d’obligations 
d’État fut présenté comme un nouveau devoir patriotique, signe d’une loyauté sans faille  
et d’une confiance dans l’avenir. L’intervention de l’État pour réguler les activités financières 
devint, à partir des années 1930-1940, un nouvel impératif, à la fois politique et économique. 
C’est cet équilibre fragile et temporaire, directement lié aux effets des guerres et de la Grande 
Dépression, qui donna naissance au capitalisme régulé ou « encastré » des années 1950-1960, 
contemporain de l’expansion de la forme démocratique, dans le sillage de la guerre froide  
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4  Extraits issus d’un article paru dans Cogito 8, Gouverner la finance, 15 novembre 2019.  

Extracts from an article published in Cogito 8 on Governing finance, 15 November 2019.

et du déclin des empires. Mais plus le temps passe, et plus cet épisode fait figure d’exception 
à l’échelle de l’histoire longue du capitalisme. La financiarisation de l’économie et des sociétés 
entamée dans les années 1970, par ailleurs bien analysée par les sociologues et les économistes, 
a réouvert le fossé, grandissant, entre finance et démocratie. Tel est le défi, scientifique 
et politique, auquel nous sommes confrontés, dans un monde rendu plus vulnérable par 
l’épuisement des ressources et le creusement des inégalités ».

“Are finance and democracy irreconcilable?”. 

In the Cogito issue on finance, Nicolas Delalande, Associate Professor at the CHSP, provides 
a historical overview of the relationships between finance and democracy4. Finance is now 
considered to be the main driver of growing inequality. At the same time, governments 
are being pilloried for their inability to fight its excesses. This has had disastrous political 
consequences: challenges to democracy and rising extremism. Nicolas Delalande’s look  
to the past shows that tensions between States, people, and finance have a long history. 

“This opposition between finance and democracy has historical roots that go back to the 
origins of capitalism and democratic modernity. So-called “financiers” under the Ancien Régime 
never had good press. 17th and 18th-century monarchies depended on them to borrow funds 
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 LA RECHERCHE SUR ET AVEC L’AFRIQUE 
RESEARCH ON AND WITH AFRICA 

L’internationalisation et le comparatisme sont une spécificité de la recherche conduite à Sciences Po. 
Nombreux sont les membres de la faculté permanente et les doctorants qui travaillent sur des objets 
situés sur des terrains internationaux, en particulier en Afrique. L’Afrique est aussi une région du monde 
avec laquelle Sciences Po souhaite développer des relations partenariales et institutionnalisées. 

La carte des 29 partenariats universitaires existants et celle des recherches conduites par les membres 
de la faculté permanente et les doctorants montrent l’importance accordée à de nombreux pays  
du continent africain.

La confrontation des cartes montre qu’il y a pour partie une rencontre entre la stratégie partenariale  
et les intérêts de recherche, en particulier s’agissant de l’Egypte, du Ghana, de l’Ouganda, du Kenya  
et de l’Afrique du Sud mais il existe aussi des différences importantes. Ainsi, parmi les pays d’Afrique  
qui suscitent le plus de recherches par la communauté académique, l’Algérie, la Tunisie, la Côte d’Ivoire,  
il n’existe toutefois pas de partenariats académiques structurants au niveau institutionnel.

and collect taxes. In the United Kingdom, despite the “financial revolution” at the end  
of the 17th century, leading to the creation of the Bank of England (1694) and the rise of the 
City, the financial community also came under fire. In the 1760s and 1770s, a radical critique cast 
the landed and moneyed elites’ oligarchic privileges as detrimental to the people and workers. 
Radicals calling for the democratization of the British political system saw the public debt, 
which was colossal at the beginning of the 19th century (over 200% of British annual income 
after the Napoleonic Wars) as a mechanism of extortion whereby rentiers (government bonds 
were the most common financial securities at the time) enriched themselves on the backs of 
taxpayers, who were heavily taxed through consumption taxes. In France, at the end of the 19th 
century, denunciation of financial capitalism was deeply rooted in socialist circles and could 
sometimes veer into anti-Semitism, as seen in many pamphlets published at the time against 
“financial feudalism”. Paradoxically, in France, it was an illiberal regime – the Second Empire – 
that first tried to broaden the circle of public debt holders. Their goal was to earn the trust  
of savers through genuine “financial plebiscites”, inspired by the plebiscite theory that forms the 
basis of the Bonapartist conception of popular sovereignty. The Republic adopted this model: 
the consent of the people had to be expressed both in the ballot box and in their wallets. At the 
beginning of the 20th century, proponents of this model were convinced that the success of the 
Republic rested on the democratization of both (male) suffrage and the stock exchange. Several 
million savers held shares of the public debt, even though it was very unevenly distributed. 
Ideologically, this diffusion of rents supposedly confirmed the existence of true “financial 
democracy”. With the two World Wars, this phenomenon of expanding the circle of public 
debt holders became the norm in many countries. In the United States, the United Kingdom, 
France, Germany and Russia, the purchase of government bonds was presented as a new 
patriotic duty – a sign of unfailing loyalty and confidence in the future From the 1930s to the 
1940s, government intervention to regulate financial activities became a political and economic 
imperative. This fragile and temporary balance, directly linked to the effects of the wars and the 
Great Depression, gave rise to the regulated or “embedded” capitalism of the 1950s and 1960s 
that accompanied the expansion of democracy in the wake of the Cold War and the decline 
of empires. But over time, this episode increasingly appeared to be an exception in the long 
history of capitalism. The financialization of the economy and societies that began in the 1970s, 
as sociologists and economists have thoroughly analyzed, reactivated the growing rift between 
finance and democracy. This is the scientific and political challenge we face in a world that has 
become more vulnerable as resources are depleted and inequality grows.”
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Internationalization and comparative approaches characterize the research conducted at Sciences Po. 
Many members of the permanent faculty and doctoral students work on topics involving fieldwork 
abroad, particularly in Africa. Africa is also a region of the world with which Sciences Po wishes  
to develop partnerships and institutionalized relations. 

The map of the 29 existing university partnerships and the map of research conducted by members of the 
permanent faculty and PhD students show the importance given to many countries on the African continent.

A comparison of the maps shows a partial intersection between partnership strategies and research 
interests, particularly in the cases of Egypt, Ghana, Uganda, Kenya, and South Africa, but there are also 
significant differences. Thus, of the African countries that generate the most research from the academic 
community – Algeria, Tunisia, and Côte d’Ivoire – no structuring academic partnerships exist at the 
institutional level.

Universités partenaires en Afrique (Sciences Po, 2019)
Partner universities in Africa

 DS – Made with Karthis – Basemap from Natural Earth (CCO)

2019

7 5 2 1 1
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« La fabrique des « ex »-rebelles en Côte d’Ivoire. Analyse de la construction des identités 
ex-combattantes ». 

Cette thèse menée par Kamina Diallo au CERI, sous la direction de Richard Banégas, Full 
Professor, se focalise sur les recompositions sociales et politiques produites par les opérations  
de Désarmement, démobilisation et réintégration en Côte d’Ivoire, s’agissant des ex-combattants. 
Dans ce qui peut être qualifié de nouveau contexte social et politique « post-crise » en Côte 
d’Ivoire, l’attention de la jeune chercheuse se porte sur ces acteurs violents que des politiques 
publiques tentent de transformer à travers notamment une « resocialisation » en « citoyens 
ordinaires ». Cette thèse cherche à répondre à la question suivante : comment se fabrique – 
politiquement, institutionnellement et socialement – l’ex-combattant rebelle en Côte d’Ivoire ?  
Il en découle une interrogation sur ce qui fonde l’identité de celui-ci. Quels sont les processus  
de construction identitaire chez les démobilisés ivoiriens et quelles en sont leurs conséquences ? 
Quels rapports entretient-il avec sa nouvelle identité de démobilisé ? Est-ce qu’elle est assumée 
ou au contraire rejetée ? Cette recherche s’intéresse ainsi, d’une part, aux facteurs et variables 
(politiques, sociales et institutionnelles) à l’origine de la fabrique identitaire de l’ex-combattant 
rebelle en Côte d’Ivoire. D’autre part, elle s’intéresse aux différentes facettes de « l’état de 
démo[bilisé] » et à ce qu’elles produisent en matière d’appartenance, de représentations, d’image 
de soi, d’imaginaires, de subjectivation et de recompositions politique et sociale. Cette entrée par 
les identités permet d’interroger une forme de régulation et d’action collective particulière que 
l’on observe dans les organisations d’ex-combattant. Il s’agit de montrer comment les processus 
de construction identitaire et de carrières d’une part sont liés aux politiques publiques mises en 
place à l’égard des populations cibles, et d’autre part s’ancrent dans des mobilisations collectives 
ajustées et influencées par les contextes locaux (effets de lieux), les socialisations, les effets de 
genre et de génération. En résumé, analyser les cadres sociaux de la production des identités 
et des entreprises qui les mettent sur le marché politique et social. La thèse cherche également 
à saisir la fabrique de l’identité et de la carrière de l’ex-combattant à travers une analyse 
comparative de trois localités (Abobo, Bouaké et Korhogo).

Recherches conduites sur l’Afrique (Sciences Po, 2019)
Research conducted on Africa

 DS – Made with Karthis – Basemap from Natural Earth (CCO)

2019

7 5 2 1 1
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ESSAI DE CARTOGRAPHIE DE LA RECHERCHE  
À SCIENCES PO 
ATTEMPT TO MAP THE RESEARCH AT SCIENCES PO 

La direction scientifique de Sciences Po, en lien avec les unités de recherche, a entrepris depuis 
plusieurs années un projet de cartographie de la recherche conduite par la communauté scientifique de 
Sciences Po (faculté permanente, doctorants, postdocs, émérites, ingénieurs, PRAG, etc.).

Sciences Po’s scientific division, in connection with the research units, has been working for several years 
on a project to draw up a mapping of the research conducted by Sciences Po’s scientific community 
(faculty, doctoral students, postdocs, emeritus, engineers, PRAG, etc.).

“The making of “ex” rebels in Côte d’Ivoire. Analysis of the development of ex-combatant 
identities”. 

This thesis conducted by Kamina Diallo at CERI, under the supervision of full professor Richard 
Banégas focuses on the social and political reconfigurations produced by the Disarmament, 
Demobilization and Reintegration operations in Côte d’Ivoire, as far as ex-combatants are 
concerned. In what can be described as the new «post-crisis» social and political context  
in Côte d’Ivoire, the young researcher focuses on violent actors whom public policies are  
trying to transform through «re-socialization» into «ordinary citizens». This thesis seeks  
to answer the following question: how is the rebel ex-combatant in Côte d’Ivoire politically, 
institutionally, and socially produced? It raises the question of the basis of the identity of 
the former rebel fighter in Côte d’Ivoire. What are the identity-building processes among 
demobilized Ivorians and what are their consequences? How do combatants relate to their 
new identity as demobilized people? Is it embraced or, on the contrary, rejected? This research 
thus focuses, first, on the factors and variables (political, social and institutional) at the origin 
of the identity development of former rebel combatants in Côte d’Ivoire. Second, it focuses on 
the different facets of the «demo[bilized] state» and what they produce in terms of belonging, 
representations, self-image, imaginary, subjectivation, and political and social reconfiguration. 
This approach through identities makes it possible to examine a particular form of regulation 
and collective action that can be observed in ex-combatant organizations. The goal is to 
show how the identity and career development processes are linked, on the one hand, to 
public policies implemented with regard to the target populations, and on the other hand, 
are anchored in collective mobilizations adjusted to and influenced by local contexts (place 
effects), socializations, and gender and generational effects. In sum, the idea is to analyze the 
social frameworks of identity production and the enterprises that deploy them on the political 
and social market. The thesis also seeks to grasp the fabric of the identity and career of ex-
combatants through a comparative analysis of three locations (Abobo, Bouaké, and Korhogo).
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Objectif du projet 
Purpose of the project

L’objectif est de rendre visualisable un ensemble de données issues des activités de recherche de cette 
communauté, jusqu’ici insaisissables de manière globale et ramassée tant ces données sont nombreuses. 
La cartographie doit ainsi permettre d’identifier et de visualiser les thèmes de recherche principaux  
et partagés par la communauté scientifique de Sciences Po.

The objective is to make visualizable a set of data resulting from the research activities of this community, 
so far elusive in a global way given data size. The mapping should thus make it possible to identify and 
visualize the main research themes shared by the Sciences Po scientific community.

Méthodologie 
Methodology

Cet objectif posé et compte tenu du volume de données, il a été décidé de recourir à un outil numérique. 
Cette réflexion sur la méthodologie a été menée avec le médialab, en particulier au sein du Metat, qui de 
surcroît a apporté à ce projet des compétences techniques indispensables. 

Le choix s’est porté sur l’outil CorTexT5, plateforme d’appui à l’analyse de corpus textuels pour les sciences 
humaines et sociales.

Dans un premier temps le travail a porté sur la construction du corpus, à partir de deux bases  
de données détenues par Sciences Po, Spire l’archive ouverte institutionnelle réceptacle des publications 
de la communauté scientifique, et Isari6, l’application de suivi des activités scientifiques, en particulier  
des projets de recherche. Les limites temporelles fixées à ce corpus de données ont été janvier 2016  
et juin 2019. Le corpus est constitué de données textuelles, en français et en anglais.

Pour mener cette étude, tous les auteurs associés aux publications et projets de recherche ont été 
récupérés. CorText a été utilisé pour extraire du corpus deux listes de 750 mots clés les plus fréquents  
et co-occurrents (taux de fréquence/indice de fréquence7), l’une en français et l’autre en anglais. À partir  
de tous ces mots, deux graphes nœuds-liens bi-partite ont été générés dans CorTexT (français et anglais). Ils 
sont constitués des 2508 mots clés les plus fréquents et co-occurents, associés aux auteurs des publications 
ou projets de recherche les ayant employés. Le seuil de mots clés choisi a pour conséquence que certains 
auteurs, membres de la communauté scientifique de Sciences Po, n’apparaissent pas dans les graphes.

With this objective in mind and given the volume of data, it was decided to use a digital tool. This 
reflection on the methodology was carried out with the medialab, in particular within Metat, which 
moreover brought indispensable technical skills to this project. 

The choice was made to use the CorTexT5 tool, a support platform for the analysis of textual corpora  
for the human and social sciences.

Initially, work focused on building the corpus from two databases held by Sciences Po, Spire, the open 
institutional archive that receives publications from the scientific community, and Isari6, the application  
for monitoring scientific activities, particularly research projects. The temporal limits set for this corpus  
of data were January 2016 and June 2019. The corpus is composed of textual data, in French and English.

To conduct this study, all authors associated with publications and research projects were retrieved. 
CorText was used to extract from the corpus two lists of 750 most frequent and co-occurring keywords 
(frequency rate/frequency index7), one in English and one in French. From all these words, two bi-partite 
node-link graphs were generated in CorTexT (French and English). They are made up of the 2508 most 
frequent and co-occurring keywords associated with the authors of the publications or research projects
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Contraintes et limites 
Constraints and limitations

CorText présente certaines contraintes : la plateforme ne permet pas de travailler en multilingue.  
Or la communauté scientifique de Sciences Po publie dans plusieurs langues, en particulier le français  
et l’anglais. C’est la raison pour laquelle il a été décidé de réaliser une cartographie en français et une 
autre en anglais et de produire une analyse conjointe et comparée des deux graphes produits. 

La méthode employée comporte également des limites. Elles tiennent à plusieurs éléments : la 
complétude des bases de données de référence (tous les utilisateurs de ces bases ne saisissent pas tous 
les champs, par exemple les mots clés) ; la qualité des données contenues dans ces bases, en termes 
notamment d’homogénéité (la saisie est manuelle et donc tributaire du niveau de rigueur des utilisateurs 
dans ce domaine) ; les choix opérés en matière de périmètre de corpus : uniquement certaines publications 
enregistrées dans Spire (Certaines autres publications ont donc été écartées telles que les thèses  
et les HDR) et seulement les projets de recherche saisis dans Isari (d’autres activités de recherche  
comme les séminaires, les conférences, les journées d’études ont été exclues).

CorText has some constraints: the platform does not allow to work in multilingual. However, the scientific 
community at Sciences Po publishes in several languages, in particular French and English. For this 
reason, it was decided to produce one mapping in French and another in English and to produce a joint 
and comparative analysis of the two graphs produced. 

The method used also has limitations. These are due to several factors: the completeness of the reference 
databases (not all users of these databases enter all fields, for example keywords); the quality of the 
data contained in these databases, particularly in terms of homogeneity (entry is manual and therefore 
depends on the level of rigour of users in this field); the choices made in terms of the corpus perimeter: 
only certain publications recorded in Spire (some other publications have therefore been excluded such 
as theses and HDR) and only research projects entered in Isari (other research activities such as seminars, 
conferences, workshops have been excluded).

Présentation des cartographies et analyse comparée 
Mapping presentation and comparative analysis

La cartographie est constituée de nœuds, plus ou moins gros selon la fréquence de leur présence dans  
la base de données. CorText représente les nœuds et les connexions sous forme de clusters thématiques9. 
Les liens associent des mots à des auteurs. 

5  Le projet de cette plateforme a été initié dans le cadre d’une initiative fondatrice du GIS IFRIS poursuivie dans le cadre du LABEX 
SITES. Sur le plan de la réalisation, il a été porté par l’unité INRA SenS 1326 puis par l’UMR LISIS. La plateforme CorText est éditée par 
l’INRA. Le cœur de la plateforme CorTexT est situé sur le campus de l’Université Paris-Est Marne-la-Vallée.  
The project of this platform was initiated in the framework of a founding initiative of the IFRIS ISU pursued in the framework of the LABEX 
SITES. The INRA SenS 1326 unit and then the UMR LISIS were responsible for its implementation. The CorText platform is published by 
INRA. The heart of the CorTexT platform is located on the campus of the Université Paris-Est Marne-la-Vallée.

6  Ces deux applications font l’objet d’une déclaration auprès de la Cnil.  
These two applications are the subject of a declaration to the CNIL.

7  Nombre de documents différents dans lequel le mot apparaît.  
Number of different documents in which the word appears.

8  Ce seuil a été fixé pour des raisons de lisibilité de la cartographie.  
This threshold was set for reasons of legibility of the mapping.

9  Les couleurs sont produites par un algorithme de clusterisation (algorithme de Louvain), c’est-à-dire de proximité. Les mots clés sont 
représentés par des cercles et les auteurs par des triangles.

that used them. The chosen keyword threshold means that some authors, member of Sciences Po’s 
scientific community, do not appear in the graphs.
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La comparaison des principaux nœuds dans les deux langues montre quelques thèmes convergents en 
français et en anglais : économie, finances, monnaie, marché du travail, union européenne et relations 
internationales. La communauté scientifique de Sciences Po publie et soumet des projets qui mobilisent 
particulièrement ces termes, en français comme en anglais. 

Mais il y a aussi des spécificités au français. Des recherches centrées sur la chose publique : politiques 
publiques, action publique, dépenses publiques, finances publiques ; sur les élections et la vie politique 
française : vie politique, élection présidentielle, Emmanuel macron, Front national, sur le fait religieux.

Et des spécificités en anglais sur la question financière : crise financière, système financier, secteur 
financier, banques centrales mais aussi le changement climatique et la politique fiscale. 

Cela révèle des centres d’intérêts spécifiques aux membres de la communauté scientifique qui écrivent  
en anglais ou en français. 

L’examen des écosystèmes d’auteurs pour les mots clés les plus importants permet d’associer des auteurs 
et des unités de recherche de Sciences Po à ces nœuds. 

En français :
•  le terme « Union européenne » est un objet de recherche très partagé, qui a des liens avec des auteurs 

répartis de manière équilibrée entre six unités de recherche de Sciences Po : EDD, CEE, CHSP, CERI, 
CEVIPOF et CDSP ; 

•  le terme « relations internationales » est concentré sur deux unités, CHSP et CERI, avec une 
prédominance nette de ce dernier ;

•  les mots clés « politiques publiques » et « action publique » sont distribués, respectivement, parmi cinq 
unités, OSC, CEE, CSO, OFCE, Département d’économie, et quatre unités, CSO, CERI, Département 
d’économie, OFCE, mais avec dans les deux cas une prédominance du CSO ;

•  « marché du travail » est distribué entre quatre unités : CSO, Département d’économie, CERI et OFCE.
•  « Zone euro » et la plupart des mots clés relevant des questions monétaires et budgétaires (« politiques 

monétaires », « taux de change », « taux d’intérêt », « taux directeur », « banque centrale européenne », 
« dette publique », « règles budgétaires », « dépenses publiques »…) forment un cluster exclusivement 
associé à l’OFCE. Il s’agit de l’un des clusters les plus identifiés dans la cartographie en français.  
Il s’ouvre vers le CERI sur le terme « banques centrales » ; 

•  le mot clé « sciences sociales » donne lieu à un important réseau lié au CDSP mais aussi à plusieurs autres 
unités de recherche : CSO, CERI, CEE et OSC ;

•  un réseau partagé, CEE et CEVIPOF, apparaît autour des mots clés « Emmanuel Macron »,  
« Marine Le Pen » et « Front national » ;

•  il y a une prédominance du CEVIPOF autour du terme « élection présidentielle » ;
•  le mot clé « fait religieux » constitue une spécificité du CERI tandis que « politique économique »  

est distribué en le CHSP et le CEE.

En anglais : 
•  « European Union » met en réseau des auteurs issus quasiment des mêmes unités que le terme  

« Union européenne », à savoir le CERI, le CEE, le CDSP, l’EDD et le CEVIPOF ;
•  « International relations » montre une prédominance du CERI comme en français ;
•  « Labour/labor market » est distribué entre l’OSC, le CSO, l’OFCE et le Département d’économie ;
•  « United States » est commun à six unités : CERI, CEVIPOF, CHSP, OFCE, CEE et CSO ;
•  « Climate change » est un terme relié à des auteurs de cinq unités : OFCE, CEE, médialab, CERI, CEVIPOF ;
•  le mot clé « financial crisis » est partagé entre le CEE, l’OSC et le CERI ;
•  « monetary policy », est partagé entre l’OFCE et le Département d’économie alors que le terme en 

français était une exclusivité de l’OFCE ;
•  comme pour la cartographie en français, le terme « Euro zone » est très partagé entre auteurs situés au sein 

d’un cluster OFCE, qui comprend également les termes « central banks », « fiscal policy », « interest rate »…
•  « international trade » met en réseau le Département d’économie, le médialab, le CHSP et l’OSC.
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The mapping consists of nodes, more or less large depending on the frequency of their presence  
in the database. CorText represents the nodes and connections as thematic clusters9. Links associate 
words with authors. 

The comparison of the main nodes in the two languages shows some converging themes in French  
and English: economics, finance, currency, labour market, European Union and international relations.  
The scientific community at Sciences Po publishes and submits projects that particularly mobilize these 
terms, in both French and English. 

But there are also specific features in French. Research focused on public affairs: public policy, public 
action, public spending, public finances; on French elections and political life: political life, presidential 
elections, Emmanuel macron, Front national, on the religious fact.

And specificities in English on the financial issue: financial crisis, financial system, financial sector, central 
banks but also climate change and fiscal policy. 

This reveals specific areas of interest to members of the scientific community who write in English  
or French. 

By examining author ecosystems for the most important keywords, authors and research units  
at Sciences Po can be associated with these nodes.

In French:
•  the term “European Union” is a very shared research subject, which has links with authors distributed  

in a balanced way among six Sciences Po research units: EDD, CEE, CHSP, CERI, CEVIPOF and CDSP; 
•  the term “international relations” is concentrated on two units, CHSP and CERI, with the latter clearly 

predominating;
•  the key words “public policy” and “public action” are distributed, respectively, among five units, OSC, 

CEE, CSO, OFCE, Economics Department, and four units, CSO, CERI, Department of Economics, OFCE, 
but in both cases with a predominance of the CSO;

•  The “labour market” is distributed among four units: CSO, Department of Economics, CERI and OFCE.
•  “Euro area” and most of the key words relating to monetary and budgetary issues (“monetary policies”, 

“exchange rate”, “interest rate”, “key rate”, “European Central Bank”, “public debt”, “budgetary rules”, 
“public expenditure”, etc.) form a cluster exclusively associated with the OFCE. It is one of the most 
identified clusters in the French mapping. It opens towards CERI on the term “central banks”; 

•  the key word “social sciences” gives rise to an important network linked to the CDSP but also to several 
other research units: OSC, CERI, CEE and CSO;

•  a shared network, CEE and CEVIPOF, appears around the keywords “Emmanuel Macron”, “Marine 
Le Pen” and “Front National”;

•  there is a predominance of the CEVIPOF around the term “presidential election”;
•  the key word “religious fact” is a specific feature of the CERI while “economic policy” is distributed in the 

CHSP and the CEE.

In English: 
•  “European Union” networks authors from almost the same units as the same term in French, namely 

CERI, CEE, CDSP, EDD and CEVIPOF;
•  “International relations” shows a predominance of CERI as in French;
•  “Labour/labor market” is distributed among the OSC, CSO, OFCE and the Department of Economics;
•  “United States” is common to six units: CERI, CEVIPOF, CHSP, OFCE, CEE and CSO;
•  “Climate change” is a term linked to authors in five units: OFCE, CEE, medialab, CERI, CEVIPOF;
•  the key word “financial crisis” is shared between the CEE, OSC and CERI;
•  The keyword “monetary policy” is shared between the OFCE and the Department of Economics, 

whereas the term in French was exclusive to the OFCE;
•  as for the mapping in French, the term “Euro zone” is very much shared between authors located within 

an OFCE cluster, which also includes the terms “central banks”, “fiscal policy”, “interest rate”...
•  “international trade” networks the Department of Economics, the medialab, the CHSP and the OSC.

9  The colours are produced by a clustering algorithm (Leuven algorithm), i.e. proximity. Keywords are represented by circles and authors by 
triangles.
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QUELS SONT LES PRINCIPAUX 
RÉSULTATS DE LA RECHERCHE  
À SCIENCES PO EN 2019 ?
WHAT WERE THE MAIN RESEARCH FINDINGS AT SCIENCES PO IN 2019?

LES PUBLICATIONS10 
PUBLICATIONS10

En 2019, les membres de la communauté scientifique de Sciences Po ont signé 301 articles dans des 
revues à comité de lecture, 112 ouvrages, 262 chapitres d’ouvrages, 33 périodiques, 71 working papers, 
54 thèses et 11 HDR, soit près de 850 publications scientifiques.

In 2019, members of Sciences Po’s research community authored 301 articles in peer-reviewed journals, 
112 books, 262 book chapters, 33 periodical issues, 71 working papers, 55 theses, and 11 accreditations to 
direct research, that is, close to 850 research publications

Nombre et part des différentes publications  
de la communauté scientifique
Number and share of different publications  
by the academic community 
(Sciences Po, 2019)

1 – ACL / PRA  36 % (301)

2 – Chapitres / Chapters  31 % (262)

3 – Livres / Books  13 % (112)

4 – Working-papers  9 % (71)

5 – Thèses / Theses  6 % (54)

6 – Périodiques / Periodicals  4 % (33)

7 – HDR  1 % (11)

1

2

4

5
6

7

3

10  Source : SPIRE
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Sandrine Revet, directrice de recherche au CERI, est lauréate du prix 
de recherche 2019 de la Fondation Croix-Rouge française, dans la 
catégorie « Action humanitaire et catastrophes naturelles », pour ses 
travaux anthropologiques sur les acteurs et les dynamiques sociales, 
politiques et culturelles à l’œuvre lors des catastrophes « naturelles ».

Sandrine Revet, Director of Research at CERI, is the winner  
of the French Red Cross Foundation’s 2019 research prize in the 
category on “Humanitarian action and natural disasters” for her 
anthropological work on the actors and social, political, and cultural 
dynamics at work during “natural” disasters.

Julia Cagé, chercheuse-enseignante au Département d’économie, est 
la lauréate de la 8e édition du Prix Pétrarque de l’Essai France Culture 
– Le Monde pour son livre « Le prix de la démocratie ».

Julia Cagé, researcher-teacher in the department of economics, is the 
winner of the 8th edition of the Pétrarque de l’Essai France Culture - 
Le Monde prize for her book “Le prix de la démocratie” [the price  
of democracy].

Sciences Po et l’Open Access
Sciences Po and Open Access

Sciences Po poursuit son engagement pour la science ouverte en 2019, en apportant le soutien 
à la recherche nécessaire vers l’ouverture des publications et des données la plus large possible, 
dans un cadre juridique et éthique adapté. À l’archive institutionnelle des publications de 
recherche SPIRE s’ajoute l’entrepôt DataSciencesPo qui permettra le dépôt et la diffusion des 
données de la recherche. De plus, pour accompagner le Plan national pour la Science ouverte, 
les recommandations des agences de financements et la feuille de route du CNRS, Sciences Po 
s’est doté d’un Plan de Gestion de Données disponible sur la plateforme OPIDor et a ouvert  
un guichet d’assistance aux chercheurs sur l’ensemble des questions relatives aux données.

Sciences Po continued its commitment to open science in 2019, providing the necessary research 
support to opening the widest possible number of publications and data within an appropriate 
legal and ethical framework. In addition to the institutional archive of SPIRE research publications, 
the DataSciencesPo warehouse will enable the submission and dissemination of research data. 
To support the National Plan for Open Science, the recommendations of funding agencies, and 
the CNRS roadmap, Sciences Po developed a Data Management Plan available on the OPIDor 
platform, and opened a help desk for researchers on all data issues.

Du côté de SPIRE
About SPIRE

À la fin de l’année 2019, Spire l’archive ouverte institutionnelle de Sciences Po, compte près 
de 27 000 notices, soit une augmentation de 10 % par rapport à 2018. 70 % des notices sont en 
français et près de 27 % en anglais. Près de 11 000 sont accompagnées du texte intégral  
en accès ouvert, ce qui correspond à 40 % de l’ensemble de l’archive. 
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Le nombre de consultations de notices a augmenté de 62 % par rapport à 2018. Les publications 
dont les notices sont les plus consultées sont les articles à comité de lecture et les chapitres 
de livres. Le nombre de téléchargement est stable à 16 000 environ. Les publications les plus 
téléchargées sont les thèses et les articles à comité de lecture.

L’origine des consultations de notices et des téléchargements de publications de la 
communauté scientifique de Sciences Po montre qu’ils proviennent d’abord de France puis 
de pays européens tels que l’Allemagne, la Belgique, l’Italie et la Suisse et aussi de pays extra-
européens comme le Canada, le Maroc, l’Algérie, la Tunisie, la Turquie et le Brésil. 

At the end of 2019, Spire, Sciences Po’s institutional open archive, had over 27,000 entries, a 
10% from 2018. 70% of entries are in French and close to 27% are in English. Close to 11,000 
include the whole text in open access, corresponding to 40% of the archive. 

The number of consultations increased 62% compared to 2018. The publications whose records 
are most consulted are peer-reviewed articles and book chapters. The number of downloads 
was stable at around 16,000. The most downloaded publications were theses and peer-
reviewed articles.

The origin of consultations and downloads shows that the countries with the highest number 
of downloads of publications from Sciences Po’s academic community referenced in Spire are: 
France, followed by European countries such as Germany, Belgium, Italy, and Switzerland, and 
non-European countries like Canada, Morocco, Algeria, Tunisia, Turkey, and Brazil.

AU-DELÀ DES PUBLICATIONS 
BEYOND PUBLICATIONS

L’activité scientifique à Sciences Po ne concerne pas seulement les publications. C’est aussi toutes  
les activités menées par la communauté scientifique contribuant à faire de Sciences Po une institution  
de recherche reconnue nationalement et internationalement : directions et jurys de thèses, participation  
à des séminaires, conférences et colloques, directions de revues et collections, évaluation de travaux  
de pairs au sein de revues académiques, animation de collectifs de recherche, participation à des 
instances de gouvernance mais aussi participation à des débats de société, écriture d’articles de presse, 
réponse à des interviews audiovisuelles, production de contributions mises en ligne sur des sites web, 
rédaction de rapports au profit d’acteurs institutionnels. En 2019, près de 500 interventions de ce type 
ont été réalisées par la communauté scientifique de Sciences Po11. 

Sciences Po’s academic activity is not limited to publications. Sciences Po’s academic community 
participates in academic life in many ways, helping to make Sciences Po a nationally and internationally 
recognized institution: thesis supervisions and juries, participation in seminars and conferences, editorship 
of journals and collections, evaluation of peer work, leadership of research collectives, participation 
in governance bodies as well as in societal debates, writing of press article, response of audiovisual 
interviews, production of website content, and drafting of reports for institutional actors. In 2019, 
Sciences Po’s research community was involved in close to 500 activities of this type11. 

11  Source : SPIRE
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La nuit des idées12 2019 intitulée « L’art au présent », a réuni à Sciences Po autour de Laurence 
Bertrand Dorléac, professeure des universités au CHSP, des voix de la création artistique  
et architecturale. Trois conversations ont été proposées visant à identifier les mutations des 
dispositifs de production des œuvres, de l’engagement des commanditaires et des raisons 
d’agir des artistes dans la Cité : dialogues entre Patrick Bouchain, architecte ayant notamment 
réalisé Les Bogues du Blat, et Eleftérios Kechagioglou, directeur du Plus Petit Cirque du Monde, 
autour du thème « Permis de faire. Pour un droit à l’expérimentation » (Comment impliquer la 
jeunesse locale dans la construction d’un nouveau lycée et transformer le chantier en un lieu 
d’éducation populaire ? Est-ce que l’on peut imaginer, dans un petit village, de construire des 
logements sociaux ? Pourrait-on s’y loger et y travailler ? Et comment faire école, transmettre  
et généraliser ce qui a été expérimenté, ce qui a porté ses fruits ?), entre François Hers, 
fondateur du protocole des Nouveaux commanditaires, et Estelle Zhong Mengual, historienne 
de l’art sur le sujet de « L’art en commun » (L’art serait l’affaire des artistes. Les spectateurs n’y 
auraient pas droit de séjour, si ce n’est en tant que visiteurs. François Hers propose une autre 
règle du jeu, le Protocole des Nouveaux commanditaires. Les rôles changent : les citoyens 
entrent sur la scène de l’art. Ils deviennent commanditaires d’un genre particulier : il ne s’agit 
pas de financer une œuvre, mais de formuler « une raison d’être de l’art ». Ici, ce sont des 
institutrices d’un village qui aimeraient faire de leur école le creuset d’une nouvelle vie pour  
la commune. Là, c’est le personnel d’un hôpital qui souhaiterait offrir aux familles un lieu digne 
pour se recueillir. Les citoyens deviennent le point de départ de la création. En dialogue avec 
eux l’artiste crée alors une œuvre, pensée spécifiquement pour la situation qu’ils rencontrent. 
Il s’agira d’explorer les enjeux artistiques et politiques de cette nouvelle manière de faire art 
en commun) et entre Laurence Bertrand-Dorleac, historienne de l’art à Sciences Po et Daniel 
Buren, artiste impliqué dans différents projets Nouveaux commanditaires en France  
et en Belgique, dont la conversation s’est centrée sur « L’art change tout le temps ». 

The 2019 nuit des idées [night of ideas]12 on “Art in the present” brought together experts on 
artistic and architectural creation at Sciences Po around Laurence Bertrand Dorléac, university 
professor at the CHSP. Three conversations were proposed to help identify changes in the way 

12  Rendez-vous annuel consacré à la libre circulation des idées et des savoirs, la Nuit des Idées est coordonnée par l’Institut français. 
The Nuit des Idées is an annual event dedicated to the free circulation of ideas and knowledge. It is organized by the French Institute.

LA NUIT DES IDÉES
FACE AU PRÉSENT
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works are produced, the commitment of sponsors, and the reasons why artists work in the Cité: 
dialogues between Patrick Bouchain, an architect who notably created Les Bogues du Blat,  
and Eleftérios Kechagioglou, director of Le Plus Petit Cirque du Monde, on the theme “Permis 
de faire. Pour un droit à l’expérimentation” [Allowed. Calling for a right to experimentation] 
(How to involve local youth in the development of a new high school and transform the 
construction site into a place of popular education? How might social housing be developed  
in a small village? Could one live and work there? And how to teach, transmit, and generalize 
the experiment and its results?), between François Hers, founder of the New Sponsors Protocol, 
and Estelle Zhong Mengual, art historian focusing on “Shared art” (Art would be the business 
of artists. The spectators would not have the right to stay, except as visitors. François Hers 
proposes another rule – the New Sponsors Protocol. The roles change: citizens enter the art 
scene. They become sponsors of a particular kind: the idea is not to fund a work of art, but 
rather to formulate “a raison d’être for art”. They might be teachers from a village who would 
like to make their school the crucible of new community life. Or they might be hospital staff 
members seeking to offer families a dignified place to meditate. The citizens become the 
starting point for creation. In dialogue with them, the artist then creates a work, specifically 
conceived for the situation they encounter. The goal is to explore the artistic and political  
stakes of this new way of making art together), and between Laurence Bertrand-Dorleac,  
an art historian at Sciences Po, and Daniel Buren, an artist involved in various New Sponsors 
projects in France and Belgium, whose conversation focused on “Art changes all the time”.

13  Le CEPR, fondé en 1983, est un réseau international d’économistes, qui sont affiliés au CEPR mais ne sont pas employés par celui-ci, et 
qui collaborent par l’intermédiaire du Centre à un large éventail de projets de recherche et d’activités de diffusion liés aux politiques. 

LES ÉVÉNEMENTS SCIENTIFIQUES 
RESEARCH EVENTS

De nombreux événements scientifiques se sont tenus à Sciences Po en 2019 : conférences, colloques, 
débats, journées d’études, petits déjeuners, séminaires…

Quelques-uns ont particulièrement marqué l’année 2019. 

Many research events took place throughout 2019 at Sciences Po: conferences, symposiums, debates, 
study days, breakfasts, seminars, etc.

Some of them particularly marked the year 2019. 

Le premier workshop du CEPR sur le populisme 
The first CEPR workshop on populism

Le CEPR13 (Centre for Economic Policy Research) a récemment créé un nouveau type de réseau  
de recherche, le Research and Policy Network (RPN), dont le principal objectif est de constituer une 
communauté de chercheurs autour d’un sujet particulier et de faire en sorte que les questions politiques 
soient examinées sur une longue période. L’objectif du nouveau RPN sur le populisme est de devenir  
le principal forum pour les contributions constructives dans ce domaine. Il est prévu qu’il devienne une 
source clé d’expertise sur la compréhension des moteurs et des implications de la récente montée  
du populisme et des solutions politiques potentielles.
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La première réunion de ce RPN a été organisée par Sciences Po, sous la supervision de Sergei Guriev, 
professeur des universités au Département d’économie. 

Les thèmes de cet atelier pluridisciplinaire, qui a réuni des spécialistes en économie, en science politique, 
en sociologie et en histoire, ont été les moteurs et les implications de la récente montée du populisme en 
Europe et au-delà ainsi que le rôle des facteurs économiques, politiques et culturels dans ce phénomène.

CEPR13 (Centre for Economic Policy Research) recently created a new type of research network –  
the Research and Policy Network (RPN). Its main goal is to build a community of researchers around  
a particular topic and to ensure that policy issues are examined over a long period of time. The objective 
of the new RPN on populism is to become the main forum for constructive contributions in this field.  
It is expected to become a key source of expertise on understanding the drivers and implications  
of the recent rise of populism and potential policy solutions.

This RPN’s first meeting was organized by Sciences Po under the supervision of Sergei Guriev, a university 
professor in the Department of Economics. The themes of this multidisciplinary workshop, which gathered 
experts in economics, political science, sociology, and history, included: the drivers and implications of the 
recent rise of populism in Europe and beyond, and the role of economic, political and cultural factors  
in this phenomenon.

Les 10 ans du baromètre de la confiance politique 
10-year anniversary of the Political Trust Barometer 

Depuis 10 ans, le Baromètre de la confiance politique du Centre de 
recherches politiques de Sciences Po (CEVIPOF) mesure les niveaux  
de confiance accordés par les Français à leurs acteurs politiques, sociaux 
et économiques. Il révèle aussi les degrés de confiance personnelle  
et interpersonnelle : famille, voisins... et mesure les perceptions de l’avenir 
par les Français. Martial Foucault, directeur du CEVIPOF, analyse le dernier 
baromètre :

« Les Français n’ont plus confiance dans leurs représentants politiques  
et ça va même au-delà : il y a un niveau de défiance qui est permanent,  
qui est régulier vis-à-vis d’un certain nombre d’institutions. Je pense aux 
partis politiques : 9 % des français leur donnent confiance, les syndicats  

les médias… On a introduit une nouveauté en 2019, les réseaux sociaux parce qu’en période de contexte  
de protestation, mouvement des gilets jaunes, on a voulu étudier la confiance qu’accordaient les Français 
aux réseaux sociaux. Le résultat est intéressant et très surprenant puisque seuls 13 % des Français font 
confiance aux réseaux sociaux et c’est tout le paradoxe de cette enquête. Les français manifestent, 
expriment un niveau de confiance interpersonnelle très élevé. Plus de 90 % font confiance à des membres  
de leur entourage familial. Plus de 80 % font confiance à leurs voisins et donc on voit bien qu’il y a un lien  
de proximité qui est un des ressorts, un des carburants aujourd’hui de la confiance. Un élément qui permet 
de dire que le tableau n’est pas si noir c’est que depuis dix ans les Français continuent d’accorder beaucoup 
de crédit, de confiance à leurs représentants locaux et en particulier le maire de leur commune […] on  
a des niveaux d’environ 60 % des Français. Je pense qu’il y a deux explications très simples. […] Pour moi  
il y a à la fois un élément de proximité, de bienveillance et puis un élément de compétences. Si les Français 
font confiance à leur maire c’est parce que c’est un élu qu’ils peuvent rencontrer très facilement donc  
il y a bien ce lien de proximité qui est établi dans la commune et puis le maire … On peut juger les 
réalisations du maire, on peut apprécier sa compétence pour essayer de répondre […] aux demandes  
des administrés et donc bienveillance et compétences je pense permettent aujourd’hui au maire de sortir  
de ce marasme de la défiance politique »14.

À l’occasion de cet anniversaire, le CEVIPOF a organisé une journée d’étude se proposant de revenir 
sur les principales dimensions et évolutions des données du Baromètre. Au-delà du bilan sur les dix ans, 
qui montre les évolutions du questionnaire et l’apparition de nouveaux thèmes au cours de la période, 
il s’agissait de revenir sur des questionnements théoriques, sur la notion de confiance au sens large et 
au sens de confiance politique également (définitions théoriques, évolutions temporelles, indicateurs, 
dynamiques, liens avec les valeurs et la démocratie), de proposer également des regards comparatifs avec 
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d’autres pays. La manière dont la question de la confiance, notamment politique, est saisie par d’autres 
données que celles du Baromètre de la confiance politique du CEVIPOF (par exemple les enquêtes 
European Social Survey15) a également été abordée. 

For the past 10 years, the Political Trust Barometer of the Center for Political Research at Sciences Po 
(CEVIPOF) has been measuring French people’s levels of trust in their political, social, and economic 
actors. It also measures French levels of personal and interpersonal trust: family, neighbors... and 
outlooks. CEVIPOF director Martial Foucault analyzes the latest barometer:
«The French no longer trust their political representatives. Worse, there is a sustained level of mistrust  
in a certain number of institutions. I am thinking of political parties: only 9% of French people trust them. 
We introduced a new feature in 2019: social networks. In a context of protest – the yellow vests movement 
– we wanted to study the trust that the French place in social networks. The result is interesting and very 
surprising since only 13% of the French trust social networks. That’s the paradox of this survey. The French 
demonstrate and express a very high level of interpersonal trust. Over 90% trust their family members. 
Over 80% trust their neighbors. This clearly shows a bond of proximity, which is the wellspring of trust 
today. One thing that makes the picture less bleak is that for the past ten years the French have continued 
to give a lot of credit to and place trust in their local representatives, and in particular the mayor of their 
municipality [...] – around 60%. I think there are two very simple explanations. [...] One is an element of 
proximity and benevolence and an element of competence. French people trust their mayor because 
he is an elected representative whom they can very easily meet. So there is this bond of proximity that 
is established in the municipality. And the mayor’s achievements can be appreciated, as well as his 
competence in responding [...] to citizen demands. So benevolence and competence arguably allow 
mayors to come out on top of this morass of political distrust14.

On the occasion of this anniversary, CEVIPOF organized a study day to review the main dimensions 
and developments in the Barometer data. In addition to a ten-year review showing the evolution of the 
questionnaire and the emergence of new themes over the period, the goal was to explore theoretical 
questions, the notion of trust in the broad sense and in the sense of political trust (theoretical definitions, 
evolution over time, indicators, dynamics, links with values and democracy), and to propose comparisons with 
other countries. The way the question of trust, and especially political trust, is captured by data from sources 
other than CEVIPOF’s Political Trust Barometer (e.g. the European Social Survey15) was also discussed.

13  CEPR, founded in 1983, is an international network of economists affiliated with, but not employed by CEPR. They collaborate through the 
Centre on a wide range of policy-related research projects and dissemination activities. 

14  Verbatim d’une vidéo réalisée par Sciences Po en janvier 2019. 
Verbatim from a video produced by Sciences Po in January 2019.

15  L’Enquête Sociale Européenne (European Social Survey: ESS) est une enquête scientifique internationale qui est menée tous les deux 
ans dans toute l’Europe depuis 2001. L’ESS mesure les attitudes, opinions et modes de comportement des populations de plus de 
trente pays.  
The European Social Survey is an international scientific survey conducted every two years throughout Europe since 2001. ESS measures 
the attitudes, opinions, and behaviors of populations in over thirty countries.

Le CEE a 10 ans : « Europe, Politics & Us. The First  
Ten Years of the CEE » 
10-year anniversary of the CEE: “Europe, Politics & Us. The First Ten Years of the CEE”

Conçu au départ comme une task force intégrant des enseignants et des chercheurs rattachés aux 
différents centres de recherche de Sciences Po, le CEE devait répondre à trois missions : développer  
la recherche sur les questions européennes à Sciences Po ; faciliter son insertion dans l’espace européen 
de la recherche ; alimenter le débat public sur l’Europe. Tiraillé entre ces diverses fonctions, le Centre est 
réorienté en 2005 vers la recherche à l’initiative du directeur scientifique, Gérard Grunberg, et placé sous 
la direction de Renaud Dehousse, professeur de droit, spécialiste des institutions européennes.  
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Le Centre d’études européennes recrute un premier chercheur en 2006. La véritable refondation 
intervient en 2009, grâce au soutien de Bruno Latour alors directeur scientifique de Sciences Po.  
Le Centre est alors rejoint par un groupe de chercheures et chercheurs dont des doctorantes 
et doctorants venus du CEVIPOF. L’analyse comparative, l’investissement dans les questions 
méthodologiques l’implication dans la formation à la recherche sont les trois piliers du CEE.

L’anniversaire des 10 ans du CEE a été célébré au cours d’une journée d’étude structurée autour de quatre 
discussions : « The European Policy State in question » ; « New Divides in European Politics: The Aftermath 
of the 2019 European Elections » ; « Challenges to Democratic Capitalism: Transitioning to the knowledge 
Economy » ; « Territorial Cleavages, Politics of Place, and Contention », qui ont rassemblé des spécialistes  
venus de l’Institut universitaire de Florence, des universités de Padoue, d’Amsterdam, de Harvard, de Leeds…

Initially conceived as a task force to integrate teachers and researchers affiliated with various 
Sciences Po research centers, the CEE had three missions: to develop research on European issues 
at Sciences Po; to facilitate its integration into the European Research Area; and to inform the public 
debate on Europe. Torn between these various functions, the Centre was redirected in 2005 towards 
research at the initiative of the Vice President for Research, Gérard Grunberg, and placed under the 
helm of Law Professor Renaud Dehousse, an expert in European institutions. The Centre for European 
Studies recruited its first researcher in 2006. The Centre’s real re-foundation took place in 2009, thanks 
to support from Bruno Latour, Vice President for Sciences Po. The Centre was then joined by a group of 
researchers, including PhD students from the CEVIPOF. Comparative analysis, investment in methodology, 
and involvement in research training are the CEE’s three pillars.

The CEE’s 10th anniversary was celebrated during a study day structured around four discussions: 
“The European Policy State in question”; “New Divides in European Politics: The Aftermath of the 2019 
European Elections”; “Challenges to Democratic Capitalism: Transitioning to the knowledge Economy”; 
“Territorial Cleavages, Politics of Place, and Contention”, bringing together experts from the University 
Institute of Florence and the Universities of Padua, Amsterdam, Harvard, Leeds, etc.

Débat autour de l’ouvrage :  
« Propositions d’une chercheuse pour l’Université » 
Book discussion: “Propositions d’une chercheuse pour l’université”  
[A researcher’s proposals for the University]

À Sciences Po, les membres de la communauté académique n’hésitent pas 
à mobiliser leurs travaux de recherche pour exprimer des avis en matière 
de politiques publiques et formuler des recommandations à l’endroit des 
autorités. 

Christine Musselin, directrice de recherche CNRS rattachée au CSO, a publié 
un ouvrage Propositions d’une chercheuse pour l’Université (Presses de 
Sciences Po, 2019) qui rappelle que dans sa course pour rester à la pointe de 
la recherche scientifique et des classements mondiaux, l’université française 
n’en finit pas de se recomposer, enchaînant depuis trois décennies fusions, 
regroupements, créations, diversifications et mises en compétition.

L’auteure s’appuie sur les résultats de ses recherches menées depuis les 
années 1980 pour porter un diagnostic sur l’état actuel de l’enseignement 
supérieur et de la recherche en France. Afin d’accompagner la révolution 
en cours, des changements lui paraissent indispensables dans trois 

domaines : le pilotage de la recherche et de l’enseignement supérieur par les pouvoirs publics, le mode de 
gouvernance des universités, la gestion des carrières des enseignants et des chercheurs. Ses propositions 
ont fait l’objet d’un débat autour de trois tables rondes thématiques correspondant à ces trois grands axes 
de propositions. 
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At Sciences Po, members of the academic community are not shy to draw on their research to express 
opinions on public policy and make recommendations to the authorities. 

Christine Musselin, a CNRS research director affiliated with the CSO, has published a book entitled 
Propositions d’une chercheuse pour l’Université [A researcher’s proposals for the University] (Presses  
de Sciences Po, 2019), which reminds us that in its race to remain at the forefront of scientific research 
and global rankings, the French University is still in the process of restructuring, following three decades 
of mergers, regroupings, creations, diversification, and competition.

The author draws on the results of her research conducted since the 1980s to provide a diagnosis of 
the current state of higher education and research in France. In order to support the current revolution, 
changes seem indispensable in three areas: public authorities’ steering of research and higher education, 
universities’ mode of governance, and teacher and researcher career management. Her proposals were 
debated at three thematic round tables corresponding to these three main proposals.

Cycle de conférences « Waiting for European Elections » 
The “Waiting for European Elections” cycle of conferences

À l’occasion des élections européennes, le CEE, l’OFCE, l’École d’affaires internationales et l’École 
d’affaires publiques ont organisé une série de conférences au cours du printemps 2019. Elles ont réuni  
des universitaires ainsi que des femmes et des hommes politiques venus d’Europe pour discuter des 
dilemmes du Brexit, des institutions européennes, des migrations, des valeurs, des frontières,  
du populisme et de l’Union européenne.

On the occasion of the European elections, the CEE, the OFCE, the School of International Affairs, and  
the School of Public Affairs organized a series of conferences in the spring of 2019. They brought together 
academics and politicians from across Europe to discuss the dilemmas of Brexit, European institutions, 
migration, values, borders, populism, and the European Union.
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Les distinctions 
The distinctions

LA RECHERCHE DE SCIENCES PO DISTINGUÉE 
DISTINGUISHED RESEARCH AT SCIENCES PO

Emilie Biland-Curinier, professeure des universités au CSO,  
devient membre junior de l’Institut universitaire de France pour les 
recherches qu’elle mène sur les dispositifs qui cadrent les individus 
dans leur vie privée, en particulier à l’occasion des séparations 
conjugales. Les politiques de la vie privée connaissent aujourd’hui 
des transformations majeures, dont témoigne en particulier la 
reconnaissance des droits des personnes LGBT. Cependant, ces 
droits sont incomplets, controversés et variables d’un pays à l’autre. 
Articulant sociologie du droit et de la justice et sociologie du genre 
et des sexualités, Emilie Biland-Curinier analyse les expériences des 
parents non-hétérosexuels qui se séparent ainsi que le travail des 
avocats et des juges à leur endroit. Elle questionne les changements 
intervenus dans les inégalités entre ces parents et les autres, ainsi que 
les hiérarchies internes aux parentés minoritaires. Par des enquêtes 
empiriques dans trois pays, Emilie Biland-Curinier compare les 
dynamiques nationales d’inclusion juridique et renouvelle  
la sociologie politique de l’intimité.

Emilie Biland-Curinier, a university professor at the CSO, became a 
junior member of the Institut universitaire de France for her research 
on the measures that frame individuals’ private lives, particularly 
during marital separations. Today, privacy policies are undergoing 
major transformations, as evidenced in particular by the recognition 
of the rights of LGBT people. However, these rights are incomplete, 
controversial, and variable from one country to the next. Articulating 
the sociology of law and justice and the sociology of gender and 
sexuality, Emilie Biland-Curinier analyzes the experiences of non-
heterosexual parents who separate, as well as the work of the 
lawyers and judges involved. She questions the changes that have 
occurred in the inequalities between these parents and others, as 
well as the internal hierarchies of minority parents. Through empirical 
investigations in three countries, Emilie Biland-Curinier compares 
the national dynamics of legal inclusion and revives the political 
sociology of intimacy.
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Jean-Marc Robin, professeur des universités au Département 
d’économie, devient membre senior de l’Institut universitaire  
de France. Il est distingué pour ses recherches visant à appréhender 
les mécanismes d’appariement et de partage de rente dans 
des marchés avec deux types d’agents. Comment les agents 
se rencontrent-ils ? À quelles conditions peuvent-ils s’apparier ? 
Comment partagent-ils le produit de l’appariement ? Jean-Marc Robin 
étudie plus particulièrement les marchés du travail et du mariage.  
Il élabore des modèles statistiques et économiques théoriques pour 
mieux identifier les complémentarités qui déterminent la façon dont 
les travailleurs et les entreprises s’apparient et saisir comment la 
mobilité professionnelle et de l’emploi, par opposition au tri à l’entrée 
sur le marché du travail, détermine ces appariements. Jean-Marc 
Robin étudie également le marché du mariage et l’allocation des 
ressources intra-ménage, afin de comprendre l’homogamie.

Jean-Marc Robin, university professor in the Department of 
Economics, became a senior member of the Institut universitaire  
de France. He was recognized for his research aimed at 
understanding the mechanisms of matching and rent sharing  
in markets with two types of agents. How do agents meet? Under 
what conditions can they match? How do they share the product 
of matching? Jean-Marc Robin more specifically studies the labor 
and marriage markets. He has developed theoretical, statistical, 
and economic models to better identify the complementarities that 
determine the way workers and firms match, and to understand  
how occupational and job mobility, as opposed to sorting upon  
labor market entry, determines these matches. Jean-Marc Robin  
also studies the marriage market and the allocation of intra-
household resources in order to understand homogamy.
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Les classements internationaux 
International rankings

Sciences Po améliore encore son positionnement international en « science politique et relations 
internationales » en passant de la quatrième à la troisième place mondiale dans le classement international 
QS 2019 des meilleures universités par discipline, dévoilé en 26 février 2019. Classée derrière les 
universités d’Harvard et d’Oxford, Sciences Po est la première université d’Europe continentale dans  
cette discipline, devant la London School of Economics and Political Science et l’Université de Cambridge.

Depuis six ans, le classement de QS par discipline, qui compare plus de 1 200 universités du monde entier, 
ne cesse de confirmer Sciences Po au sein des universités leaders en sciences sociales. Une progression 
qui se poursuit en sociologie : après avoir été classée en 44e puis 37e position mondiale les deux années 
précédentes, Sciences Po atteint désormais le 28e rang. Autre montée remarquable, en Social Policy  
and Administration, Sciences Po passe de la 48e à la 22e place mondiale.

D’après le classement QS, au plan national, Sciences Po continue d’occuper les meilleures places :  
1er en science politique & relations internationales ainsi qu’en sociologie, 2e en droit et 4e en économie.

Le Times Higher Education (THE), qui dresse chaque année un classement mondial des universités par 
thématique, a placé Sciences Po au 69e rang mondial en sciences sociales, en 2019 et 2e au plan national. 
Les points forts relevés sont l’internationalisation et les citations des publications de nos chercheurs,  
deux indicateurs en progression relativement à l’an dernier.

En 2019, le classement U Multirank distingue de nouveau Sciences Po parmi les 25 meilleures universités 
mondiales concernant la mobilité étudiante. 

Sciences Po further improved its international position in “political science and international relations”  
by moving from fourth to third place worldwide in the QS 2019 international ranking of the best 
universities by discipline, released in February 26, 2019. Ranked behind the universities of Harvard and 
Oxford, Sciences Po is the leading university on continental Europe in this discipline, and ahead of the 
London School of Economics and Political Science and the University of Cambridge.

For the past six years, the QS ranking by discipline, which compares more than 1,200 universities 
worldwide, has consistently confirmed Sciences Po’s position as one of the leading universities in the 
social sciences. This progression also continued in sociology: after ranking 44th and then 37th worldwide 
in the previous two years, Sciences Po now ranks 28th. In Social Policy and Administration, Sciences Po 
has moved from 48th to 22nd place worldwide.

According to the QS ranking, Sciences Po continues to lead at the national level: 1st in political science & 
international relations as well as in sociology, 2nd in law, and 4th in economics.

The Times Higher Education (THE), which creates an annual global ranking of universities by field, ranked 
Sciences Po 69th globally in the social sciences in 2019, and 2nd nationally. The strong points noted are 
internationalization and the citations of our researchers’ publications – two indicators that have risen since 
last year.

In 2019, the U Multirank ranking once again ranked Sciences Po among the world’s top 25 universities  
for student mobility.
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Les diplômes Honoris Causa 
Honorary degrees

LES ACTIVITÉS DE FORMATION16 
TRAINING ACTIVITIES16

La participation des membres de la faculté permanente de Sciences Po aux enseignements offerts  
dans les différents programmes, a augmenté de près de 500 heures entre 2018 et 2019. L’effort  
a particulièrement porté sur le niveau Collège où le nombre d’heures dispensées et le nombre  
d’unités proposées par la faculté permanente ont augmenté, respectivement, de 14,6 % et d’un tiers. 

Près de 800 cours sont proposés par la faculté, en grande partie au niveau Master. 

Plus de la moitié des cours dispensés par la faculté permanente le sont désormais dans une autre langue 
que le français, essentiellement en anglais. 

Le nombre d’heures de cours dispensés dans les campus en région (Reims, Menton, Dijon, Le Havre, 
Poitiers et Nancy) a augmenté de 2 % en 2019, au profit des campus du Havre et de Poitiers. Les cours 
proposés par les membres de la faculté permanente sur ces six campus représentent 15 % de l’ensemble 
des cours qu’ils dispensent. 

Viviana Zelizer, professeure de sociologie à l’Université de Princeton 
et Joseph Stiglitz, professeur d’économie à l’Université de Columbia 
et prix Nobel, se sont vus décerner le titre de docteur honoris causa 
de Sciences Po, au cours d’une émouvante cérémonie le mercredi 
13 novembre 2019.

Cette distinction récompense les deux chercheurs ; la première en 
tant que fondatrice de la sociologie économique et le second comme 
figure de la nouvelle économie keynésienne. Ces précieux apports  
à leur discipline respective ont été soulignés lors des éloges 
prononcés par Jeanne Lazarus, chercheure du CNRS rattachée  
au CSO, et Jean-Paul Fitoussi, professeur émérite.

Viviana Zelizer, professor of sociology at Princeton University, and 
Joseph Stiglitz, professor of economics at Columbia University and 
Nobel laureate, were awarded honorary doctorates from Sciences Po 
in a moving ceremony on Wednesday, November 13, 2019.

This distinction recognized the former as the founder of economic 
sociology, and the second as a figure in new Keynesian economics. 
Their valuable contributions to their respective disciplines were 
highlighted in the praise delivered by Jeanne Lazarus, a CNRS 
researcher affiliated with the CSO, and Professor Emeritus Jean-Paul 
Fitoussi.

16  Les données sont fournies par la direction de la formation, direction du pilotage central. 
The data is provided by the department of education and the central steering department.
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The participation of members of Sciences Po’s permanent faculty in teaching in various programs 
increased by nearly 500 hours between 2018 and 2019. Participation was particularly strong at the 
undergraduate level, where the number of hours and the number of courses offered by the permanent 
faculty increased by 14.6% and one third, respectively. 

Nearly 800 courses are offered by the faculty, mostly at the Master’s level. 

Over half of the courses offered by the permanent faculty are now taught in a language other than 
French, mainly in English. 

The number of course hours taught on the regional campuses (Reims, Menton, Dijon, Le Havre, Poitiers, and 
Nancy) increased by 2% in 2019, to the benefit of the campuses in Le Havre and Poitiers. The courses offered 
by permanent faculty members on these six campuses account for 15% of all the courses they provide.

Nombre d’heures de cours dispensées par la faculté 
permanente par niveau d’étude  
Number of course hours taught by the permanent 
faculty by level of studies  
(Sciences Po, 2018-2019)

1 – Collège / College  32 %

2 – Master / Masters  56 %

3 – Doctorat / PhD  3 %

4 – Autres / Other  9 %

1

3

4

2

LA CONTRIBUTION DES DOCTORANTES  
ET DOCTORANTS À LA RECHERCHE DE SCIENCES PO 
THE CONTRIBUTION OF PHD STUDENTS TO RESEARCH AT SCIENCES PO

Les doctorants et les doctorantes de Sciences Po sont inscrits à l’École doctorale, dans l’un des cinq 
programmes proposés. Chaque programme correspond à une discipline : droit, économie, histoire, science 
politique et sociologie. Ces jeunes chercheurs et chercheures sont également rattachés à l’un des centres 
de recherche de Sciences Po, dont ils sont membres à part entière et à la vie desquels ils contribuent 
activement, notamment par l’organisation de séminaires et de journées d’études thématiques. Leur 
contribution à la recherche de Sciences Po est importante. 

Sciences Po’s PhD students are enrolled in the Doctoral School in one of the five programs offered. Each 
program corresponds to a discipline: law, economics, history, political science, and sociology. These junior 
researchers are also affiliated with one of Sciences Po’s research centers, of which they are full members 
and to whose life they actively contribute, notably through the organization of seminars and thematic 
study days. They significantly contribute to Sciences Po’s research.
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L’atelier « Domesticités dans l’espace et dans le temps : Parcours migratoires et vécus  
de la domesticité ». 

Co-animé par trois doctorantes, Hélène Malaramey et Ranime Asheltawy (IRISSO) et Alizée 
Delpierre (CSO), respectivement politistes et sociologue, l’atelier se veut un espace d’échange 
et de partage, pluridisplinaire et inter-laboratoires. Il propose d’interroger les domesticités 
contemporaines – définies en tant qu’activités qui consistent à être rémunéré en faisant des 
tâches domestiques pour des ménages autres que le sien – en portant l’attention sur les 
formes qu’elles prennent dans différents espaces nationaux (l’Argentine, la Jordanie, l’Égypte, 
la France, les États-Unis, le Japon…) et en situant ces variations nationales dans l’histoire de 
chacun des pays concernés. Les situations analysées sont variées : domestiques salariés ou non, 
vivant ou non chez leurs employeurs et employeuses, certains ont un seul employeur, d’autres 
plusieurs, ils/elles ont des profils sociaux variés ; certains sont migrants, d’autres quittent des 
zones rurales pour travailler dans les grandes métropoles de leur pays....

La condition domestique peut être institutionnalisée, via des agences, ou fruit de réseaux 
informels d’emplois et de clientèles. Partout, la condition domestique a pour caractéristique 
d’être très féminisée et de se développer à l’intersection de rapports sociaux et spatiaux de 
genre, de classe et de «race». Ces rapports sociaux (co)produisent des hiérarchies de pouvoir 
et de domination mais aussi de nouvelles formes de résistances et d’appropriations. Comment 
analyser les différents parcours des employés et employées domestiques et saisir les différentes 
dynamiques de pouvoirs et de rapports sociaux et spatiaux qui y sont associées ? Cet atelier 
est en outre l’occasion de mener une réflexion plus large sur la place des domesticités dans les 
mondes du travail contemporain, par la comparaison à d’autres univers professionnels, et de 
dialoguer avec les questionnements actuels qui traversent les sciences sociales sur le travail  
et ses évolutions.

L’activité éditoriale des doctorantes et doctorants est aussi un excellent témoin de leur 
participation au rayonnement scientifique de Sciences Po : entre 2010 et 2016, 75 % d’entre eux 
ont publié au moins un article dans une revue à comité de lecture et la moitié a publié un livre.

The workshop on “Domesticity in space and time: migratory journeys and experiences  
of domesticity” is co-led by three PhD students: Hélène Malaramey, Ranime Asheltawy (IRISSO), 
and Alizée Delpierre (CSO) are, respectively, political scientists and a sociologist. The workshop  
is intended to be a space for exchange and sharing, across disciplines and laboratories. It examines 
contemporary domesticity – defined as activities that consist of being paid to do domestic tasks 
for households other than one’s own – by focusing on the forms it takes in different countries 
(Argentina, Jordan, Egypt, France, the United States, and Japan...) and by contextualizing these 
national variations in the history of each of the countries involved. Various situations are analyzed: 
employed versus self-employed domestic workers, some living with their employers and others  
not, one versus several employers, etc. Their social profiles also vary; some are migrants, while 
others leave rural areas to work in the country’s large metropolises...

The domestic condition can be institutionalized through agencies, or as the result of informal 
networks of jobs and clients. Everywhere, domestic work is highly feminized and unfolds at the 
intersection of social and spatial relations of gender, class and “race”. These social relations (co-)
produce hierarchies of power and domination, as well as new forms of resistance and appropriation. 
How can we analyze the various trajectories of domestic workers and grasp the different dynamics 
of power and associated social and spatial relations? This workshop also provides an opportunity  
to reflect more broadly on the place of domestic work in the contemporary world of work,  
by comparing it to other professional worlds, and to connect to current questions in the social 
sciences about work and its evolution.

The publishing activity of PhD students is also an excellent indicator of their contribution  
to Sciences Po’s academic influence: between 2010 and 2016, 75% of them published at least  
one article in a peer-reviewed journal, and half published a book.
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La formation doctorale à Sciences Po en 2018-2019 – Quelques chiffres17

The doctoral program at Sciences Po in 2018-2019 – Key figures17

  320 doctorants et doctorantes inscrits, dont 62 nouvellement admis en thèse 
320 enrolled PhD students, including 62 newly admitted PhD students

  54 thèses soutenues, dont 4 en cotutelle avec un établissement européen  
54 theses defended, including 4 in co-supervised theses with a European institution

  31 doctorants et doctorantes en cotutelle et 9 en double diplôme 
31 PhD students pursuing a co-supervised thesis and 9 pursuing a dual degree

  40 % des doctorants et doctorantes de nationalités internationales, originaires  
de 39 pays différents  
40% are international PhD students, from 39 different countries

  28 doctorants visiteurs 
28 visiting students

  15 prix de thèse 
15 thesis awards

Le taux d’admission en thèse est stable à 25 % en 2019. Ce taux montre la procédure très sélective mise  
en place par l’École doctorale et les centres de recherche pour accepter les doctorants et doctorantes 
mais aussi l’attractivité de Sciences Po : 36 des 62 nouveaux admis en thèse sont issus d’un autre 
établissement. La stabilité du taux d’admission, d’année en année, reflète également l’effort constant  
de Sciences Po pour financer les thèses à 100 %, dans toutes les disciplines, sur des contrats internes 
(FNSP) mais aussi d’organismes extérieurs (financements CIFRE, DGA, DGRIS…). 

The admissions rate for the PhD program remained 25% in 2019. This rate reflects the very selective process 
implemented by the Doctoral School and the research centers to accept PhD students, as well as the 
attractiveness of Sciences Po: 36 of the 62 new thesis admissions come from another institution. The stability 
of the admissions rate from year to year also reflects Sciences Po’s constant effort to fully fund theses in all 
disciplines, either internally (FNSP) or via external organizations (CIFRE, DGA, DGRIS funding, etc.).

Une répartition différenciée des doctorantes et des doctorants 
selon les disciplines 
A differentiated distribution of PhD students by discipline 

La répartition des doctorantes et doctorants par discipline montre des différences quand on observe 
les nouveaux inscrits d’un côté et l’ensemble des doctorants et doctorantes de l’autre. Ainsi, 13 % des 
nouveaux inscrits le sont en histoire alors que cette discipline représente 17,5 % du total des doctorants  
et doctorantes. De même, 33 % des nouveaux inscrits le sont en science politique alors que cette discipline 
totalise 40,5 % de l’ensemble des doctorants et doctorantes. À l’inverse, la sociologie regroupe  
25 % des nouveaux inscrits mais 17 % du total des doctorants et doctorantes. De même, l’économie 
concerne 17 % des nouveaux inscrits pour 12 % de la totalité des inscrits en thèse. Pour le droit, il y a une 
quasi équivalence entre les nouveaux inscrits et tous ceux qui sont en cours de thèse (12 % et 13 %). 

17  Source : Rapport d’activité de l’Ecole doctorale de Sciences Po, 2018-2019. 
Source: Activity Report of the Sciences Po Doctoral School, 2018-2019.
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The distribution of doctoral students by discipline shows differences when we look at new registrants  
on the one hand and all doctoral students on the other. Thus, 13% of new enrolments are in history, 
whereas this discipline accounts for 17.5% of all doctoral students. Similarly, 33% of the new enrolments 
are in political science, whereas this discipline accounts for 40.5% of all doctoral students. Conversely, 
sociology accounts for 25% of new enrolments but 17% of all doctoral students. Similarly, economics 
concerns 17% of the new registrants for 12% of all thesis registrants. For law, there is a near equivalence 
between the new registrants and all those who are in the process of their thesis (12% and 13%).

Répartition des nouveaux inscrits et du total des doctorants  
et doctorantes par discipline  
Distribution of new enrollees versus all PhD students by discipline
(Sciences Po, 2018-2019)
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Alors que l’ensemble des doctorants et doctorantes montre une quasi parité de genre, la répartition 
femmes / hommes chez les nouveaux inscrits en thèse montre une disparité importante (40 % de femmes 
et 60 % d’hommes). 

While there is gender parity among all PhD students, the distribution of women/men among new PhD 
students shows a significant disparity (40% women and 60% men).

Il existe des disparités selon les disciplines. En droit, les nouvelles doctorantes sont plus nombreuses que 
les nouveaux doctorants mais l’ensemble des inscrits en thèse dans cette discipline montre une légère 
supériorité numérique des hommes. Parmi les nouveaux inscrits, les femmes sont nettement majoritaires 
en sociologie mais ne représentent qu’un tiers en science politique et en histoire et 10 % en économie.  
Ces proportions sont à peu près les mêmes si l’on considère l’ensemble des doctorants et doctorantes  
par discipline. 

There are disparities among the disciplines. In law, there are more new female PhD students than male 
ones, but the total number of PhD students in this discipline shows a slightly higher share of men. Among 
the new enrollees, women are clearly form a majority in sociology, but account for only a third in political 
science and history, and 10% in economics. These shares are more or less the same if we consider all PhD 
students by discipline.

Proportion de femmes et d’hommes parmi les inscrits en thèse
Share of women and men among PhD students
(Sciences Po, 2018-2019)

Hommes
Men

Femmes
Women

40 %

60 %
52 %

48 %

Nouveaux
New

Total
Total
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Répartition des femmes et des hommes par discipline chez les nouveaux inscrits  
en thèse  
Distribution of women and men by discipline among newly enrolled PhD students
(Sciences Po, 2018-2019)

Répartition des femmes et des hommes par discipline chez les inscrits en thèse  
distribution of women and men by discipline among PhD students
(Sciences Po, 2018-2019)
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Nouveaux doctorants
New male PhD students

Doctorants
Male PhD students

Nouvelles doctorantes
New female PhD students

Doctorantes
Female PhD students

43 %

52 %

61 %

38 %

79 %

46 %

62,50 %

33 %

90 %

70 %

57 %

48 %

39 %

62 %

21 %

54 %

37,5 %

67 %

30 %

10 %
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Les thèses 
The theses 

54 doctorants et doctorantes ont soutenu leurs thèses en 2018-2019.

54 PhD students defended their theses in 2018-2019.

Cette même année, 15 doctorants et doctorantes ont reçu un prix de thèse.
This same year, 15 PhD students received an award for their thesis.

Disciplines des doctorats soutenus
Disciplines of defended PhDs 
(Sciences Po, 2018-2019)

1 – Droit / Law  11 % (6)

2 – Économie / Economics  15 % (8)

3 – Histoire / History  20,5 % (11)

4 – Science politique / Political Science  31,5 % (17)

5 – Sociologie / Sociology  22 % (12)

1

2

4

5

3

Aliénor Ballangé, docteure du CEVIPOF, obtient le 2e Prix 2019 de la Chancellerie des 
Universités de Paris, pour sa thèse : « L’invention de Bruxelles : l’intégration européenne :  
par le peuple ou pour le peuple ? », menée sous la direction de Frédéric Gros, professeur  
à Sciences Po et d’Étienne Tassin, professeur à l’Université Paris-Diderot. 

Cette recherche, qui articule un objet de science politique, un traitement historique et une 
problématisation philosophique, vise à déterminer si la démocratie communautaire s’est construite 
sur une intégration par le peuple ou pour le peuple. De l’entre-deux-guerres jusqu’au traité de 
Lisbonne, Aliénor Ballangé étudie les discours des théoriciens et des praticiens de la construction 
européenne afin de préciser le rapport de l’Europe politique à son ou ses peuples. Ce rapport  
obéit-il à une dynamique ascendante – le peuple comme acteur de l’intégration post-nationale –  
ou à une dynamique descendante – le peuple comme bénéficiaire de l’intégration post-nationale ? 
La première partie de sa recherche se concentre sur la « pré-histoire » du projet d’unification 
continentale et sur la naissance de la Communauté européenne. Alors que l’intégration ne repose 
encore sur aucun « peuple européen » constituant, une théorie de la démocratie communautaire 
commence à affleurer dans le discours des trois généalogies communaliste, fédéraliste et 
technocratique. La deuxième partie de ce travail aborde la transition entre la Communauté 
européenne et l’Union européenne et la manière dont elle s’est accompagnée  
d’un approfondissement paradoxal de l’idée démocratique malgré le peuple. La troisième partie  
de l’enquête aborde le changement de paradigme politique qui accompagne l’échec du projet  
de traité constitutionnel et la ratification du Traité de Lisbonne. Dans quelle mesure cette  
période de crise ouvre-t-elle la voie d’une forme ambiguë de démocratie contre le peuple ?

CEVIPOF doctor Aliénor Ballangé was awarded the 2nd Prize in 2019 from the Chancellery of 
the Universities of Paris for her thesis on “The invention of Brussels: European integration by the 
people or for the people?”, under the supervision of Sciences Po professor Frédéric Gros and 
University Paris-Diderot professor Etienne Tassin. 
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Alexandre Frondizi, jeune docteur en histoire au CHSP, est trois fois primé pour sa thèse « Paris 
au-delà de Paris : urbanisation et révolution dans l’outre-octroi populaire, 1789-1860 », menée 
sous la direction de Jean-François Chanet, professeur à Sciences Po et Florence Bourillon, 
professeure d’histoire contemporaine à l’Université Paris-Est-Créteil (UPEC) : 

• Prix Benabou de la Chancellerie des Universités de Paris ;
• Prix de la Société Française d’Histoire Urbaine ;
• Prix spécial Ary Scheffer, décerné par le Comité de Liaison des Associations Dix-Neuviémistes.

Cette recherche entend revisiter l’histoire du Paris populaire du XIXe siècle par une 
appréhension locale et grand-parisienne des rapports entre urbanisation et révolution. 
L’exploration du cas de la fabrique socio-politique du quartier chapello-montmartrois  
de la butte des Moulins montre comment, en s’appuyant parfois illégalement sur des réformes 
fiscales, territoriales, foncières et financières, des Parisiens de naissance et d’adoption 
construisent à partir des années 1820 la capitale des révolutions également hors de ses limites 
administratives. Tout en érigeant cet espace social en quartier d’une République insurgeante 
grand-parisienne, l’année 1848 révèle que, au lieu d’exprimer la longue crise d’une ville atone 
face à son impressionnante croissance démographique, les journées de Juin manifestent le 
succès d’une révolution urbaine silencieuse. Le succès d’une urbanisation qui, par la voie inédite 
des lotissements populaires, avec la complicité puis le soutien des autorités locales, permet  
à une multitude de familles et d’individus d’origine majoritairement ouvrière de se loger  
à moindre coût dans des immeubles que des lotis au profil social similaire élèvent sur les 
terrains notamment acquis grâce au dynamique marché du crédit immobilier interpersonnel.  
En barricadant leur quartier et en descendant dans la vieille ville pour défendre avec leurs 
frères de l’intra-muros l’idéal de démocratie sociale de proximité qu’ils investissent dans les 
institutions républicaines localistes, ces Parisiens de l’outre-octroi transforment dès 1848  
la butte des Moulins en l’un des Aventins de leur agglomération. L’analyse multiscalaire  
des pratiques et des itinéraires socio-spatiaux des bâtisseurs du quartier dévoile en définitive  
la précocité de la formation d’un Grand Paris populaire dont les voisins de certaines  
de ses marges urbaines n’attendent point les effets ségrégatifs de l’haussmannisation  
pour revendiquer leur appartenance à la capitale des révolutions.

Alexandre Frondizi, a recent Phd graduate in history at the CHSP, received three awards for his 
thesis on “Paris beyond Paris: urbanization and revolution in the popular outre-octroi, 1789-
1860”, under the supervision of Sciences Po professor Jean-François Chanet, and Florence 
Bourillon, Professor of contemporary history at the University of Paris-Est-Créteil (UPEC): 

• Benabou Prize of the Chancellery of the Universities of Paris;
• Prize from the French Society of Urban History;
• Special Ary Scheffer Prize, awarded by the Liaison Committee of the 19th Associations.

This research, which connects a political science topic to a historical approach and  
a philosophical problematization, aims to determine whether community democracy was  
built on integration by the people or for the people. From the interwar period to the Treaty  
of Lisbon, Aliénor Ballangé studies the discourse of the theorists and practitioners of European 
integration in order to clarify the relationship of political Europe to its people or peoples. 
Does this relationship follow an ascending dynamic, with the people as actors of post-national 
integration, or a descending dynamic, with the people as beneficiaries of post-national 
integration? The first part of her research focuses on the “pre-history” of the continental 
unification project and the birth of the European Community. While integration is not yet based 
on any constituent “European people”, a theory of communitarian democracy is beginning to 
emerge in the discourse of the communist, federalist, and technocratic genealogies. The second 
part discusses the transition from the European Community to the European Unio, and how it 
has paired with a paradoxical deepening of the democratic idea despite the people. The third 
part of the survey addresses the political paradigm shift that accompanied the failure of the 
draft Constitutional Treaty and the ratification of the Lisbon Treaty. To what extent did this 
period of crisis pave the way for an ambiguous form of democracy against the people?
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This research revisited the history of popular Paris in the 19th century through a local  
and grand-Parisian understanding of the relationship between urbanization and revolution.  
The exploration of the case of the socio-political factory in the Chapello-Montmartrois district 
of the Butte des Moulins shows how a sometimes illegal reliance on fiscal, territorial, land, and 
financial reforms, allowed Parisians by birth and by adoption build the capital of revolutions from 
the 1820s onwards, including beyond the city’s administrative boundaries. While it anchored this 
social space as a district of an insurgent Grand Parisian Republic, what the year 1848 revealed 
in June was not the longstanding crisis of a sluggish city faced with impressive demographic 
growth, but rather the success of a silent urban revolution. Successful urbanization, through 
the unprecedented path of popular housing, with the complicity and then the support of local 
authorities, allowed many mostly working-class families and individuals to be housed at lower 
cost in buildings that housing with a similar social profile erected on land acquired thanks to 
the dynamic market of interpersonal real estate credit. By barricading their neighborhood and 
going into the old town to join their brothers from the inner city in defending the ideal of local 
social democracy with which they had endowed their local republican institutions, these Parisians 
from the outer burbs transformed the hill of Les Moulins into one of the Aventines of their 
agglomeration in 1848. The multi-scale analysis of the socio-spatial practices and itineraries  
of the neighborhood’s builders ultimately reveals the precocity of the formation of a popular 
Grand Paris. The neighbors of some of its urban margins did not wait for the segregationist 
effects of Haussmannisation to claim that they were part of the capital of revolutions.

Les débouchés des docteurs de Sciences Po 
Career opportunities for Sciences Po PhDs

Avec le soutien du CDSP et de Sciences Po Carrières, l’École doctorale de Sciences Po a mené une 
enquête sur le devenir des docteurs ayant soutenu leur thèse entre 2010 et 2016. Il en ressort que  
le devenir professionnel des docteurs de Sciences Po s’établit majoritairement (60 %) dans le monde 
académique et pour une part importante sur des emplois stables (41 % des docteurs sont sur des postes 
en tenure ou en tenure track). 

25 % des docteurs ne se destinent pas du tout à une carrière académique. C’est en sociologie que  
la proportion est la plus grande. 

With the support of the CDSP and Sciences Po Careers, Sciences Po’s Doctoral School has conducted  
a survey on the careers of PhDs who defended their thesis between 2010 and 2016. The results show that 
the majority (60%) of Sciences Po PhDs’ professional careers unfold in academia, and mostly in stable 
jobs (41% of PhDs are in tenure or tenure-track positions). 

25% of PhDs do not intend to pursue an academic career at all. This share is highest in sociology. 
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ADINA CRISAN REVOL 
Conseillère économique à la Représentation de la Commission 
européenne en France
Economic Counsellor at the Representation of the European 
Commission in France

J’ai fini ma thèse il y a quatre ans, en 2015. La thèse et le passage au Centre d’études européennes 
ont été une étape capitale dans la poursuite de ma passion pour la question énergétique 
européenne, passion que j’ai entamée dès mon mémoire de Master.

L’après-thèse fut marqué par une chance unique : celle de pouvoir expérimenter le sujet de ma 
thèse dans les institutions européennes. En effet, la thèse portait sur l’Européanisation du système 
énergétique européen à travers les institutions et j’ai eu la chance d’intégrer la Direction générale  
de l’énergie de la Commission européenne pour travailler chaque jour à la construction de la politique 
énergétique européenne. Dans mes travaux de recherche, j’avais mis en avant le rôle primordial des 
institutions dans l’Européanisation du système énergétique européen. J’ai choisi de parler de système 
européen et non de politique car les préférences nationales restent disparates, surtout lorsqu’il s’agit 
des questions de souveraineté liées à la sécurité énergétique. Une chose m’a marquée à jamais pendant 
mon expérience à la Direction générale de l’énergie : ma participation à la construction de l’Union  
de l’énergie, projet politique lancé en 2014 pour assurer une meilleure cohérence des multiples aspects 
de la question énergétique. J’ai notamment travaillé sur la gouvernance de l’Union de l’énergie  
et sur l’importance de la coopération régionale. J’ai participé à la mise en place par la Commission 
européenne des groupes de coopération régionale de haut niveau dans le domaine des infrastructures 
énergétiques. Cela peut paraître technique, mais sans ce maillage assuré par les réseaux énergétiques 
liant les différents pays européens, point de politique énergétique européenne et point de transition 
écologique ! À travers la mise en place de ces groupes, j’ai expérimenté le rôle des institutions dans 
l’Européanisation d’une partie fondamentale de la politique énergétique.

Les connaissances acquises pendant mes années de thèse ainsi que la conceptualisation que j’ai 
pu en faire m’ont beaucoup aidée dans mon travail quotidien et je suis fière d’avoir pu transformer 
mes idées en des réalisations concrètes pour le bénéfice de chaque citoyen ! En effet, les groupes 
de coopération régionale ont produit des résultats concrets: en 2025, une nouvelle ligne électrique 
reliera la Péninsule ibérique et la France et apportera une importante contribution au verdissement 
du mix énergétique européen. Sans la coopération régionale initiée par les institutions, ce projet 
n’aurait pas pu voir le jour !

I finished my thesis four years ago, in 2015. The thesis and the time spent at the Centre for 
European Studies were a crucial step in the pursuit of my passion for European energy issues –  
a passion that began with my Master’s thesis.

I received a unique opportunity after finishing my thesis: the chance to experience the subject  
of my thesis within European institutions. Indeed, my thesis was about the Europeanization of the 
European energy system through its institutions. I was invited to join the European Commission’s 
Directorate General for Energy to work on the day-to-day development of European energy 
policy. In my research, I highlighted the primordial role of institutions in the Europeanization of 
the European energy system. I chose to speak of a European system rather than policy because 
national preferences remain disparate, especially when it comes to sovereignty issues linked  
to energy security. One thing that marked me forever during my experience at the Directorate-
General for Energy was my participation in the development of the Energy Union, a political 
project launched in 2014 to create a more cohesive approach the multiple-faceted energy issue. 
In particular, I worked on the governance of the Energy Union and on the importance of regional 
cooperation. I took part in the European Commission’s establishment of high-level regional 
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cooperation groups in the field of energy infrastructure. This may seem technical, but without this 
connection of energy networks linking the various European countries there would be no European 
energy policy and no environmental transition! Through the establishment of these groups, I have 
experienced the role of institutions in the Europeanization of a fundamental part of energy policy.
The knowledge gained during my doctoral years and the conceptualization I was able to make o 
f it helped me a lot in my daily work, and I am proud to have been able to translate my ideas into 
concrete achievements for the benefit of every citizen! Indeed, the regional cooperation groups 
have produced concrete results: in 2025, a new power line will connect the Iberian Peninsula 
and France and will significantly contribute to greening the European energy mix. Without 
institutionally led regional cooperation, this project would not have been possible!

Les débouchés professionnels des docteurs se situent d’abord en France, en particulier s’agissant des postes 
stables. La discipline la plus internationalisée est l’économie : 54 % des docteurs travaillent hors de France.

The professional opportunities for doctoral graduates primarily lie in France, particularly for stable 
positions. The most internationalized discipline is economics: 54% of PhDs work outside France.

LES PROJETS DE RECHERCHE 
RESEARCH PROJECTS 

Les financements européens 
European funding

En 2019, onze projets européens ont été attribués à Sciences Po (six projets collaboratifs, deux bourses 
European Research Council et trois bourses individuelles Marie Skłodowska-Curie), en tant que 
coordinateur ou partenaire des projets, pour un montant total de plus de 5 450 000 €. 

In 2019, eleven European projects were awarded to Sciences Po (six collaborative projects, two European 
Research Council fellowships, and three individual Marie Skłodowska-Curie fellowships) as project 
coordinator or partner, for a total amount of over €5,450,000.

Un projet collaboratif qui débute en 2019 : « Reconstructing Democracy in Times of Crisis:  
A Voter-Centred Perspective » (REDEM) est un projet collaboratif dont Sciences Po assure  
la coordination, sous la supervision scientifique d’Annabelle Lever, professeure des universités 
au CEVIPOF. 

Les élections sont censées légitimer les gouvernements. Or, ce sont les élections elles-mêmes 
dont la légitimité est aujourd’hui remise en cause. Les électeurs sont de moins en moins enclins  
à voter, même lors d’élections nationales et, lorsqu’ils le font, ils sont attirés par des partis dont  
les déclarations semblent être en totale contradiction avec les normes démocratiques de liberté 
et d’égalité. Ces développements appellent à s’interroger sur la capacité à long terme des 
élections à légitimer les institutions et les politiques en Europe. REDEM cherche à comprendre ces 
phénomènes et à y répondre du point de vue de l’électeur. Voter peut être exaltant. Trop souvent, 
cependant, cela est douloureux et démoralisant, renforçant notre sentiment d’impuissance 
et d’insignifiance. REDEM développe donc un « cadre centré sur l’électeur » pour analyser les 
institutions et les règles politiques, ainsi que les choix moraux et politiques qu’elles proposent  
aux électeurs. Le projet utilise ce cadre afin d’identifier les types d’information, les possibilités  
de participation, le soutien et le changement institutionnel qui encourageraient les gens à voter.
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Une ERC starting grant remportée en 2019 : « Motivated Reading of Evidence » est un projet 
remporté par Jeanne Hagenbach, chercheuse CNRS rattachée au Département d’économie  
de Sciences Po. 

Dans de nombreux contextes économiques et sociaux, les individus se basent sur un certain 
nombre d’informations pour prendre leurs décisions (d’achat, d’investissement, d’emploi,  
etc.). Ces informations peuvent prendre des formes variées : elles peuvent être vérifiables  
ou non, constituer des preuves plus ou moins précises de certains faits ou être simplement  
des recommandations ou conseils d’amis. Mais quelle que soit leur nature, une hypothèse guide 
leur usage dans la plupart des modèles économiques : manquant initialement d’informations,  
les agents souhaitent connaître au mieux le contexte dans lequel ils agissent. En d’autres termes, 
l’objectif principal des individus est de découvrir le vrai « état du monde » (un concept de 
microéconomie qui résume toute l’incertitude d’un environnement). Par exemple, l’on suppose 
que les consommateurs souhaitent connaître le contenu nutritionnel de leur nourriture dans le but 
d’ajuster leur régime, que les travailleurs souhaitent appréhender au mieux leur environnement 
de travail et les risques qu’ils y prennent pour adapter leurs efforts, ou encore que les postulants 
à un concours essayent d’évaluer précisément leurs chances de réussite afin de mieux préparer 
leur candidature. Dans ce nouveau projet de recherche, Jeanne Hagenbach souhaite questionner 
cette hypothèse : et si les agents économiques ne souhaitaient pas toujours connaître toute 
la vérité ? En d’autres termes, il s’agit de considérer que les individus peuvent former des 
« croyances motivées » sur leur environnement, c’est-à-dire des croyances qui servent un objectif 
personnel potentiellement plus complexe que celui d’exactitude. Ainsi, un agent peut souhaiter 
ne pas savoir comment les abattoirs fonctionnent et continuer à consommer de la viande, fumer 
sans apprendre les risques de cancer qu’il encoure ou croire à tort qu’il a fait une bonne affaire. 
Dans certains travaux d’économie comportementale, les croyances formées de manière motivée 
portent sur des caractéristiques personnelles de l’individu : son intelligence, sa générosité, 
son état de santé. Dans son projet, Jeanne Hagenbach souhaite étudier la manière dont les 
agents économiques ou sociaux forment des croyances motivées sur les autres individus et sur 
l’environnement économique plus largement. Perçoit-on les autres de la même manière lorsqu’on 
s’apprête à entrer en compétition avec eux ou à entrer dans leur équipe ? Quelles dimensions 
de l’identité d’une personne amène-t-on à son esprit dans différents contextes économiques ? 
Quelles stratégies d’évitement mettent en place les individus pour ne pas réaliser que certains 
produits sont mauvais pour l’environnement ? Évitent-ils de lire les étiquettes, de raisonner à leur 
propos, ou oublient-ils délibérément ce qu’ils ont lu ?

An ERC starting grant won in 2019: Jeanne Hagenbach, a CNRS researcher affiliated the 
Department of Economics at Sciences Po, secured the grant for her project on “Motivated 
Reading of Evidence”. 

In many economic and social contexts, individuals rely on a certain amount of information to 
make their decisions (on purchases, investments, employment, etc.). This information can take 
various forms: it may or may not be verifiable, constitute more or less precise proof  

A collaborative project that began in 2019: “Reconstructing Democracy in Times of Crisis:  
A Voter-Centered Perspective”(REDEM) is a collaborative project that Sciences Po leads under 
the academic supervision of CEVIPOF university professor Annabelle Lever. 

Elections are supposed to legitimize governments. However, the legitimacy of elections 
themselves is now in question. Voters are increasingly unwilling to vote, even during national 
elections, and when they do, they are attracted to parties whose stated platforms and appeal 
seem flatly at odds with democratic norms of freedom and equality. These developments call into 
question the long-term ability of elections to legitimize political institutions and policies in Europe. 
REDEM seeks to understand and respond to these phenomena from a voter’s perspective. Voting 
can be exhilarating. Too often, however, it is painful and demoralizing, reinforcing our sense  
of powerlessness and insignificance. REDEM therefore developed a “voter-centric framework”  
to analyze political institutions and rules, and the moral and political choices they present to 
voters. It uses this framework to identify the types of information, participative opportunities, 
support, and institutional change that would encourage people to vote.
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of certain facts, or simply be recommendations or advice from friends. But whatever their nature, 
a hypothesis guides their use in most economic models: agents who initially lack information 
want to know as much as possible about the context in which they act. In other words, the main 
objective of individuals is to discover the true “state of the world” (a microeconomics concept 
that sums up all the uncertainty about an environment). For example, consumers presumably 
want to know the nutritional content of their food in order to adjust their diets; workers want  
to understand their work environment and the risks it involves so that they can adapt their efforts; 
and applicants to a competition try to accurately assess their chances of success in order to 
better prepare their application. Jeanne Hagenbach’s research challenges this hypothesis: what  
if economic agents do not always want to know the whole truth? In other words, the idea is  
to posit that individuals can form “motivated beliefs” about their environment, i.e. beliefs that 
serve a personal objective that is potentially more complex than that of accuracy. For example,  
an agent may not want to know how slaughterhouses work and continue to eat meat, smoke 
without learning about his or her cancer risks, or mistakenly believe that he or she has made 
a good deal. In some behavioral economics research, motivational beliefs are formed about 
an individual’s personal characteristics: intelligence, generosity, health status, etc. Jeanne 
Hagenbach’s project examines how economic and social agents form motivated beliefs about 
other individuals and about the economic environment more broadly. Do we perceive others  
in the same way when we are about to compete with them or join their team? What dimensions 
of a person’s identity come to the fore in different economic contexts? What avoidance strategies 
do individuals use to not realize that certain products are bad for the environment? Do they avoid 
reading labels and thinking about them, or do they deliberately forget what they have read?

Les financements de l’Agence nationale de la recherche 
Funding from the French National Research Agency 

En 2019, neuf projets déposés par des membres de la faculté permanente de Sciences Po ont été retenus 
dans le cadre des différents appels gérés par l’Agence nationale de la recherche. Pour les appels dits 
« génériques », le taux de succès à Sciences Po est de 34.6 % (contre 16,2 % à l’échelle nationale). Ce 
taux a progressé de près de 10 % par rapport à 2018. Sur les six appels « génériques » remportés par des 
membres de la faculté permanente, deux l’ont été après le dépôt pour la seconde fois d’un même projet 
scientifique, bien évalué la première fois et amendé la seconde, en tenant compte des remarques des 
évaluateurs. 

In 2019, nine projects submitted by members of Sciences Po’s permanent faculty were selected in various 
calls for proposals from the National Research Agency. For the so-called “generic” calls, the success 
rate at Sciences Po was 34.6% (versus 16.2% nationally). This rate was nearly 10% higher than the one in 
2018. Of the six “generic” calls won by members of the permanent faculty, two were won after being the 
projects were submitted for a second time. They were positively assessed the first time and amended the 
second time to take into account the evaluators’ remarks.

Un projet ANR retenu en 2019 : « How data make us see and expect war: the impact of research 
practices in quantitative conflict analysis on perceptions of political violence by NGOs, political 
institutions, and the media » (Datawar). Ce projet, coordonné par Frédéric Ramel, professeur 
des universités au CERI, en collaboration avec d’autres chercheurs du CERI, de l’École 
polytechnique et de Sciences Po Lille, cherche à comprendre comment les représentations  
de la violence sont influencées par l’« agence de données » - c’est-à-dire les pratiques sociales 
de collecte et d’analyse de données dans les études quantitatives sur les conflits.

Nombre des comptes rendus les plus largement acceptés sur les causes et la dynamique 
des conflits armés ont bénéficié de la recherche quantitative, bien avant les débats actuels 
sur le « big data ». Les premières grandes bases de données « mesurant » les conflits ont été 
construites au tournant des années 1960. Depuis lors, les publications utilisant les grands 
ensembles de données ont contribué à renforcer et à préciser de nouvelles propositions 
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théoriques telles que le déclin des conflits interétatiques depuis 1990 ou les thèses sur la « paix 
démocratique ». En outre, les institutions politiques, les ONG et les médias s’appuient de plus 
en plus sur les résultats d’études quantitatives pour prévoir les conflits armés et adapter leurs 
positions analytiques et normatives.

Cependant, au sein même de la communauté, la validité des idées produites par la recherche 
quantitative positiviste sur les conflits est de plus en plus remise en question. 

DATAWAR vise à réaliser la première étude systématique des pratiques scientifiques dans  
le domaine des études quantitatives des conflits ainsi que de leur impact sur la représentation 
de la guerre par les praticiens, pour trois grands pays activement impliqués dans la gestion des 
crises internationales : la France, l’Allemagne et le Royaume-Uni.

Le projet explore l’hypothèse selon laquelle la production scientifique des études quantitatives 
sur les conflits est moins motivée par l’innovation théorique que par la « politique des données », 
c’est-à-dire la disponibilité, la réputation et la malléabilité mathématique des observations 
numériques des conflits. En conséquence, nous prévoyons que les perceptions du conflit 
développées par les praticiens qui utilisent la recherche quantitative sur les conflits sont 
sujettes à des perceptions erronées causées par la nature des données disponibles, par le type 
de modèles mathématiques utilisés pour analyser et potentiellement « prédire » le conflit, et par 
la dépendance à un sous-ensemble sélectif d’approches théoriques disponibles.

An ANR project selected in 2019: “How data make us see and expect war: the impact of 
research practices in quantitative conflict analysis on perceptions of political violence by NGOs, 
political institutions, and the media” (Datawar). This project led by CERI university professor 
Frédéric Ramel in collaboration with other researchers from CERI, Ecole Polytechnique, and 
Sciences Po Lille, seeks to understand how are representations of violence are influenced by 
the ‘agency of data’ – that is, the social practices of data collection and analysis in quantitative 
conflict studies.

Many of the most widely accepted accounts of the causes and dynamics of armed conflict have 
benefitted from quantitative research, long before the current debates over “big data”. The first 
large n databases “measuring” conflict were built during the behaviorist turn in the 1960s. Since 
then, publications using large-n datasets have helped to bolster and specify new theoretical 
propositions such as the decline of interstate conflict since 1990 or the ‘democratic peace’ 
theses. Furthermore, political institutions, NGOs, and the media increasingly rely on insights 
from quantitative studies to forecast armed conflict and adapt their analytical and normative 
stances.

However the validity of insights produced by positivist quantitative conflict research is 
increasingly being questioned within the community itself. Criticism focuses on the validity  
of the collected data, the quality of the mathematical models used for their statistical analysis, 
and the practices of dissemination in major scientific journals. DATAWAR aims to produce the 
first systematic investigation of scientific practices in the field of quantitative conflict studies, 
and examine their impact on practitioners’ representation of war in three major countries 
actively involved in international crisis management: France, Germany, and the UK. The project 
explores the hypothesis that the scientific output in quantitative conflict studies is driven less 
by theoretical innovation than by the “politics of data”, that is, the availability, reputation, and 
mathematical malleability of numerical observations of conflict. As a result,  
we anticipate that perceptions of conflict developed by practitioners who use quantitative 
conflict research are prone to misperceptions caused by the nature of the available data,  
by the type of mathematical models used to analyze and potentially “predict” conflict, and  
by the reliance on a selective subset of available theoretical approaches.
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Un projet ANR achevé en 2019 : « Conditional Responsiveness in France and Germany ».  
Ce projet international collaboratif coordonné par Emiliano Grossman, Associate Professor  
au CEE, en partenariat avec Christian Beurig de l’Université de Constance part du constat que  
l’un des principes fondamentaux du gouvernement démocratique est que l’exécutif représente  
les souhaits des citoyens. Dans sa forme la plus simple, les gouvernements apprécient ces 
souhaits à partir des résultats électoraux et des problèmes exprimés publiquement et répondent 
à ces exigences en adoptant des lois. Les citoyens à leur tour réajustent leurs priorités politiques 
au fur et à mesure que les politiques changent. Ce projet a cherché à savoir si et quand les 
gouvernements répondent aux demandes des citoyens. Le principal argument avancé est que la 
réactivité du gouvernement n’est pas constante : elle dépend notamment de la pression électorale 
exercée sur le gouvernement. La pression électorale est conceptualisée de deux façons :  
la proximité des élections et le taux d’approbation du gouvernement. Les gouvernements sont 
plus sensibles aux attentes des électeurs peu avant les élections et lorsque leur avenir électoral 
semble menacé. Les chercheurs se sont concentrés sur les sondages relatifs à la popularité 
du gouvernement comme indicateur de l’approbation du gouvernement entre les élections ; 
les sondages électoraux ont été utilisés comme indicateur du caractère plus ou moins serré 
d’une élection. Enfin, les chercheurs soutiennent que le contexte économique peut perturber la 
connexion entre citoyens et gouvernement. Le projet s’inspire de travaux antérieurs qui explorent 
comment le lien entre les citoyens et le gouvernement est affecté par le contexte institutionnel, 
par exemple, le système électoral, le type de régime politique ou la structure territoriale. En 
plus d’offrir une compréhension plus nuancée de la réactivité politique, le projet a introduit des 
méthodes de recherche innovantes. L’enquête s’appuie sur des données empiriques de deux 
types : premièrement, une analyse quantitative des activités politiques à l’aide de données 
comparatives sur les processus de mise sur agenda. La période de référence est comprise  
entre 2007 et 2013 en France et en Allemagne ; deuxièmement, les chercheurs ont examiné  
les mécanismes à l’œuvre au niveau micro de l’État et des citoyens. Une enquête postale,  
fondée sur une conception expérimentale, a permis d’étudier si les représentants élus réagissent  
à différentes demandes du public. Il s’agissait de tester le réajustement du citoyen après  
un changement de la politique gouvernementale. En bref, ce projet a fourni une contribution 
importante à la compréhension de conditions dans lesquelles les gouvernements écoutent  
les demandes du public et a proposé des preuves de la conditionnalité de la réactivité dans  
les démocraties occidentales.

An ANR project completed in 2019: “Conditional Responsiveness in France and Germany”. 
This international collaborative project coordinated by Emiliano Grossman, Associate Professor 
at the CEE, in partnership with Christian Beurig of the University of Konstanz, is based on the 
observation that one of the fundamental principles of democratic government is that the executive 
represents the wishes of the citizens. In its simplest form, a government assesses these wishes on 
the basis of election results and publicly expressed problems, and responds to these requirements 
by passing laws. Citizens in turn readjust their policy priorities as policies change. This project 
examined whether and when governments respond to citizens’ demands. The main argument is 
that government responsiveness is not constant: it depends, among other things, on the electoral 
pressure exerted on the government. Electoral pressure is conceptualized in two ways: the 
proximity of elections and the government’s approval rate. Governments are more responsive to 
voters’ expectations shortly before elections and when their electoral future seems threatened. 
The researchers focused on government popularity polls as an indicator of government approval 
between elections; election polls have been used as an indicator of how close an election is. Finally, 
the researchers argue that the economic environment can disrupt the connection between citizens 
and government. The project builds on previous work that explores how the connection between 
citizens and government is affected by the institutional context, for example, the electoral system, 
the type of political system, and the territorial structure. In addition to providing a more nuanced 
understanding of political responsiveness, the project introduced innovative research methods. The 
survey is based on two types of empirical data. The first one is a quantitative analysis of political 
activities using comparative data on agenda-setting processes. The reference period is 2007-2013 in 
France and Germany. Second, the researchers examined the mechanisms at work at the micro level 
of the state and citizens. A mail survey based on an experimental design looked into whether elected 
representatives responded to different demands from the public. The goal was to test citizens’ 
readjustment after a change in government policy. In short, this project significantly contributed 
to understanding the conditions under which governments listen to public demands and provided 
evidence of the conditionality of responsiveness in Western democracies.
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Environnement : Les côtes de l’Europe méditerranéenne. 

Financé par une Chaire d’Excellence Junior IDEX de l’USPC sur trois ans, de 2016 à 2019, 
ce projet porté par Giacomo Parrinello, Assistant Professor au CHSP, a visé à investiguer le 
développement des milieux côtiers dans l’Europe méditerranéenne occidentale, en étudiant 
la région allant des côtes de l’Espagne nord-orientale, à l’Italie nord-occidentale, en passant 
par la France méridionale, sur une période s’étalant du 19e au 20e siècles. L’intérêt des milieux 
côtiers est qu’ils présentent des caractéristiques communes étant à la rencontre d’écosystèmes 
terrestres et marins similaires. Ces phénomènes et processus sont nombreux : couverture 
végétale, hydrographie – fluviale et maritime – et population aquatique, tectonique et climat. 
Autant de caractéristiques qui se combinent et interagissent avec les milieux côtiers. Ces 
milieux présentent également des caractéristiques communes sous le profil sociopolitique,  
en étant un lieu important du développement urbain et industriel contemporain entraînant  
des politiques publiques locales et nationales de régulation environnementale, des conflits 
autour de l’usage des ressources et de la construction d’infrastructures, dans un contexte  
de croissance démographique et de l’espace bâti, d’industrialisation et de pollution.

La bande côtière qui va de la Catalogne à la Toscane présente des caractéristiques 
topographiques, hydrographiques et climatiques très similaires : une forte dénivellation des 
terrains montagneux vers la mer avec d’occasionnelles plaines correspondant à des estuaires 
fluviaux ou d’anciens marécages ; une prédominance de rivières à caractère torrentiel ; des 
précipitations intenses et souvent concentrées qui s’alternent avec de longues périodes de 
sécheresse. En dépit des deux frontières nationales qui la traversent, cette région présente aussi 
des caractéristiques socio-économiques homogènes et notamment un fort peuplement côtier 
qui s’accompagne d’une urbanisation marquée, un développement touristique important et la 
présence de sites industriels majeurs. Ces caractéristiques entraînent également des conditions 
de risque et de vulnérabilité communes : érosion, inondations, sécheresses, glissements de terrain, 
pollution, perte de biodiversité, autant de phénomènes renforcés par le changement climatique.

Malgré l’importance de cette région et une littérature grandissante sur les aspects socio-
écologiques contemporains, une approche historique de ces aspects est très peu développée. 
Et pourtant, la perspective historique, peut aider à mieux comprendre les risques  
et vulnérabilités du présent en montrant leur construction au fil du temps.

Ce chantier a révélé la dimension historique de la transformation des littoraux méditerranéens, 
a dégagé les phases, les acteurs et les causes du développement socio-écologique de cette 
région côtière en se penchant notamment sur les liens historiques entre aménagements 
hydrauliques et catastrophes. Basé sur une approche multidisciplinaire, ce projet a établi 
des collaborations entre sciences sociales et humaines et sciences de la nature ainsi que des 
partenariats avec des institutions de recherche internationales étudiant le bassin méditerranéen. 

Les autres financements 
Other funding 

De nombreux projets de recherche actuellement en cours à Sciences Po sont soutenus par d’autres 
instances de financement, qu’elles soient publiques (comme la Ville de Paris ou les ministères en charge 
de la santé, de la culture, des affaires étrangères, de la défense) ou privées (comme le Fonds Axa pour  
la recherche ou la Fondation de France).

Many research projects currently underway at Sciences Po are supported by other sources of funding, 
both public (such as the City of Paris or the ministries of health, culture, foreign affairs, and defense) and 
private (such as the Axa Research Fund and the Fondation de France).
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Environment: The coasts of Mediterranean Europe. 

Funded by the USPC’s IDEX Junior Chair of Excellence over three years, from 2016 to 2019, this 
project led by Giacomo Parrinello, Assistant Professor at the CHSP, aimed to investigate the 
development of coastal environments in Western Mediterranean Europe, studying the region 
from the coasts of northeastern Spain, to northwestern Italy, via southern France, over a period 
spanning the 19th to 20th centuries. The interest of coastal environments lies in their common 
characteristics, at the intersection of similar terrestrial and marine ecosystems. They share 
many phenomena and processes: vegetation cover, hydrography – river and sea - and aquatic 
population, tectonics, and climate. All of these characteristics combine and interact with 
coastal environments. These environments also share common socio-political characteristics: 
they are a locus of contemporary urban and industrial development, driving local and national 
public policies on environmental regulation, conflicts over resource use, and infrastructure 
development, in a context of population growth and built space, industrialization, and pollution.

The coastal strip from Catalonia to Tuscany has very similar topographical, hydrographic, and 
climatic characteristics: a steep slope from mountainous terrain to the sea with occasional 
plains corresponding to river estuaries and ancient swamps; predominantly torrential rivers; 
and intense and often concentrated rainfall alternating with long periods of drought. Despite 
the two national borders that cross it, this region also has homogeneous socioeconomic 
characteristics, including a large coastal settlement with marked urbanization, significant 
tourism development, and the presence of major industrial sites. These characteristics also lead 
to common risks and vulnerabilities: erosion, floods, droughts, landslides, pollution, and loss  
of biodiversity, all of which are compounded by climate change.

Despite the importance of this region and a growing literature on its contemporary socio-
ecological aspects, a historical approach to these aspects is very underdeveloped. Yet a 
historical perspective can help to better understand current risks and vulnerabilities by showing 
their development over time.

This workshop revealed the historical dimension of the transformation of Mediterranean coasts, 
and identified the phases, actors, and causes of the socio-ecological development of this 
coastal region by looking in particular at the historical links between hydraulic developments 
and disasters. Based on a multidisciplinary approach, this project established collaborations 
between the humanities and social sciences and the natural sciences, as well as partnerships 
with international research institutions studying the Mediterranean basin. 

« I read it on Facebook » – How do Conversations on Social Media Escape the Agenda-Setting 
of news Media? Priority Topics Disinformation Dataset(s). 

Ce projet, porté par Jean-Philippe Cointet, Associate Professor, et auquel participent 
Dominique Cardon, Associate Professor, et Guillaume Plique, ingénieur de recherche, tous 
trois rattachés au médialab, est financé par le Social Science Research Council. Ce projet 
pose l’hypothèse, concernant la circulation des informations dans l’espace public, qu’avec 
l’avènement des nouvelles technologies numériques, l’espace public s’est divisé en deux 
espaces sociaux et technologiques distincts mais profondément imbriqués. D’une part,  
il y a l’espace médiatique traditionnel, composé principalement de journalistes et de politiciens, 
qui reste le lieu de définition des questions publiques et de l’agenda public. D’autre part, le 
citoyen moyen peut ou non décider de partager et de commenter les nouvelles sur les médias 
sociaux. Dans l’ancien modèle, le rôle des médias dans la définition de l’agenda était essentiel 
à la formation de l’opinion publique. Avec les médias sociaux, chaque individu peut facilement 
choisir sa propre source d’information. En retour, ses choix peuvent influencer son plus grand 
cercle d’amis. Les chercheurs présentent la question fondamentale suivante : comment et de 
quelle manière Facebook remodèle-t-il les informations auxquelles le grand public est exposé ? 
Les élections américaines et le Brexit anglais ont récemment démontré à quel point la question 
de la circulation des nouvelles et de la désinformation est cruciale pour le bien de la démocratie. 
Dans ce projet, les chercheurs mesurent deux types d’audience pour chaque média français 
lors des récentes élections présidentielle et législatives françaises. L’audience se réfère à la 
fois au nombre de visites sur le site web d’un média et aux partages sur Facebook. L’ensemble 
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de données des partages sur Facebook offre l’occasion unique d’examiner les propriétés des 
articles d’actualité qui stimulent la conversation sur les médias sociaux.

“I read it on Facebook” - How do Conversations on Social Media Escape the Agenda-Setting 
of news Media? Priority Topics Disinformation Dataset(s). 

This project is led by Associate Professor Jean-Philippe Cointet, and involves Associate 
Professor Dominique Cardon and research engineer Guillaume Plique. All three are affiliated 
with the medialab. This project, funded by the Social Science Research Council, puts forth  
a hypothesis about the circulation of information in the public arena: with the advent of new 
digital technologies, the public arena has been divided into two distinct but deeply intertwined 
social and technological spaces. One is the traditional media space, which mainly consists  
of journalists and politicians, and which remains the place where public issues and the public 
agenda are defined. The other is a space where the average citizen may or may not decide 
to share and comment on social media news. In the old model, the media played an essential 
role in setting the agenda and forming public opinion. With social media, individuals can easily 
choose their own source of information. In turn, their choices can influence their wider circle 
of friends. The researchers ask a fundamental question: how and in what way does Facebook 
reshape the information to which the general public is exposed? The American elections 
and the English Brexit recently demonstrated how crucial the issue of news circulation and 
misinformation is for the good of democracy. In this project, the researchers measured two 
types of audience for each French media during the recent French presidential and legislative 
elections. Audience refers both to the number of visits to a media outlet’s website and to 
sharing on Facebook. The Facebook share dataset provides a unique opportunity to examine 
the properties of news articles that stimulate conversation on social media.
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QUEL DÉVELOPPEMENT DE LA FACULTÉ 
PERMANENTE ET DES UNITÉS DE 
RECHERCHE DE SCIENCES PO EN 2019 ?
HOW DID SCIENCES PO’S PERMANENT FACULTY AND RESEARCH UNITS DEVELOP 
IN 2019?

DES UNITÉS DE RECHERCHE ET DES DÉPARTEMENTS 
RESEARCH UNITS AND DEPARTMENTS

La recherche de Sciences Po est réalisée au sein de onze unités de recherche (six UMR, une UMS, trois 
équipes d’accueil et l’OFCE) et de deux programmes transversaux particulièrement structurants :  
le LIEPP, laboratoire financé dans le cadre du programme d’investissements d’avenir, et le MaxPo, fruit  
de la coopération entre Sciences Po et la société Max Planck. Les membres de la faculté permanente (FP) 
sont presque tous rattachés à l’une des onze unités18.

Research at Sciences Po is conducted within eleven research units (six UMR, one UMS, three host teams, 
and the OFCE) and two crosscutting, structuring programs – the LIEPP (laboratory funded as part of the 
program on investments in the future) and MaxPo (the result of cooperation between Sciences Po and 
the Max Planck Society). Virtually all the permanent faculty (FP) members are affiliated with one of these 
eleven units18.

18  Toutes les données relatives à la faculté permanente, à la communauté scientifique dans son ensemble et aux personnes travaillant en 
soutien à la recherche sont issues d’ISARI. 
All data about the permanent faculty, the academic community as a whole, and the people working to support research come from ISARI.

CERI

OFCE

CEECSO DECO

EDD CEVIPOF
CHSP OSC

CDSPMÉDIALAB

Répartition de la faculté permanente par unité de recherche 
Distribution of the permanent faculty by research unit
(Sciences Po, 2019)
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Chaque membre de la faculté permanente de Sciences Po choisit de se rattacher à l’un des cinq 
départements disciplinaires y compris les chercheures et chercheurs du CNRS lorsqu’ils délivrent des 
enseignements dans les formations dispensées à Sciences Po. Certains académiques, en raison de leurs 
activités d’enseignement et de leurs orientations de recherche, optent pour un second département 
d’affiliation, le plus souvent science politique/sociologie et histoire/sociologie. De surcroît, ces dernières 
années, plusieurs laboratoires de Sciences Po, généralement marqués par une discipline majoritaire,  
ont néanmoins recruté des académiques issus d’autres disciplines. C’est en particulier le cas du CEE,  
du CSO, du CERI, de l’EDD et du CEVIPOF. En outre, 71 membres de la faculté permanente sont 
également affiliés au LIEPP, dont six exercent des responsabilités de direction (unité et axes de 
recherche). Ces appartenances multiples d’une très large majorité de la faculté permanente, reflètent 
l’implication des académiques dans la double activité de recherche et de formation de Sciences Po  
et l’importance de l’interdisciplinarité dans l’activité scientifique des unités de recherche. 

Sciences Po’s permanent faculty members choose to affiliate with one of the five disciplinary 
departments, including CNRS researchers teaching courses at Sciences Po. Some academics, due 
to their teaching activities and research orientations, select a second department of affiliation – 
most frequently political science/sociology and history/sociology. Moreover, in recent years, several 
Sciences Po laboratories – generally the ones with a dominant discipline – have recruited academics from 
other disciplines. This was particularly the case for the CEE, CSO, CERI, EDD, and CEVIPOF. In addition, 
71 members of the permanent faculty are also affiliated with the LIEPP; six of them have managerial 
responsibilities (research unit and clusters). These multiple affiliations of a very large majority of the 
permanent faculty reflect the involvement of academics in Sciences Po’s dual activity of research and 
training and the importance of an interdisciplinary approach in the research units’ academic activity.

Hors OFCE parce que les membres de cette unité ne sont pas rattachés à un département.

Excluding the OFCE, whose members are not affiliated with a department.

Répartition de la faculté permanente par 
département/discipline en 2019
Distribution of the permanent faculty by 
department/discipline in 2019  
(hors OFCE / excluding the OFCE)

1 – Science politique / Political Science  41,30 % (89)

2 – Sociologie / Sociology  24 % (52) 

3 – Économie / Economics  13,90 % (31)

4 – Histoire / History  10,20 % (22)

5 – Droit / Law  10,60 % (23)

1

2

4

5

3
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Internationalisation de la faculté permanente 
Internationalization of the permanent faculty 

L’objectif d’internationalisation des recrutements remonte à une quinzaine d’années : les réseaux sont 
désormais mieux établis et les procédures maîtrisées. Il y a un effet d’entrainement avec des présidents  
de comité de sélection qui ont eux-mêmes de plus en plus des profils dits internationaux. Enfin,  
la nécessité de recruter des non-francophones pour l’enseignement accentue cet objectif. 

En matière d’internationalisation de la FP, ce qui compte ce n’est pas tant la nationalité du passeport  
que la formation à la recherche et l’expérience professionnelle des académiques à l’international. En 2019,  
30 % des membres de la FP a soutenu un doctorat dans un établissement hors de France ou en cotutelle 
avec un établissement hors de France. 

The objective of internationalizing recruitment dates back to fifteen years ago: the networks are now 
well established, with familiar processes. There is a knock-on effect as selection committee chairmen 
themselves have increasingly international profiles. Finally, the need to recruit non-French speakers  
for teaching makes this objective even more pressing. 

Regarding the internationalization of FPs, nationality matters less than academics’ research training  
and professional experience abroad. In 2019, 30% of FP members had defended their PhD in an institution 
outside of France, or had earned a joint PhD with an institution outside France.

Nombre de la faculté permanente en 2019
Permanent faculty’s PhDs in 2019 
(Sciences Po, hors OFCE / excluding the OFCE)

Proportion
Share

Doctorats
PhDs

153

70 %
30 %

64

France International
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Les deux graphiques ci-dessous montrent que ces doctorats ont été préparés et soutenus dans huit pays. 
Près de 80 % le sont dans trois d’entre eux : 42 % aux États-Unis, 20 % en Italie et 17 % au Royaume-Uni. 

Les cotutelles de thèse renforcent la prééminence des doctorats préparés en Italie et aux États-Unis.  
En revanche, alors qu’un seul membre de la FP a réalisé et soutenu sa thèse dans un établissement 
allemand, l’Allemagne est le premier pays des doctorats en cotutelles des membres de la FP. 

The two graphs below show that these PhDs were pursued and defended in eight countries. Nearly  
80% of them were pursued and defended in three of them: 42% in the United States, 20% in Italy, and  
17% in the United Kingdom. 

Joint PhDs were predominantly pursued in Italy and the United States. While only one FP member 
completed and defended a thesis at a German institution, Germany is the leading country for joint PhDs 
among FP members.

Doctorats et cotutelles hors de France de la faculté permanente de Sciences Po en 2019  
PhDs and joint PhDs of Sciences Po’s permanent faculty in 2019 
(hors OFCE / excluding the OFCE)

Doctorats de la faculté permanente en cotutelle avec un établissement en France  
et un établissement hors de France en 2019  
Permanent faculty’s jointly pursued PhDs with an institution in France and one outside  
of France in 2019 
(Sciences Po hors OFCE / excluding the OFCE)
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La répartition des doctorats internationaux par discipline de rattachement à Sciences Po montre que 
la science politique et l’économie sont les disciplines qui, en 2019, ont recruté le plus grand nombre 
d’académiques ayant effectué leur doctorat ailleurs qu’en France.

En 2019, le nombre de PhD internationaux rapportés au nombre total d’académiques permanents par 
discipline montre que l’économie et le droit comprennent, respectivement, près de 60 % et un tiers 
d’académiques ayant réalisé leur thèse hors de France. 

The distribution of international PhDs by discipline at Sciences Po shows that political science and 
economics are the disciplines that, in 2019, recruited the largest number of academics who had completed 
their doctorate outside of France.

In 2019, among all the disciplines, economics and law respectively accounted for nearly 60% and one third 
of permanent faculty members who completed their PhD outside of France. 

Féminisation de la faculté permanente 
Feminization of the permanent faculty 

En 2019, les femmes représentent un tiers de la FP. Bien que ce résultat soit encore éloigné de la parité, 
les femmes sont plus nombreuses qu’en 2018 : elles étaient 80, elles sont désormais 86. Leur part au sein 
de la FP a progressé de 1,5 % entre ces deux années. 

In 2019, women represented a third of the FP. While this result is far from parity, there were more women 
compared to 2018: from 80 to 86. Their share within the FP also increased by 1.5% between these two years. 

Sciences Po a récemment mis en place un plan d’action pour soutenir la féminisation de la FP.  
Bien qu’il soit encore difficile d’en estimer les effets, il semble que le travail de sensibilisation à la parité,  
en particulier des comités de sélection, commence à porter ses fruits progressivement. Il y a une 
amélioration notable de la prise en compte de la parité femmes/hommes dans les processus de 
recrutements d’académiques relevant des statuts FNSP et MESR, sur lesquels Sciences Po est en capacité 
d’influer. En 2019, sur les 15 recrutements FNSP et MESR, 7 sont des femmes soit une parité quasi atteinte. 
Parmi les recrutements FNSP, les femmes sont majoritaires (4 femmes pour 3 hommes). 

2017 2018 2019

72

165

80

162

86

164

Femmes
Women

Hommes
men

Femmes et hommes au sein de la faculté permanente 
Women and men within the permanent faculty (Sciences Po, 2019)
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Sciences Po recently implemented an action plan to support the FP’s feminization. Although its effects 
are not clear yet, it seems that the effort to raise awareness about gender parity, particularly among 
selection committees, is gradually beginning to bear fruit. There has been a noticeable improvement in 
the consideration of gender parity in the recruitment processes for academics under the FNSP and MESR 
statutes, over which Sciences Po has influence. In 2019, 7 of the 15 FNSP and MESR hires were women,  
i.e. parity was virtually achieved. The majority of FNSP hires were women (4 women for 3 men).

FNSP MESR Total

4

3 3

5

7

8Femmes
Women

Hommes
men

Part des femmes et des hommes dans les recrutements 2019 
Share of women and men in 2019 hiring (FNSP et MESR)

LES MEMBRES DE LA COMMUNAUTÉ ACADÉMIQUE 
DE SCIENCES PO EN 2019 
THE MEMBERS OF SCIENCES PO’S ACADEMIC COMMUNITY IN 2019 

Diversité des tutelles et convergence des missions 
Diversity of authorities and convergence of missions

La communauté académique, appelée faculté permanente (FP) de Sciences Po, relève de trois tutelles, 
FNSP, CNRS et Ministère en charge de l’enseignement supérieur et de la recherche (MESR). Ceux qui 
appartiennent à la FNSP sont employés sur des contrats privés tandis que ceux qui relèvent du CNRS  
et du MESR occupent des emplois publics en tant que fonctionnaires. 

En 2019, la FP de Sciences Po compte 250 personnes. Les membres de la FP de statut FNSP représentent 
près de la moitié (47 %) tandis que les académiques de statut public forment 53 % de l’effectif, en hausse 
de 1 % par rapport à 2018, et se répartissent à parts quasi équivalentes entre chercheures et chercheurs  
du CNRS (25,5 %) et professeures, professeurs et maîtres de conférences des universités, relevant  
du ministère en charge de l’enseignement supérieur et de la recherche (27,5 %). 

The academic community, called the permanent faculty of Sciences Po, falls under three authorities: 
the FNSP, CNRS, and Ministry of Higher Education and Research (MESR). Those under the supervisory 
authority of the FNSP are employed with private contracts, while those under the CNRS and MESR are 
publicly employed as civil servants. 

In 2019, Sciences Po’s permanent faculty included 250 people. FP members with FNSP status represent 
around half (47%), while academics with public status form 53% of the total – a 1% increase over 2018, 
almost equally distributed among CNRS researchers (25.5%), and professors and university lecturers 
under the Ministry of Higher Education and Research (27.5%). 
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En 2019, la communauté scientifique au sens large comprenait également 320 doctorantes et doctorants, 
35 assistantes et assistants de recherche, 54 post-doctorantes et post-doctorants et 7 PRAG actifs au sein 
du CHSP. Sciences Po compte plus de 30 chercheurs, chercheures, professeurs et professeures émérites, 
dont un nombre important ont encore une activité de recherche dense comme en témoignent leurs 
publications. 

Dans le cadre de la politique de convergence entre les missions, les membres de la Faculté permanente 
sont de plus en plus nombreux à concilier enseignement et recherche et donc à contribuer aux formations 
délivrées à Sciences Po. Les personnels de statut FNSP sont depuis 2014 assimilés aux enseignants-
chercheurs de statut public (maîtres de conférence et professeurs des universités). La carrière des 
personnels FNSP recrutés après 2009, appelés chercheurs-enseignants, obéit à un système de tenure 
track : leur titularisation intervient après un processus très exigeant d’obtention de la « tenure ». 

In 2019, the academic community in the broad sense also included 320 PhD students, 35 research 
assistants, 54 postdocs, and 7 active PRAGs in the CHSP. Sciences Po has over 30 emeritus researchers 
and professors, most of whom still do significant research, as attested by their number of publications.

As part of the mission convergence policy, permanent faculty members are increasingly combining 
teaching and research, and thereby contributing to the programs offered at Sciences Po. Staff with 
FNSP status have since 2014 been assimilated with public research professors (lecturers and university 
professors). The careers of FNSP staff hired after 2009, called research professors, follow a tenure-track 
system: tenure is granted upon completion of a highly demanding process.

Répartition de la faculté permanente par tutelle  
Distribution of the permanent faculty by supervisory 
authority (Sciences Po, 2019)

1 – FNSP 47 % (118)

2 – MESR 27,50 % (69)

3 – CNRS 25,50 % (63)
1

3

2

La politique de convergence en 2019 – Quelques chiffres
The convergence policy in 2019 – Key figures

Les chercheurs CNRS et FNSP sont encouragés à enseigner à tous les niveaux (du collège au 
doctorat) grâce à des primes d’incitation à l’enseignement : cinq renouvellements de prime ont 
été accordés en 2019. Trois nouvelles candidatures, dont une demi-prime pour un CR CNRS 
nouvellement recruté, ont été admises. 

CNRS and FNSP researchers are encouraged to teach at all levels (undergraduate to doctoral) 
through teaching incentive bonuses: five bonus renewals were granted in 2019. Three new 
bonuses, including a half-bonus for a newly hired CNRS CR, were granted.

 I 85



Les nouveaux recrutements de 2019 
New hires in 2019

Cette année, 17 académiques permanents ont rejoint Sciences Po, soit presqu’autant qu’en 2018. Une 
grande diversité les caractérise qu’il s’agisse de leurs universités d’origine, leurs parcours, leurs disciplines 
et leurs spécialités. 

En termes de parité de genre, ces recrutements contribuent à augmenter le nombre de femmes au sein 
de la faculté permanente, en particulier s’agissant du grade de professeur des universités (3 femmes 
recrutées sur 8 postes ouverts) où les hommes sont jusqu’à aujourd’hui très majoritaires. La proportion 
de femmes académiques recrutées sur des postes d’Assistant Professor (FNSP) est supérieure à celle 
des hommes (4 femmes pour 3 hommes), dans des disciplines comme l’économie et la science politique 
où les femmes sont généralement minoritaires. En sociologie, le nombre de femmes recrutées en 2019 
est supérieur à celui des hommes tandis qu’en droit la parité est strictement respectée. Cela montre les 
efforts réalisés par Sciences Po et les disciplines concernées pour tendre à la parité femmes-hommes.

This year, 17 permanent academics joined Sciences Po – almost as many as in 2018. They are highly 
diverse in terms of their universities of origin, backgrounds, disciplines, and specialties. 

In terms of gender parity, these recruitments are helping to increase the number of women in the 
permanent faculty, particularly among the ranks of university professors (3 women hired out of 8 open 
positions), most of whom have been men to date. The share of female academics recruited to Assistant 
Professor posts (FNSP) is higher than that of men (4 women for 3 men) in disciplines such as economics 
and political science where women are generally in the minority. In sociology, the number of women hired 
in 2019 was higher than that of men, while law continued to show parity. This reflects the efforts made by 
Sciences Po and the disciplines involved to achieve gender parity.

SCIENCES PO A ACCUEILLI 17 NOUVEAUX MEMBRES DE LA FACULTÉ 
PERMANENTE EN 2019
SCIENCES PO WELCOMED 17 NEW PERMANENT FACULTY MEMBERS IN 2019

• Helena Alviar Garcia, professeure des universités, a rejoint l’École  
de droit. Spécialiste des droits du développement et de la propriété,  
elle s’intéresse également aux droits sociaux et économiques. Elle 
étudie également les questions de l’égalité femmes-hommes et la justice 
transitionnelle, lors de sorties de conflits et de régimes autoritaires. 
University professor Helena Alviar Garcia joined the Law School. She is 
an expert in development and property rights, and is interested in social 
and economic rights as well. She also studies gender equality issues and 
transitional justice in post-conflict and authoritarian regimes.

• Adam Baczko, chargé de recherche CNRS, a rejoint le CERI. Il mène des 
recherches sur la formation d’institutions juridiques par les mouvements 
armés et les opérateurs internationaux dans des contextes de conflits 
armés, avec une attention particulière portée à l’Afghanistan et à la Syrie. 
CNRS research fellow Adam Baczko joined CERI. He conducts research  
on the formation of legal institutions by armed movements and 
international operators in contexts of armed conflict, with a particular  
focus on Afghanistan and Syria.
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• Thierry Balzacq, professeur des universités, a rejoint le CERI. S’appuyant 
sur une étude comparée des grandes stratégies, ses travaux actuels 
visent à comprendre et analyser la logique, le caractère et les trajectoires 
des différents ordres internationaux à partir des micro-processus qui 
sous-tendent les relations au sein des communautés nationales (rituel, 
compromis, confiance, ambiguïté). 
University professor Thierry Balzacq joined CERI. Based on a comparative 
study of major strategies, his current work aims to understand and analyze 
the logic, character and trajectories of different international orders from 

the micro-processes underlying relations within national communities (ritual, compromise, 
trust, ambiguity).

• Emilie Biland-Curinier, professeure des universités, a rejoint le CSO. 
Sociologue et politiste, elle analyse la contribution des organisations  
et des groupes professionnels aux dynamiques inégalitaires. Elle 
s’intéresse aux dispositifs qui cadrent les individus dans leur vie privée 
(à l’occasion des séparations conjugales) et dans leur vie professionnelle 
(concours administratifs). Elle souligne leur importance dans la 
différenciation et la hiérarchisation des statuts sociaux, selon la classe,  
le genre, la sexualité et l’origine. 
University professor Emilie Biland-Curinier joined the CSO. A sociologist 

and politician, she analyzes the contribution of organizations and professional groups to 
the dynamics of inequality. She is interested in the mechanisms that frame individuals in 
their private life (during marital separations) and in their professional life (administrative 
competitions). Her research underscores their importance in the differentiation and hierarchy 
of social status according to class, gender, sexuality and origin.

• Philipp Brandt a rejoint le CSO en qualité d’Assistant Professor.  
À l’aide de méthodes computationnelles et qualitatives, Philipp Brandt 
étudie les professions émergentes, le travail d’expert et ses effets dans 
des contextes historiques, économiques et technologiques. Son projet 
principal analyse la construction d’une identité professionnelle de « data 
scientist » dans la communauté technologique de la ville de New York.  
Il débute une nouvelle recherche et se concentre sur le métier en voie  
de disparition des chauffeurs de taxi jaune. 
Philip Brandt joined the CSO as Assistant Professor. Using computational  

and qualitative methods, Philip Brandt studies emerging professions, expert work, and its effects 
in historical, economic and technological contexts. His main project analyzes the development 
of the “data scientist” professional identity in the New York City technology community. He is 
beginning new research on the endangered occupation of yellow cab drivers.

• Michele Fioretti a rejoint le Département d’économie en qualité 
d’Assistant Professor. Il étudie les dynamiques économiques dans des 
secteurs à dimension sociale tels que la santé ou l’énergie. Il s’intéresse 
également à l’économie comportementale. 
Michele Fioretti joined the Economics Department as Assistant Professor.  
He studies economic dynamics in sectors with a social dimension such  
as health or energy. He is also interested in behavioral economics.
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• Juliette Galonnier a rejoint le CERI en qualité d’Assistant Professor. 
Ses travaux portent sur la construction sociale des catégories raciales 
et religieuses ainsi que sur leur imbrication. Elle étudie notamment la 
question de l’islam en situation minoritaire, dans une pluralité de contextes 
(France, Amérique du Nord). 
Juliette Galonnier joined CERI as Assistant Professor. Her work focuses 
on the social construction of racial and religious categories and their 
intertwining. In particular, she studies the question of Islam as a minority 
religion in a plurality of contexts (France, North America).

• Angela Greulich, professeure des universités, a rejoint l’OSC. 
Ses recherches portent sur les interactions entre la dynamique 
démographique, les activités professionnelles des femmes et les politiques 
sociales dans les pays européens. 
University professor Angela Greulich joined the CSO. Her research 
focuses on the interactions between demographic dynamics, women’s 
professional activities, and social policies in European countries.

• Junnan He a rejoint le Département d’économie en qualité d’Assistant 
Professor. Ses recherches se situent dans le champ de l’économétrie et 
de la théorie de la décision. Elles portent principalement sur la sélection 
de variables dans des modèles économétriques et les modèles de choix 
aléatoires. 
Junnan He joined the Department of Economics as Assistant Professor. 
His research is in the field of econometrics and decision theory. He focuses 
on variable selection in econometric models and random choice models.

• Kerstin Holzheu a rejoint le Département d’économie en qualité 
d’Assistant Professor. Ses recherches portent sur l’économie du travail  
et celle des entreprises d’un point de vue macro-économie appliquée.  
Elle s’intéresse notamment à l’allocation des forces de travail. 
Kerstin Holzheu joined the Department of Economics as Assistant 
Professor. Her research focuses on labor and business economics from  
an applied macroeconomic perspective. She is particularly interested  
in labor force allocation.

• Guillaume Lachenal, professeur des universités, a rejoint le médialab. 
Il développe des recherches dans le domaine émergent de la santé 
planétaire – l’espace interdisciplinaire défini par l’étude des relations  
entre santé humaine, changement environnemental et enjeux sociaux  
et politiques globaux – en expérimentant des méthodes et des données  
au croisement de la biologie, de l’analyse des données et des STS. 
University professor Guillaume Lachenal joined the medialab to develop 
research in the emerging field of global health – the interdisciplinary 
space defined by the study of the relationships between human health, 

environmental change, and global social and political issues – by experimenting with 
methods and data at the intersection of biology, data analysis, and STS.

• Marleen Marra a rejoint le Département d’économie en qualité 
d’Assistant Professor. Elle combine la théorie des jeux et des modèles 
économétriques pour répondre à des questions d’intérêt public.  
Elle s’intéresse particulièrement au comportement des entreprises  
et des particuliers sur les marchés d’offres, notamment à leur participation 
à des appels d’offres et à des plateformes numériques. 
Marleen Marra joined the Department of Economics as Assistant Professor. 
She combines game theory and econometric models to answer questions 
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of public interest. She is particularly interested in the behavior of firms and individuals  
in bidding markets, including their participation in tenders and digital platforms.

• Hugo Meijer, chargé de recherche CNRS, a rejoint le CERI. Ses 
recherches portent sur la prise de décision en politique étrangère et sur 
les questions de sécurité. Il s’intéresse à la reconfiguration de l’hégémonie 
américaine face à la montée de la Chine et à ses ramifications pour les 
alliances américaines en Europe et en Asie-Pacifique. 
CNRS research fellow Hugo Meijer joined CERI. His research focuses on 
foreign policy decision-making and security issues. He is interested in the 
reconfiguration of American hegemony in response to China’s rise, and its 
ramifications for American alliances in Europe and Asia-Pacific.

• M’hamed Oualdi, professeur des universités, a rejoint le CHSP. Historien 
du Maghreb à l’époque moderne et contemporaine, il a étudié la transition 
de la Tunisie de la période de tutelle ottomane à la colonisation française 
dans les sociétés nord-africaines. Grâce à une ERC, il entame un projet  
sur la fin de l’esclavage dans l’ensemble du Maghreb. 
University professor M’hamed Oualdi joined the CHSP. A historian of the 
Maghreb in the modern and contemporary era, he has studied Tunisia’s 
transition from the period of Ottoman rule to French colonization in North 
African societies. Thanks to an ERC, it is starting a project on ending 

slavery throughout the Maghreb.

• Sylvain Parasie, professeur des universités, a rejoint le médialab. 
Ses travaux portent sur la façon dont les technologies numériques 
transforment les manières de s’informer, de débattre et de s’engager 
dans l’espace public. Il s’est particulièrement intéressé à la façon dont les 
données déplacent les manières établies de produire et de consommer 
l’information journalistique, aux États-Unis et en France. Ses recherches 
portent également sur les méthodes de l’enquête numérique. 
University professor Sylvain Parasie joined the medalab. His work focuses 
on how digital technologies are transforming the way people inform, 

debate, and engage in the public space. He is particularly interested in how data is displacing 
established ways of producing and consuming journalistic information in the United States 
and France. His research also focuses on methods of digital investigation.

• Robert Alain Pottage, professeur des universités, a rejoint l’École de droit.  
Il est spécialiste en propriété intellectuelle et en droit de l’innovation,  
et travaille avec une approche théorique et interdisciplinaire très prononcée. 
Outre le droit, ses domaines de prédilection sont l’histoire des sciences  
et du droit, l’anthropologie du droit et la sociologie du droit. 
University professor Robert Alain Pottage joined the Law School. He is an 
expert in intellectual property and innovation law, and uses a highly theoretical 
and interdisciplinary approach. In addition to law, he focuses on the history of 
science and law, the anthropology of law and the sociology of law.

• Natasha Wunsch, a rejoint le CEE en qualité d’Assistant Professor. Ses 
recherches portent sur l’intégration européenne et la démocratisation, 
avec un focus particulier sur l’élargissement de l’UE et les transformations 
démocratiques dans l’espace post-communiste.  
Natasha Wunsch joined the CEE as Assistant Professor. Her research focuses 
on European integration and democratization, with a particular focus on EU 
enlargement and democratic transformations in the post-communist space.
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Garantir un accompagnement de la recherche de qualité  
et adapté aux enjeux actuels 
Guaranteeing quality research support adapted to current issues

Si les unités de recherche de Sciences Po rayonnent aux niveaux national et international c’est aussi  
le résultat du travail des personnels d’appui à la recherche qui œuvrent dans ces unités à accompagner et 
faciliter les projets en cours (ingénieures et ingénieurs d’étude et de recherche, personnels administratifs, 
chargées de communication, gestionnaires, assistants ingénieurs, développeurs web, statisticiens, etc.). 
Au quotidien, ils permettent à la politique scientifique de leurs unités de recherche de se concrétiser, à la 
vie des laboratoires de se déployer, en apportant leur soutien non seulement aux membres de la faculté 
permanente mais aussi aux doctorants, aux postdocs et aux invités, dans leurs démarches administratives, 
l’élaboration et la réalisation de leurs projets de recherche, l’analyse de leurs données, la diffusion de leurs 
résultats, etc. Ils contribuent ainsi à garantir à la communauté scientifique un environnement de travail 
de grande qualité tout en maintenant par ailleurs un effort constant d’appropriation des nombreux outils 
numériques et nouvelles procédures de travail en découlant, déployés par Sciences Po en matière de suivi, 
notamment scientifique, budgétaire et comptable. 

Sciences Po’s research units are nationally and internationally renowned thanks also to the research support 
staff who work in these units to support and facilitate ongoing projects (design and research engineers, 
administrative staff, communication officers, managers, assistant engineers, web developers, statisticians, 
etc.). On a day-to-day basis, they allow the academic policy of their research units to take shape, and 
the life of the laboratories to unfold by providing support not only to members of the permanent faculty, 
but also to PhD students, postdocs, and guests, in their administrative procedures, the development and 
implementation of their research projects, the analysis of their data, the dissemination of their results, etc. 
They thus help create a high-quality working environment for the academic community while maintaining  
a constant effort to harness the many digital tools and new work procedures resulting from them, deployed 
by Sciences Po in academic, budgetary and accounting monitoring.

 Les personnels d’accompagnement à la recherche – Quelques chiffres 
Research support staff – Key figures

Le nombre de personnels d’accompagnement de la recherche, en CDI, COD ou emploi public, 
est de 113 au 31 décembre 2019, en baisse de 2,5 % par rapport à 2018. 82,5 % sont des salariés 
de la FNSP et 17,5 % sont des fonctionnaires, dont 14 % du CNRS et 3,5 % du MESR. Ces données 
évoluent sur les dernières années, montrant une proportion de personnels de statut FNSP en 
légère augmentation (+1,5 %) et de statut CNRS en diminution (-2 %). 

The number of research support in CDI, COD or public employment was 113 as of 31 December 
2019 – a 2.5% decrease compared to 2018. 82.5% are FNSP employees and 17.5% are civil servants 
– 14% from CNRS and 3.5% from MESR. These figures have changed over the past few years, 
showing a slight increase in the share of FNSP staff (+1,5%) and decrease in the CNRS staff (-2%).
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Le graphique ci-dessous montre que les femmes sont très majoritaires parmi les personnes qui travaillent en 
appui à la recherche : elles représentent près de 70 % de l’effectif total de ces permanents (appui administratif 
et appui technique). 

Les hommes sont quant à eux majoritaires parmi l’effectif d’appui technique, représentant près de 69 %. 

Il y a nettement plus de cadres (plus de 80 %) que de non cadres, parmi l’ensemble des personnels en appui 
à la recherche et même plus de 93 % parmi l’effectif d’appui technique (ingénieurs de recherche et ingénieurs 
d’étude). 

The graph below shows that women are in the vast majority among those working in research support: 
they account for nearly 70% of the total number of permanent staff members (administrative and technical 
support). 

Men are in the majority among technical support staff, accounting for nearly 69%. 

There are many more managers (over 80%) than non-managers among the research support staff, and even 
more (93%) among technical support staff (research engineers and design engineers). 

FNSP MESR CNRS

93
82,5 %

4 3,5 %
16 14 %

Nombre
number

Appui technique
Technical support

Appui administratif
Administrative support

Appui à la recherche (App. Adm. + App. Tech)
Research support (administrative and  
technical support

Pourcentage
percentage

Personnels venant en appui à la recherche dans les centres, par tutelle 
Research support staff in the centers, by supervising authority (Sciences Po, 2019)

Proportion de femmes, d’hommes, de cadres et de non cadres parmi  
les personnels en appui à la recherche 
Share of women, men, managers, and non-managers on research support staff  
(Sciences Po, 2019)

0

20

40

60

80

100

120

140

160

180

200

Femmes
women

Hommes
men

Cadres
managers

Non cadres
non-managers

 I 91



Les ressources financières 
Financial resources

Sciences Po a maintenu des moyens conséquents à destination des activités de recherche, en consacrant 
un tiers de ses ressources à destination de ses laboratoires et de ses acteurs. L’effort sur les recrutements 
académiques s’est poursuivi tout comme sur l’accompagnement des projets et initiatives innovantes.  
Un budget a été mobilisé pour l’émergence de nouveaux axes de recherche interdisciplinaires impliquant 
l’ensemble des centres de recherche, intitulés la soufflerie interdisciplinaire. Par ailleurs, les chercheurs 
et enseignants chercheurs bénéficient cette année encore de la possibilité d’obtenir des soutiens 
additionnels pour de la mobilité à l’international, la publication en langue étrangère ou l’avancée 
d’un projet. Ainsi, Sciences Po poursuit son souhait d’entretenir la vitalité, l’originalité et la qualité 
fondamentale de la recherche produite en son sein en donnant les moyens favorables à l’émergence  
de nouveaux projets, collectifs ou individuels. 

Sciences Po maintained substantial resources for research activities, devoting one third of its resources 
to its laboratories and stakeholders. Efforts continued to focus on academic hiring and support for 
innovative projects and initiatives. A budget was mobilized for the emergence of new interdisciplinary 
research clusters involving all the research centers, called the interdisciplinary wind tunnel. In addition, 
researchers and research professors once again this year were eligible for additional support for 
international travel, publication in a foreign language, and the advancement of a project. Sciences Po  
thus continued to maintain the vitality, originality, and fundamental quality of the research it produces  
by providing the means to encourage the emergence of new collective and individual projects.

Favoriser l’émergence de nouveaux projets 
Supporting the emergence of new projects

En 2019, la Mission d’appui aux projets scientifiques (MAPS) de Sciences Po a soutenu le montage et 
le dépôt, auprès des grandes institutions de financement de la recherche françaises et internationales, 
de 68 projets dont 18 ont été financés. Ce travail d’appui est réalisé au plus près des membres de 
la communauté scientifique de l’institution et s’accompagne d’un travail de veille constant sur les 
opportunités de financement existantes. En 2019, la MAPS a poursuivi son travail d’animation, aux côtés 
d’autres établissements de la Comue Université Sorbonne Paris Cité, du Réseau Recherche Europe (RRE), 
destiné notamment à favoriser et soutenir le dépôt de projets de recherche européens. 

Séverine Dusollier, professeure des universités à l’École de droit, raconte son expérience de dépôt et 
d’obtention d’une ERC et comment cela a constitué un nouveau souffle pour ses recherches19.

In 2019, Sciences Po’s mission to support research projects (Mission d’appui aux projets scientifiques, 
MAPS) helped develop and submit 68 projects to major French and international research funding 
institutions. This support is provided in close cooperation with the institution’s academic community and 
is paired with constant monitoring of available funding opportunities. In 2019, MAPS continued to provide 
guidance, alongside other institutions of the Comue Université Sorbonne Paris Cité and of the European 
Research Network (RRE), intended in particular to encourage and support the submission of European 
research projects. 

Law School university professor Séverine Dusollier shared her experience submitting and obtaining  
an ERC, and the new wind it provided her research19.

19  Ce témoignage de chercheuse lauréate d’ERC fait partie d’une action réalisée dans le cadre des activités du Réseau Recherche Europe 
de Sorbonne Paris Cité, dans les établissements de la ComUE Sorbonne Paris Cité.  
This testimony by an ERC award-winning researcher is part of an action carried out within the framework of the activities of the European 
Research Network of the ComUE Sorbonne Paris Cité, in the establishments of the ComUE Sorbonne Paris. 
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J’AI OBTENU UNE ERC CONSOLIDATOR EN 2014.
I OBTAINED AN ERC CONSOLIDATOR IN 2014.

Qu’est-ce qui vous a motivée à déposer une ERC ?
Je voulais me concentrer sur mes recherches, puisque j’étais à un stade de ma carrière  
où tout se développait très très rapidement. Je donnais beaucoup d’heures de cours, j’étais 
devenue directrice d’un centre de recherche de 50 personnes, donc j’avais énormément de 
tâches administratives, énormément de réunions et j’avais l’impression de ne jamais arriver  
à juste faire une pause pour chercher, pour lire, pour travailler sur des idées, et je voyais 
l’ERC comme une échappatoire par rapport à ce quotidien d’un poste universitaire et donc 
pour moi c’était vraiment essentiel à un moment de pouvoir m’offrir 5 ans de recherche un 
petit peu tranquille.
What motivated you to apply for an ERC?
I wanted to focus on my research, since I was at a stage in my career where everything  
was moving very, very quickly. I was giving a lot of lectures, I had become the director of  
a research center of 50 people, so I had a lot of administrative tasks, a lot of meetings, and  
I felt that I never managed to just take a break to examine, read, and work on ideas. I saw the 
ERC as a way out of this daily routine of an academic position. It was really essential for me 
at the time to secure 5 years of research that would be a little quieter.

Quels sont les avantages d’une bourse ERC pour vos recherches ?
Je pense que c’est à un moment la possibilité de mener sa recherche à un échelon 
supérieur, c’est-à-dire de pouvoir s’entourer d’une équipe, de pouvoir bénéficier des moyens 
techniques, financiers, matériels nécessaires pour un projet de recherche. C’est un des seuls 
financements qui autorise cela et aussi d’être complétement libre d’explorer des hypothèses 
qui ne sont pas à la mode, qui peuvent être extravagantes, qui ne sont pas demandées 
par les entreprises, puisque la plupart des autres financements c’est aussi par rapport aux 
besoins des sociétés, des entreprises, du monde économique, tandis que l’ERC nous donne 
une liberté totale dans le choix des thématiques, dans le choix des idées, des méthodes, et 
ça c’est à la fois rare et précieux.
What are the advantages of an ERC fellowship for your research?
I would say the opportunity to conduct research at a higher level, that is, to be able to 
surround oneself with a team, and have the technical, financial and material means needed 
for a research project. It is one of the only forms of funding that allows this, and the freedom 
to explore unfashionable hypotheses – ones that may be extravagant and not requested 
by companies, since most other forms of funding also relate to the needs of companies, 
businesses, and the economic world, whereas the ERC provides total freedom in the 
selection of themes, ideas, and methods. This is both rare and precious.

Quels sont, selon vous, les freins qui découragent les chercheuses ?
Je pense qu’il y a pas mal de freins qui ne sont peut-être pas spécifiques aux chercheuses 
mais qui impactent plus les femmes que les hommes. Monter un ERC c’est beaucoup de 
travail, donc ça demande en effet de pouvoir suspendre le cours de sa vie professionnelle, 
pendant un moment en tous cas, de pouvoir y consacrer du temps, de pouvoir là, pendant 
un mois, deux mois, je ne fais que monter mon ERC, je peux prendre mes soirées, je 
peux prendre mes week-ends. Et c’est beaucoup, beaucoup de travail, alors peut-être 
les femmes se l’autorisent moins ou peut-être que beaucoup ont une double journée de 
travail, alors c’est plus compliqué d’y consacrer les temps qui devraient être consacrés 
à la vie domestique, donc je pense que c’est - je ne dis pas que les hommes ne sont pas 
autant impliqués - mais peut-être que les femmes s’autorisent moins à dire stop pendant 
un moment pour se concentrer au montage de l’ERC. Peut-être qu’elles se sentent moins 
légitimes aussi à le faire. 
What do you see as the obstacles for female researchers?
I think that there are quite a few obstacles that are perhaps not specific to women 
researchers but that have a greater impact on women than men. Setting up an ERC is a lot 
of work, so it requires being able to pause the course of one’s professional life, for a bit, to 
devote time to it, to be able to spend a month or two months just setting up the ERC, during 
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evenings and weekends. And it’s a lot of work, so maybe women don’t allow themselves 
to do it as much. Maybe a lot of women have a double workday, so it’s more complicated 
to spend the time that should be spent on domestic life. I’m not saying that men aren’t as 
involved, but maybe women don’t allow themselves to say stop for a while to concentrate  
on editing their ERC. Maybe they also feel less legitimate doing so. 

Que diriez-vous aux chercheuses pour les inciter à soumettre ?
Il faut déposer des ERC. En tant que chercheuse, c’est magnifique de recevoir une ERC, 
c’est vraiment un vrai confort, après c’est beaucoup de travail, beaucoup de stress, mais 
en même temps c’est vraiment pourquoi on fait de la recherche. Ce qui m’a semblé très 
important quand j’ai déposé mon ERC, c’est que dans l’institution où j’étais auparavant, 
j’avais énormément de responsabilités, mais je ne me sentais pas valorisée par des fonds de 
recherche, donc quand je demandais des fonds de recherche pour faire mes recherches je ne 
les recevais pas et je me sentais tout à fait injustement traitée, peut-être à tort ou à raison, 
alors que sur le plan européen il y a une telle attention à l’égalité hommes-femmes dans les 
processus d’octroi des fonds de recherche que c’est vraiment là où on ne peut pas se dire 
qu’il y a des discriminations entre hommes et femmes, donc c’est là qu’il faut aller chercher 
les financements et ensuite ça permet de voir reconnaître sa recherche, de se voir avancer 
dans la recherche. Peut-être certaines femmes qui ne sentent pas là où elles devraient être 
dans la carrière académique, un ERC, c’est un sacré bond aussi pour sa carrière.
What would you say to female researchers to encourage them to apply?
You have to apply for ERCs. As a researcher, it’s wonderful to receive an ERC. It’s a real 
accomplishment. Afterwards it’s a lot of work and stress, but at the same time it gets to 
the core of why we do research. What was very important to me when I submitted my ERC 
was that at my previous institution I had a lot of responsibilities, but I didn’t feel valued in 
the research fund allocation. When I applied for research funds to do my research I didn’t 
receive them and I felt, rightly or wrongly, completely unfairly treated. At the European level 
there is such attention to gender equality in the process of granting research funds that it 
can truly claim to be free of discrimination between men and women. So this is where we 
have to look for funding. It then allows for our research to be recognized and to progress. 
Perhaps some women do not feel that they’re where they should be in their academic 
career: an ERC would be very good for their career.

La direction scientifique, épaulée par le « Conseil externe de la direction scientifique » (Scientific Advisory 
Board - SAB), composé d’académiques issus principalement d’universités étrangères (Universités de 
Cambridge, Francfort, MacGill, Berkeley…), étudie chaque année des demandes de financement pour des 
opérations de recherche spécifiques ambitieuses et innovantes ou pour des fonds d’amorçage ou « seed 
money » destinés à la préparation d’un dépôt de projet de recherche auprès de grandes agences de 
financement.

En 2019, 21 propositions d’opération de recherche et une demande de « seed money » ont été déposées.  
À l’issue de la procédure, 11 projets ont été financés pour un montant global de 314 k€ sur trois ans. 

The research board, supported by the “Scientific Advisory Board (SAB)”, composed of academics from 
mainly foreign universities (Cambridge, Frankfurt, McGill, Berkeley...), annually approves requests for 
funding for an especially ambitious and innovative research operation, or for seed money to prepare  
a research project submission to major funding agencies.

In 2019, 21 research operation proposals and one “seed money” application were submitted. At the end  
of the process, 11 projects were financed for a total of €314k over three years.
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Performative Transgressions in Armed Conflict: Military Trophy Selfies, from the Philippine-
American War to the War in Iraq (1899-2011).

Ce projet de recherche, est porté par Elissa Mailänder, Associate Professor au CHSP. 

Depuis l’invention de l’appareil photographique et plus précisément depuis la fin du XIXe siècle, 
les combattants ont capturé « leurs » expériences de guerre et de violence en images, faisant 
de la photographie des soldats un véritable phénomène social et un média de masse. Alors 
que l’acte de violation humaine devient souvent obsolète une fois exécuté, ces images choc 
de la violence, de la cruauté et de la mort nous apportent des connaissances cruciales sur 
les tortionnaires et sur ce que nous pourrions appeler une culture de la cruauté. Pourtant, 
jusqu’à aujourd’hui, il n’existe pas d’histoire militaire mondiale transnationale qui accorde de 
l’importance aux photographies de soldats, en tant que sources précieuses pour comprendre 
les pratiques sociales et culturelles. Le domaine en expansion des études humanitaires ne 
dépasse pas son objectif de réception et de circulation de l’imagerie photographique que 
les organisations humanitaires utilisent pour collecter des fonds et sensibiliser le public afin 
d’alléger la souffrance humaine. Avec ce projet, la chercheuse souhaite explorer un nouveau 
terrain et développer une méthodologie innovante pour étudier le « long » vingtième siècle 
à travers la lentille des photographies de soldats, en commençant par la guerre américano-
philippine (1899) et en terminant par la guerre en Irak (2004). Il s’agit de contribuer à une 
discussion transnationale et interdisciplinaire, en réunissant le domaine des études militaires 
critiques, des études de performance, des études visuelles et des études sur le genre et la 
sexualité avec les domaines plus « traditionnels » des études sur le génocide, de l’histoire 
militaire et des relations internationales. L’écriture d’une histoire militaire critique des 
transgressions performatives des soldats, qui met en avant le genre, la sexualité et l’affirmation 
de soi culturelle dans les clichés photographiques, peut difficilement être le travail d’un 
seul chercheur. Un projet d’une telle ampleur épistémologique exige un cadre de recherche 
résolument collaboratif et une discussion interdisciplinaire. C’est pourquoi ce projet vise  
à réunir des chercheurs sélectionnés dans deux ateliers afin d’explorer avec eux, et dans  
un cadre interdisciplinaire, les approches méthodologiques et les différentes significations  
des photographies trophées transgressives, de leur esthétique, ainsi que de leur impact sur  
les observateurs (passés et présents).

Performative Transgressions in Armed Conflict: Military Trophy Selfies, from the Philippine-
American War to the War in Iraq (1899-2011). 

CHSP Associate Professor Elissa Mailänder conducted this research project. 

Since the invention of the photographic camera, and more precisely since the late nineteenth 
century, combatants have captured “their” experiences of war and violence in images, making 
soldiers’ photography a real social phenomenon and mass medium. Whereas the act of human 
violation often becomes obsolete once executed, these shock-pictures of violence, cruelty, and 
death grant us crucial knowledge about the torturers and what we might call a culture of cruelty. Yet, 
to date no transnational global military history has valued soldier photographs as a valuable source 
for understanding social and cultural practices. Nor has the flourishing field of Humanitarian Studies 
overcome its focus on the reception and circulation of photographic imagery that humanitarian 
organizations use to raise both funds and public awareness to alleviate human suffering. With this 
project I aim to explore a new terrain and develop an innovative methodology to study the “long” 
twentieth century through the lens of soldiers’ photographs, beginning with the American-Philippine 
war (1899) and ending with the war in Iraq (2004). The idea is to contribute to a transnational and 
interdisciplinary discussion, bringing together the field of critical military studies, performance 
studies, visual studies, and gender and sexuality studies with the more “traditional” fields of 
genocide studies, military history, and international relations. Writing a critical military history 
of soldierly performative transgressions, which foregrounds gender, sexuality, and cultural self-
assertion in photographic snapshots, is more work than one researcher alone could handle. A project 
of such epistemological breadth requires a collaborative research setting and interdisciplinary 
discussion. This project therefore aims to bring together selected scholars in two workshops (see 
section below) in order to explore together and in an interdisciplinary framework the methodological 
approaches and different meanings of transgressive trophy photographs, their aesthetics, and their 
impact on (past and present) observers.
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The Yellow Vests Movement Impact on the 2019 European elections: online/offline 
polarization, projet mené par Caterina Froio, Assistant Professor, et Nonna Mayer, Directrice  
de recherche CNRS émérite, rattachées au CEE. 

Déclenchée en octobre dernier par la limitation de vitesse à 80 km/h sur les routes de 
campagne et l’augmentation du prix de l’essence, l’affaire des Gilets Jaunes s’est transformée 
en un mouvement social, actif en ligne et hors ligne, perturbant et polarisant le débat politique 
français. De nombreuses études explorent ses origines, ses revendications et ses adeptes. 
L’objectif de ce projet est différent, car il s’agit de s’interroger sur l’impact du mouvement 
sur la polarisation politique française, tant en termes de discussions que de compétition 
électorale. Dans quelle mesure les idées Gilets Jaunes, combinant les appels à la justice 
sociale (taxer les riches, lutte contre les inégalités, augmentation des salaires et du pouvoir 
d’achat) et le mécontentement politique (anti-élites, anti-démocratie représentative, promotion 
de procédures horizontales et directes telles que le référendum RIC/initiative citoyenne), 
influencent et polarisent l’opinion publique, les partis politiques et les élections ?

Le projet s’appuie sur trois domaines de recherche. Le premier étudie le lien entre les 
mouvements sociaux et les partis politiques. Le deuxième axe de recherche est la « démocratie 
numérique » et la connexion entre politique en ligne et hors ligne (discussions, participation) 
à l’heure où les médias sociaux (Facebook, Twitter) prennent de plus en plus d’importance en 
tant que canaux d’information et de débat. Un dernier domaine de recherche est le populisme. 
Ce projet, au-delà de l’impact des Gilets Jaunes en France, s’intéresse au populisme et à ses 
effets sur la compétition politique et le système des partis, dans un contexte de lassitude 
démocratique et de mécontentement politique. Il s’agit de la première étude de l’audience 
des Gilets Jaunes sur Facebook à une si grande échelle, usant de techniques innovantes 
d’exploration et de traitement des données, grâce au soutien du médialab.

The Yellow Vests Movement Impact on the 2019 European elections: online/offline 
polarization, project led by Assistant Professor Caterina Froio and emeritus CNRS research 
director Nonna Mayer, affiliated with the CEE. Triggered last October by the 80km/h speed limit 
on country side roads and the rising price of gasoline, the Yellow Vests (YV) has turned into a 
growing social movement, active online and offline, that has been disrupting and polarizing the 
French political debate ever since. A host of studies are exploring its origins, its claims, and its 
followers. The focus of this project is different, questioning what the movement does to French 
political polarization both in terms of discussions and electoral competition. To what extent do 
the YV’s ideas, combining calls for social justice (taxing the rich, fighting inequalities, increasing 
wages and purchase power) and political discontent (anti-elites, anti representative democracy, 
promoting horizontal and direct processes such as the RIC/Citizen initiative referendum), 
influence and polarize public opinion, party politics, and elections? The project consists of two 
complementary parts. Because the YV movement started and thrives on social media, the first 
part of the study explored online political discussions on Facebook and Twitter during the month 
preceding the European elections in May 2019. The second part is a post-electoral online survey 
conducted just after the European elections, using a representative national sample of French 
registered voters. The questionnaire explores respondents’ votes in 2017 and 2019, their political 
discussions, sympathy/support for the YV, their claims (compared to those of the Facebook 
study), and their preferred source of information (including Facebook and social networks). 

The project builds on three fields of research. The first one, which is quickly developing, studies 
the relationship between social movements and party politics. The second line of research 
is “digital democracy” and the connection between online and offline politics (discussions, 
participation) at a time when social media (Facebook, Twitter) are increasingly important as 
channels of information and debate. A last relevant field of research is populism. This project, 
beyond the French YV’s impact, deals with an issue that is more topical than ever: populism 
and its effect on political competition and party systems, in a context of democratic fatigue 
and political discontent. It is the first large-scale study of the YV audience on Facebook, 
encompassing the YV’s official pages and the mains parties’ pages, over a long period, using 
innovative data mining and data processing techniques, thanks to the medialab’s support.
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Les chaires  
The chairs 

Sciences Po abrite des chaires depuis de nombreuses années, en particulier sur des objets et des thèmes 
directement en prise avec la recherche conduite à Sciences Po et auxquelles la communauté scientifique 
contribue.

Dix chaires actives en 2019, dont certaines sont abritées par des centres de recherche de Sciences Po 
et portées par des membres de la faculté permanente, développent des programmes de recherche 
ambitieux dans les domaines de la finance, du numérique, de la santé, du fait religieux, etc. 

• Chaire dettes souveraines
• Chaire financiarisation du logement et de l’immobilier
• Chaire globalisation du secteur automobile
• Chaire Good in Tech
• Chaire Louis Massignon
• Chaire Numérique, Gouvernance et Innovations Institutionnelles
• Chaire pour l’entrepreneuriat des femmes
• Chaire programme de recherche sur l’appréhension des risques et des incertitudes
• Chaire santé
• Chaire Villes et Numérique

Deux de ces chaires ont été créées en 2019 : la chaire sur les dettes souveraines et la chaire Good in Tech 
sur le rôle de l’innovation et de la technologie au service de l’humain et avec une approche responsable 
(Comment développer des technologies responsables « by design » ? Réinventer les futurs : quelle 
société pour demain dans un monde numérique ? Gouvernance de l’innovation et des technologies 
responsables...). 

Sciences Po has hosted chairs for many years, particularly on subjects and themes directly related to the 
research conducted at Science Po and to which the scientific community contributes.

Ten chairs were active in 2019, some of which are hosted by Sciences Po research centers and supported 
by members of the permanent faculty. They are developing ambitious research programs in the fields  
of finance, digital technology, health, religion, etc. 

• Sovereign Debt Chair
• Chair in the Financialization of Housing and Real Estate
• Chair in the Globalization of the Automotive Sector
• Good in Tech Chair
• Louis Massignon Chair
• Chair Digital, Governance and Sovereignty
• Chair for Women’s Entrepreneurship
• Research Program Chair in Risk and Uncertainty Understanding
• Health Chair
• Cities and Digital Technology Chair

Two of these chairs were created in 2019: the chair on sovereign debt and the Good in Tech chair on the 
role of innovation and technology in the service of mankind, with a responsible approach (How to develop 
responsible technologies “by design”? Reinventing the future: what kind of society for tomorrow in  
a digital world? Governance of innovation and of responsible technology). 
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La chaire dettes souveraines, portée par Stéphane Guibaud, Associate Professor au 
Département d’économie, et l’école PSIA, en partenariat avec deux autres écoles (l’EAP et 
l’EMI), et financée par Global Sovereign Advisory, entreprise fondée par Anne-Laure Kiechel, 
vise à faire de Sciences Po un centre de référence en Europe sur le financement souverain  
et la soutenabilité de la dette, en associant praticiens de la dette et universitaires de renom.  
Les enjeux de soutenabilité des dettes souveraines, de nature des besoins de financement,  
de nature de la dette et d’amélioration de la transparence, sont en effet devenus centraux,  
tant pour assurer une croissance économique durable que la réduction des inégalités. Dans  
un contexte dans lequel le paysage des créanciers et les structures d’endettement des 
souverains émergents sont en évolution et les dettes publiques atteignent des niveaux 
historiquement élevés, la prévention et la réduction des vulnérabilités en matière de dettes 
souveraines, la coordination des créanciers, la définition d’un degré d’endettement tolérable 
et la résolution des crises de dette sont autant de défis à relever. Pour ce faire, il apparaît 
indispensable de développer une connaissance approfondie des situations et des choix des 
soixante dernières années ainsi qu’une réflexion poussée sur les solutions à construire demain. 

The sovereign debt chair, held by Stéphane Guibaud, Associate Professor in the Department 
of Economics, and the PSIA school, in partnership with two other schools (EAP and EMI), and 
financed by Global Sovereign Advisory, a company founded by Anne-Laure Kiechel, aims to 
make Sciences Po a reference center in Europe on sovereign financing and debt sustainability, 
by bringing together debt practitioners and renowned academics. The issues of sovereign 
debt sustainability, of the nature of financing needs, of the nature of debt, and of improving 
transparency have indeed become central, both to ensure sustainable economic growth and to 
reduce inequalities. In a context where the creditor landscape and debt structures of emerging 
sovereigns are changing and public debt is reaching historically high levels, preventing and 
reducing sovereign debt vulnerabilities, coordinating creditors, defining a tolerable debt level, 
and resolving debt crises are all challenges. Addressing them requires the development of  
in-depth knowledge of the situations and choices over the past sixty years and to carefully 
consider what solutions to build for the future.

Sciences Po et le site 
Sciences Po and the site

L’année 2019 est marquée par l’évolution du site, avec l’émergence de l’Alliance Sorbonne Paris Cité, 
prenant la suite de la Communauté d’Université Sorbonne Paris Cité dissoute.

La convention de coordination territoriale précise les modalités de coordination des politiques de 
recherche et de formation, cadre fixé par la loi en vigueur. Elle se traduit par un contrat de site avec 
l’État et les partenaires de Sorbonne Paris Cité, dont le volet recherche poursuit en particulier un objectif 
principal : développer des programmes interdisciplinaires, notamment avec la nouvelle Université de Paris.

The year 2019 saw the evolution of the site, with the emergence of the Alliance Sorbonne Paris Cité, taking 
over from the dissolved Sorbonne Paris Cité University Community.

The territorial coordination agreement specifies the terms and conditions for coordinating research 
and training policies – a framework set by current law. It takes the form of a site contract with the State 
and the partners of Sorbonne Paris Cité, whose research section has one main objective: to develop 
interdisciplinary programs, in particular with the new University of Paris. 
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LE CENTRE DE DONNÉES SOCIOPOLITIQUES (CDSP) 
THE CENTER FOR SOCIO-POLITICAL DATA (CDSP)

LE CDSP EN 2019 / THE CDSP IN 2019

  28 ans de données sur les structures de l’opinion disponibles : la série complète des 
données des enquêtes de l’association Agoramétrie portant sur le rapport des Français 
à l’énergie nucléaire a été mise à disposition dans son intégralité pour la communauté 
académique. 
28 years of data on opinion structures available: the complete series of data from the 
Agoramétrie association’s surveys on French people’s relationship to nuclear energy was 
made available in its entirety to the academic community.

  ELIPSS : au titre de la pérennisation des instruments déployés au sein de l’Equipex DIME-
SHS, le CDSP a conçu la suite du panel ELIPSS qui - grâce au recrutement d’un nouvel 
échantillon - mettra en production ses nouvelles enquêtes à partir du printemps 2020. 
ELIPSS: as part of its commitment to instruments deployed within the Equipex DIME-SHS, 
the CDSP continued the ELIPSS panel which – thanks to the recruitment of a new sample – 
will put its new surveys into production from spring 2020.

  SSHOC/SUSTAIN2 : au terme de la phase de lancement du projet européen SSHOC, le 
CDSP a soumis à la coordination européenne le prototype d’une application de gestion 
d’échantillons dédiée à des enquêtes comparatives internationales (Web Panel Sample 
Service), qui sera expérimentée dans le cadre du projet H2020 ESS-SUSTAIN-2. 
SSHOC/SUSTAIN2: at the end of the launch phase of the European SSHOC project, the 
CDSP submitted to European leaders the prototype of a sample management application 
dedicated to international comparative surveys (Web Panel Sample Service), which will be 
tested as part of the H2020 ESS-SUSTAIN-2 project.

  Projet UpMet : sélectionné dans le cadre de l’appel à projets FLASH de l’Agence nationale 
pour la recherche dédié aux pratiques de recherche et données ouvertes, le projet UpMet 
(Upscaling metadata for increasing reuse in the social sciences) propose d’accroître la 
visibilité des données diffusées par le CDSP par le biais d’une banque de questions en 
DDI-L et favorise l’auto-dépôt et la documentation des données en SHS en fournissant 
des guidelines à la communauté scientifique. 
Upscaling metadata for increasing reuse in the social sciences (UpMet project): selected as 
part of the FLASH call for projects of the French National Research Agency dedicated to 
open research practices and data, the UpMet project seeks to increase the visibility of data 
disseminated by the CDSP through a bank of questions in DDI-L, and promote the self-
documentation and documentation of data in SHS by providing guidelines to the scientific 
community.

Présentation générale et orientation scientifique 
General presentation and research orientation 

Le CDSP est l’un des grands centres de production et de gestion de données pour les sciences sociales 
en France. Comme ses grands partenaires européens, il assure en partenariat avec la TGIR Progedo les 
missions de documentation, de préservation et de production de données ainsi que de centre d’expertise 
pour les méthodes quantitatives et qualitatives.

Unité mixte de service (UMS 828) créée en 2005 par la FNSP et le CNRS, le CDSP regroupe quelque 
vingt-cinq développeurs, ingénieurs et ingénieures spécialistes des données et des méthodes des 
sciences sociales.
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Axes et champs de recherche principaux 
Main research themes and fields 

Le CDSP développe une offre de services à destination de la communauté scientifique, en articulation 
étroite avec les évolutions que connaissent les données de la recherche.

Le CDSP organise ainsi son activité autour de trois missions principales :

  mise à disposition d’enquêtes et de données en sciences sociales, 
  soutien à la production de données, 
  développement des méthodes en sciences sociales.

Les activités du CDSP sont également structurées par plusieurs grands projets dont notamment beQuali, 
portail d’exploration de données qualitatives en ligne, Elipss, panel web probabiliste, la réalisation de 
l’Enquête sociale européenne mais également l’entrepôt institutionnel de données de la recherche de 
Sciences Po, la modernisation des standards de métadonnées ou encore la production d’une application 
de gestion d’échantillon dans le cadre de panels web comparatifs.

The CDSP develops services for the research community that closely track evolutions in research data. 
The CDSP organizes its activity around three main missions: 

  the provision of social science surveys and data 
  support for data production
  the development of social science methods

The CDSP’s activities are also structured by several major projects, including beQuali, an online qualitative 
data mining portal; Elipss, a probabilistic web panel; the implementation of the European Social Survey; 
Sciences Po’s institutional research data warehouse; the modernization of metadata standards; and the 
production of a sample management application for comparative web panels.

The Center for Socio-Political Data is one of the major centers of social science data production and 
management in France. Like its major European counterparts, in partnership with TGIR Progedo it is 
responsible for data documentation, preservation, and production, and serves as a center of expertise for 
quantitative and qualitative methods.

The CDSP is a mixed-service unit (CDSP-UMS 828) that the FNSP and CNRS created in 2005. It includes 
around twenty-five developers and engineers who are experts in social science data and methods. 
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LE CENTRE D’ÉTUDES EUROPÉENNES  
ET DE POLITIQUE COMPARÉE (CEE) 
THE CENTRE FOR EUROPEAN STUDIES AND COMPARATIVE POLITICS (CEE)

LE CEE EN 2019 / THE CEE IN 2019

  Natasha Wunsch a rejoint l’équipe en qualité d’Assistant Professor en science politique/
intégration européenne. Elle est également chercheure à ETH Zurich où elle pilote 
un projet sur la régression démocratique en Europe. Ses recherches se situent à 
l’intersection entre études européennes et démocratisation comparée. Elle s’intéresse  
à la manière dont l’intégration européenne influence la transformation politique dans les 
pays candidats à l’adhésion et, à l’inverse, à l’impact de la régression démocratique et 
des tendances illibérales au sein de certains Etats membres sur la coopération au niveau 
européen. Son recrutement renforce la recherche menée au CEE sur ces sujets. 
Natasha Wunsch joined the team as Assistant Professor in political science/European 
integration. She is also a researcher at ETH Zurich, where she is leading a project on 
democratic regression in Europe. Her research lies at the intersection of European studies 
and comparative democratization. She is interested in how European integration influences 
political transformation in candidate countries and, conversely, in the impact of democratic 
regression and illiberal tendencies in some member states on cooperation at the European 
level. His recruitment strengthens the CEE’s research on these subjects.

  Sofia Wickberg, doctorante a reçu le prix Stopcorruption pour son chapitre « Political 
Corruption in a World in Transition: The Fluctuating Boundaries of Corruption » paru dans 
Political Corruption in a World in Transition (Jonathan Mendilow and Eric Phelippeau eds, 
Vernon Press, 2019). 
Doctoral student Sofia Wickberg received the Stopcorruption Prize for her chapter 
“Political Corruption in a World in Transition: The Fluctuating Boundaries of Corruption” 
published in Political Corruption in a World in Transition (Jonathan Mendilow and Eric 
Phelippeau eds, Vernon Press, 2019).

  L’année 2019 a également été marquée par l’organisation du colloque célébrant les 
dix ans de la création du CEE. Torben Iversen (Harvard University), Philipp Genschel 
(European University Institute), Sarah de Lange (Amsterdam University), Thomas 
Orgozalek (Northwestern University) sont venus débattre lors de tables-rondes 
structurées autour des quatre axes de recherche du CEE : The European Policy State 
in question ; New Divides in European Politics: The Aftermath of the 2019 European 
Elections ; Challenges to Democratic Capitalism: Transitioning to the knowledge 
Economy ; Territorial Cleavages, Politics of Place, and Contention.  
The year 2019 was also marked by the organization of a colloquium celebrating the CEE’s 
ten-year anniversary. Torben Iversen (Harvard University), Philipp Genschel (European 
University Institute), Sarah de Lange (Amsterdam University), and Thomas Orgozalek 
(Northwestern University) attended roundtable discussions structured around the CEE’s 
four research areas: The European Policy State in question; New Divides in European 
Politics: The Aftermath of the 2019 European Elections; Challenges to Democratic 
Capitalism: Transitioning to the knowledge Economy; Territorial Cleavages, Politics of Place, 
and Contention. 

  Dans le cadre de cette année électorale européenne, le CEE a proposé et a participé 
à de nombreux débats qui ont rendu compte du bilan de la législature et questionné 
les débats soulevés par les enjeux auxquels devront faire face les élus dans le contexte 
particulier du Brexit, de la montée des populismes, de la gestion de la question 
migratoire et de la nécessaire réforme des institutions européennes.  
In the context of this European election year, the CEE proposed and participated in 
numerous debates that assessed the legislature and questioned the debates raised by the 
challenges facing elected officials in the particular context of Brexit, the rise of populism, 
the management of migration, and the necessary reform of European institutions.
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Présentation générale et orientation scientifique 
General presentation and research orientation

Dirigé par Florence Haegel depuis septembre 2016, le Centre d’études européennes et de politique 
comparée de Sciences Po (UMR 8239) mène une politique scientifique centrée sur le développement  
de l’analyse comparative et transdisciplinaire du politique privilégiant la production de connaissances  
sur l’Europe. La réflexion sur les méthodes de recherche en sciences sociales occupe une place 
importante dans les travaux qui y sont menés. Le CEE rassemble aujourd’hui une trentaine de chercheurs 
et chercheures statutaires, une cinquantaine de doctorants, doctorantes, jeunes docteurs et docteures  
et une trentaine de chercheurs et chercheures affiliés et associés, français et étrangers. Les chercheurs  
et chercheures du CEE sont rattachés à quatre départements (science politique, sociologie, droit  
et histoire) ainsi qu’à l’École des Affaires Internationales (PSIA), à l’École Urbaine et à l’École d’Affaires 
Publiques de Sciences Po. Ils sont par ailleurs très investis à l’École doctorale.

Led by Florence Haegel since September 2016, the Centre for European Studies and Comparative Politics 
at Sciences Po (UMR 8239) conducts a research policy centered on the development of comparative 
and trans-disciplinary political analysis, with an emphasis on the production of knowledge about Europe. 
Reflection about social science research methods plays a central role in the research conducted at the 
center. The CEE currently includes around thirty statutory researchers, fifty PhD students and recent 
graduates, and thirty affiliated and associate researchers from France and abroad. CEE researchers are 
affiliated with four departments (political science, sociology, law, and history), as well as Sciences Po’s 
School of International Affairs (PSIA), Urban School, and School of Public Affairs. They are also deeply 
involved in the Doctoral School.

Axes et champs de recherche principaux 
Main research themes and fields 

Les domaines de recherche privilégiés se regroupent autour de quatre grands axes, qui s’emboitent les 
uns aux autres et qui visent à comprendre les effets politiques des mutations économiques et sociales en 
Europe : les transformations du capitalisme ; les villes, frontières et (im)mobilités ; l’État comme producteur 
de politiques publiques ; la mise sous tension de la démocratie représentative.

The main areas of research cluster around four major research themes that intersect with one another and 
seek to understand the political effects of economic and social changes in Europe: the transformations 
of capitalism; cities, borders and (im)mobility; the state as producer of public policies; the pressures on 
representative democracy.
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LE CENTRE D’HISTOIRE (CHSP)  
THE CENTER FOR HISTORY (CHSP)

LE CHSP EN 2019 / THE CHSP IN 2019

  L’année 2019 a été marquée par une forte activité scientifique : 21 événements en France 
et à l’étranger, 1 colloque junior et 98 séminaires de recherche. Le séminaire du CHSP, 
introduit en 2019, est devenu un lieu emblématique de discussion collective sur les 
recherches en cours menées par les membres du Centre et par des invités extérieurs.  
The year 2019 was marked by prolific research activity: 21 events in France and abroad,  
1 junior symposium, and 98 research seminars. The CHSP seminar, introduced in 2019, has 
become an emblematic venue for collective discussion on current research conducted  
by members of the Centre and external guests. 

  Par ailleurs, la recherche a été réorganisée autour de deux axes – Histoire politique d’une 
part, et Archives et histoire numérique d’autre part – et quatre domaines : Souveraineté : 
Etats, Empires, Relations internationales ; Gouvernances : Institutions, savoirs, normes ; 
Expériences : Acteurs, mouvements, groupes sociaux ; Humanités : Vies, matérialités, 
représentations. 
Moreover, research was reorganized around two axes - Political History on the one hand, 
and Archives and Digital History on the other – and four areas: Sovereignty: States, 
Empires, and International Relations; Governance: Institutions, Knowledge, and Norms; 
Experiences: Actors, Movements, and Social Groups; Humanities: Lives, Materialities, and 
Representations. 

  L’année 2019 a également été riche de 15 soutenances de thèse ; 5 jeunes docteurs  
ont reçu des prix prestigieux, dont le Prix de la Chancellerie des Universités de Paris  
et le Prix Louis Gros. 
The year 2019 was also witnessed 15 thesis defenses; 5 recent PhD graduates received 
prestigious prizes, including the Prize of the Chancellery of the Universities of Paris and  
the Louis Gros Prize.

  La faculté permanente a accueilli M’hamed Oualdi, professeur d’histoire moderne et 
contemporaine du Maghreb et deux recrutements ont été lancés à l’automne : l’un en 
histoire spécialité littérature, et l’autre en histoire spécialité Asie de l’Est et du Sud-est. 
The permanent faculty welcomed M’hamed Oualdi, Professor of Modern and Contemporary 
History of the Maghreb, and two recruitments were launched in the autumn: one in history 
specializing in literature, and the other in history specializing in East and Southeast Asia.

  Enfin, le CHSP a conclu plusieurs accords de collaboration scientifique avec la Fondation 
de France et le King’s College et a étendu ses invitations à l’international, permettant 
l’accueil de 11 chercheurs invités. 
Finally, the CHSP concluded several scientific collaboration agreements with the Fondation 
de France and King’s College, and extended its invitations to the international community, 
allowing it to welcome 11 guest researchers.

Présentation générale et orientation scientifique 
General presentation and research orientation 

Le Centre d’histoire de Sciences Po est l’entité qui rassemble quasiment l’ensemble de l’histoire  
à Sciences Po, pour la recherche, l’enseignement et les études doctorales. Il s’occupe principalement,  
au sens large du terme, d’histoire politique dans une perspective à la fois transnationale et comparative. 

Le CHSP a connu plusieurs mutations au cours des dernières années : accroissement et internationalisation 
de ses effectifs, élargissement de ses champs de recherche à l’échelle européenne et mondiale, 
extension chronologique en remontant jusqu’à l’époque moderne, ouverture à la pluridisciplinarité, 
pleine intégration des jeunes chercheurs et accent mis sur leur professionnalisation, accueil régulier de 
chercheurs invités internationaux.
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Axes et champs de recherche principaux 
Main research themes and fields

Depuis 1984, le CHSP s’est spécialisé dans l’histoire politique du contemporain :

  l’étude du politique : fondements conceptuels, institutions étatiques locales, nationales  
ou supranationales, organisation des pouvoirs, interactions avec les savoirs et les expertises,  
la création artistique et culturelle ou encore les débats intellectuels ;

  l’étude de la politique : partis, compétition politique, cultures et identités politiques, interactions 
avec les mouvements sociaux et les associations, engagements, passions et émotions politiques, 
manifestations infra-politiques, pratiques sociales d’acteurs participant à la vie publique, situations  
de guerre et de violences ;

  l’étude de l’action publique : biopolitique, environnement, démographie, culture, économie  
et justice ;

  l’histoire internationale : histoire européenne, relations internationales, politique étrangère des États-
Unis, histoire de la Russie et l’Europe centrale et orientale, histoire de l’Afrique sub-saharienne, 
histoire du Maghreb, histoire de l’Asie de l’Est et du Sud-est, histoire diplomatique, nouvelle histoire 
de la Guerre froide.

Since 1984, the CHSP has specialized in contemporary political history:

  the study of politics: conceptual foundations, local, national or supranational state institutions, 
organization of power, interactions with knowledge and expertise, artistic and cultural creation and 
intellectual debates;

  the study of politics: parties, political competition, political cultures and identities, interactions with 
social movements and associations, political commitments, passions and emotions, sub-political 
manifestations, social practices of actors participating in public life, situations of war and violence;

  the study of public action: biopolitics, environment, demography, culture, economics and justice;
  international history: European history, international relations, US foreign policy, history of Russia and 

Central and Eastern Europe, history of sub-Saharan Africa, history of the Maghreb, history  
of East and South-East Asia, diplomatic history, new history of the Cold War.

Le CHSP publie une revue électronique : Histoire@politique à comité de lecture, et dispose d’un centre  
de ressources documentaires : les Archives d’histoire contemporaine (AHC).

The Sciences Po History Center is the entity that brings together almost all of the history at Sciences Po 
for research, teaching and doctoral studies. It mainly addresses political history in the broad sense of the 
term, using both a transnational and comparative perspective. 

The CHSP has experienced several changes in recent years: an increase and internationalization of its 
staff, the broadening of its research fields at the European and global levels, a chronological extension 
to the modern era, openness to a multidisciplinay approach, full integration of young researchers and 
emphasis on their career development, and regular hosting of international guest researchers.

The CHSP publishes an electronic journal: the peer-reviewed Histoire@politique, and has a documentary 
resource center: the Archives d’histoire contemporaine (AHC).
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LE CENTRE DE RECHERCHES INTERNATIONALES (CERI)  
THE CENTER FOR INTERNATIONAL RESEARCH (CERI)

LE CERI EN 2019 / CERI IN 2019

  Équipe scientifique : recrutement de Juliette Galonnier, Assistant Professor à Sciences Po, 
spécialiste de l’islam en situation minoritaire (Europe et Etats-Unis), et d’Adam Baczko, 
chargé de recherche CNRS, dont les travaux portent sur la fabrication du droit dans des 
contextes de conflits armés (Afghanistan, Syrie, Mali).  
Scientific team: recruitment of Assistant Professor Juliette Galonnier, a specialist in Islam in 
minority situations (Europe and the United States), and CNRS research fellow Adam Baczko, 
whose work focuses on lawmaking in contexts of armed conflict (Afghanistan, Syria, Mali).

  Nouveaux contrats de recherche : projet collaboratif H2020 « Preventing violent 
extremism in the Balkans and the MENA » (S. Lacroix, A. Dieckhoff, N. Marzouki) ; IRN 
CNRS « Contextualizing radicalization: the politics of violent extremism » (N. Marzouki) ; 
les ANR « How data make us see and expect war: the impact of research practices in 
quantitative conflict analysis on perceptions of political violence by NGOs, political 
institutions, and the media » (F. Ramel, A. Colonomos, T. Balzacq), « Participation 
politique des populations issues de l’immigration asiatique en France » (H. Le Bail) et 
« Ruling on nature. Rights, conservation and expertise » (S. Revet) ; bourse Marie Curie-
Sklodowska « Strategic narratives and global nuclear order » (K. Egeland) ; programme 
CERI-CERIUM sur la gouvernance démocratique en Amérique latine (O. Dabène).  
New research contracts: H2020 collaborative project on “Preventing violent extremism in the 
Balkans and the MENA” (S. Lacroix, A. Dieckhoff, N. Marzouki); IRN CNRS “Contextualizing 
radicalization: the politics of violent extremism” (N. Marzouki); the ANR “How data make 
us see and expect war: the impact of research practices in quantitative conflict analysis on 
perceptions of political violence by NGOs, political institutions, and the media” (F. Ramel, 
A. Colonomos, T. Balzacq), “Participation politique des populations issus de l’immigration 
asiatique en France” [political participation of populations of Asian immigrant descent in 
france] (H. Le Bail) and “Ruling on nature. Rights, conservation and expertise” (S. Revet); 
Marie Curie-Sklodowska fellowship on “Strategic narratives and global nuclear order”  
(K. Egeland); CERI-CERIUM program on democratic governance in Latin America (O. Dabène).

  Observatoires et réseaux : achèvement de la phase 1 de l’Observatoire international du 
fait religieux (publication totale de 33 bulletins mensuels accessibles en ligne et colloque 
final « Croisades et inquisition à l’ère du numérique ») et de l’Observatoire de l’Afrique 
de l’Est (réalisation de 11 notes d’analyse) ; adhésion du CERI au programme IPEV (Panel 
International sur la Sortie de la Violence), coordonné par la FMSH.  
Observatories and networks: completion of phase 1 of the International Observatory 
of Religious Deeds (total publication of 33 monthly bulletins accessible online and 
final symposium on “Crusades and Inquisition in the Digital Age”) and of the East 
Africa Observatory (production of 11 analytical notes); CERI’s membership in the IPEV 
(International Panel on Emerging from Violence) program, coordinated by the FMSH.

  Animation de la vie scientifique : création de deux cycles de séminaires copilotés par 
les chercheurs, les chercheures, les doctorants et les doctorantes : le séminaire sur les 
approches postcoloniales et le séminaire « Retour de terrain ».  
Animation of academic life: creation of two cycles of seminars co-led by researchers and doctoral 
students: the seminar on postcolonial approaches and the “Return from the Field” seminar.

  Distinctions : élection d’Alain Dieckhoff comme international fellow de l’Académie des 
Sciences Sociales de la Société royale du Canada et de Christophe Jaffrelot à l’Académie 
des sciences morales et politiques ; prix de recherche de la Fondation Croix-Rouge 
française, catégorie « Action humanitaire et catastrophes naturelles », décerné à Sandrine 
Revet ; prix Bastien Irondelle de l’Association pour les études sur la guerre et la stratégie 
(AEGES) de la meilleure thèse 2019 attribué à Adam Baczko ; prix littéraire Magnesia 
Litera (Tchéquie) du meilleur essai accordé à Jacques Rupnik.  
Distinctions: election of Alain Dieckhoff as international fellow of the Academy of Social 
Sciences of the Royal Society of Canada, and Christophe Jaffrelot to the Academy of 
Moral and Political Sciences; research prize of the French Red Cross Foundation, in the 
“Humanitarian Action and Natural Disasters” category, awarded to Sandrine Revet; Bastien 
Irondelle Prize from the Association for War and Strategy Studies (AEGES) for the best 
thesis in 2019, awarded to Adam Baczko; Magnesia Litera Literary Prize (Czech Republic) 
for the best essay awarded to Jacques Rupnik.
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Présentation générale et orientation scientifique 
General presentation and research orientation 

Le CERI se consacre à l’étude de l’espace mondial par une double approche complémentaire : les relations 
internationales/transnationales et les aires régionales. La première part des interactions internationales 
(Etats, acteurs non étatiques), la seconde des sociétés politiques. 

Créé en 1952, associé au CNRS en 1967 et devenu Unité Mixte de Recherche en 2002, le centre est 
dirigé depuis 2014 par Alain Dieckhoff. Il réunit aujourd’hui 51 chercheurs et chercheures permanents, 
11 émérites, 11 post-doctorants et postdoctorantes sur projet et 79 doctorants et doctorantes.

CERI studies the global space through a dual complementary approach: regional areas and international 
and transnational relations. The first one starts with political societies, and the second, with international 
interactions (States, non-state actors). 

CERI was created in 1952, associated with the CNRS in 1967, and became a Joint Research Unit in 2002. 
Alain Dieckhoff has led the center since 2014. It currently brings together 51 permanent researchers, 
11 emeritus researchers, 11 post-doctoral project researchers, and 79 doctoral students.

Axes et champs de recherche principaux 
Main research themes and fields 

Le projet scientifique du CERI se structure autour de cinq axes de recherche principaux : acteurs  
et échelles de régulation dans l’espace mondial ; participation politique et mobilisations ; l’Etat et  
ses recompositions ; violences et gestion du danger ; identités et politique.

CERI’s research is organized around five main clusters: Actors and levels of regulation in the global 
space; political participation and mobilizations; the State and its reconfigurations; violence and danger 
management; identities and politics. 
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LE CENTRE DE RECHERCHES POLITIQUES  
DE SCIENCES PO (CEVIPOF)  
THE CENTER FOR POLITICAL RESEARCH AT SCIENCES PO (CEVIPOF)

LE CEVIPOF EN 2019 / THE CEVIPOF IN 2019

Plusieurs études et enquêtes ont animé le CEVIPOF :
  L’enquête électorale 2019
  Le baromètre du dialogue social Vague 2
  L’observatoire des débats 
  Observatoire de la démocratie de proximité vague 2
  Le baromètre de la confiance politique Vague 10
  Nouvelle-Calédonie 2018 : étude multivariée des comportements électoraux

CEVIPOF conducted several studies and surveys:
  The 2019 Election Survey 
   The social dialogue barometer Wave 2
  The Debate Observatory 
  Community Democracy Observatory Wave 2
  The barometer of political confidence Wave 10
  New Caledonia 2018: multivariate study of electoral behavior

Des évènements scientifiques (conférences, débats-rencontre, journées d’études) ont ponctué 
le rythme du CEVIPOF ainsi que cinq séminaires de recherche :
  Séminaire général (bimensuel).
  Séminaire de méthodologie (METSEM) (mensuel).
  Séminaire « Théorie politique de l’Europe » (mensuel)
  Séminaire études quantitatives (bimensuel)
  Séminaire doctoral méthodologique (biannuel).

Academic events (conferences, debates and meetings, and study days) set the pace  
at CEVIPOF, as did five research seminars:
  General seminar (bimonthly).
  Methodology Seminar (METSEM) (monthly)
  Seminar on “Political Theory of Europe” (monthly)
  Quantitative Studies Seminar (bimonthly)
  Methodological doctoral seminar (biannual)

Le CEVIPOF et la bibliothèque de Sciences Po ont gagné un appel à projets, Collex – Persée 
avec le projet ARCHELEC 4 services à la recherche, qui prévoit le découpage à la pièce des 
recueils des archives électorales des élections législatives et l’ajout de métadonnées pour la 
recherche (janvier 2019 – été 2020). 
The CEVIPOF and Sciences Po’s library won a call for projects from Collex - Persée with the 
Archelec 4 services for research project, which involves the piecemeal cutting of the electoral 
archive collections of the legislative elections and the addition of metadata for research 
(January 2019 - summer 2020).

Trois thèses ont été soutenues en 2019 :
  Ygaël Attali, « La complexité du décloisonnement culturel : étude des tensions, 

complémentarités et contradictions inhérentes au décloisonnement », sous la direction  
de Gil Delannoi

  Maurits de Jongh, « La primauté des biens publics », sous la direction d’Astrid Von Busekist
  Emilien Fargues, « Exclu.e.s de la naturalisation : analyse des frontières de la “communauté 

nationale” en France et au Royaume-Uni », sous la direction de Janie Pelabay

Aliénor Ballangé a reçu le prix 2019 de la Chancellerie des Universités de Paris en science 
politique pour sa thèse : « L’invention de Bruxelles : l’intégration européenne : par le peuple  
ou pour le peuple ? »
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Présentation générale et orientation scientifique 
General presentation and research orientation 

Créé en 1960, et associé au CNRS depuis 1968, le CEVIPOF analyse les grands courants et idées politiques 
qui façonnent les forces et les institutions politiques ainsi que les facteurs qui contribuent à orienter les 
comportements et les orientations politiques de nos concitoyens. 

Dirigé depuis 2014 par Martial Foucault, il réunit plus de 80 chercheurs, chercheures, enseignants-
chercheurs, enseignantes-chercheuses, chercheurs et chercheures associés, doctorants et doctorantes.

Founded in 1960, and associated with the CNRS since 1968, the CEVIPOF analyzes the major political 
trends and ideas that shape political forces and institutions, as well as the factors that help guide the 
political behavior and attitudes of our co-citizens.

Led by Martial Foucault since 2014, it includes over 80 researchers, research professors, associate 
researchers, and PhD students. 

Axes et champs de recherche principaux 
Main research themes and fields 

Le projet scientifique pour la période 2017-2022 poursuit le travail d’étude des recompositions de la 
démocratie en insistant sur trois dimensions qui structureront l’animation scientifique du laboratoire :

  Attitudes et comportements politiques.
  Institutions politiques.
  Figures et transformation de la citoyenneté.

The research plan for the 2017-2022 period is to continue studying the reconfigurations of democracy  
by emphasizing three dimensions that will structure the laboratory’s research activity:

  Political attitudes and behavior.
  Political institutions.
  Figures and transformation of citizenship.

Three theses were defended in 2019:
  Ygaël ATTALI, “La complexité du décloisonnement culturel: étude des tensions, 

complémentarités et contradictions inhérent au décloisonnement” [The complexity 
of cultural decompartmentalization: study of the tensions, complementarities and 
contradictions inherent in decompartmentalization], under the supervision of Gil Delannoi.

  Maurits DE JONGH, “The Primacy of Public Goods”, edited by Astrid VON BUSEKIST
  Emilien FARGUES, “Excluded from naturalization: analysis of the boundaries of the 

‘national community’ in France and the United Kingdom”, edited by Janie PELABAY

Aliénor Ballangé was awarded the 2019 prize of the Chancellery of the Universities of Paris  
in political science for his thesis: “The invention of Brussels: European integration: by the people 
or for the people?”
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LE CENTRE DE SOCIOLOGIE DES ORGANISATIONS (CSO) 
THE CENTER FOR THE SOCIOLOGY OF ORGANIZATIONS (CSO) 

LE CSO EN 2019 / CSO IN 2019

2019 a été une année faste en termes de recrutements avec :
  Deux nouveaux membres : Émilie Biland-Curinier, professeure des universités, dont les 

travaux portent sur la contribution des organisations et des groupes professionnels  
à la recomposition des inégalités et Philipp Brandt, Assistant Professor, sur l’émergence 
des professions en data science. 

  Trois concours internes du CNRS : D. Benamouzig, H. Bergeron et A. Egea promus 
respectivement directeurs de recherche et ingénieure de recherche.

  Six concours externes pour de jeunes docteurs du CSO : S. Billows (Irisso), L. Buchter 
(EM Lyon), Th. Collas (Université de Strasbourg), H. Coutant (Université de Compiègne), 
M. Piganiol (Université de Paris-Dauphine), S. Viallet-Thévenin (Université Mohammed VI 
Polytechnique-Maroc).

2019 was a banner year in terms of recruitment with:
  Two new members: university professor Émilie Biland-Curinier, whose work focuses on how 

organizations and professional groups have reshaped inequalities, and Assistant Professor 
Philipp Brandt, on the emergence of data science professions. 

  Three internal CNRS competitions: D. Benamouzig, H. Bergeron, and A. Egea, who were 
respectively promoted to research director and research engineer.

  Six external competitions for young doctors from the CSO: S. Billows (Irisso), L. Buchter 
(EM Lyon), Th. Collas (University of Strasbourg), H. Coutant (University of Compiègne), 
M. Piganiol (University of Paris-Dauphine), S. Viallet-Thévenin (University Mohammed VI 
Polytechnique-Morocco).

  On retiendra également l’élection de J. Lazarus, première femme présidente du conseil de 
l’Institut d’Etudes Politiques de Paris, les nominations de S. Dubuisson-Quellier au Haut 
conseil pour le climat et d’É. Biland-Curinier à l’Institut universitaire de France. 
Also noteworthy were the election of J. Lazarus, the first female president of the board of 
the Institut d’Etudes Politiques de Paris, the appointments of S. Dubuisson-Quellier to the 
Haut Conseil pour le climat, and of É. Biland-Curinier at the Institut Universitaire de France.

  De nombreux séminaires, journées d’études et colloques ont été organisés, parmi lesquels 
« Cent ans de sous-reconnaissance des maladies professionnelles (1919-2019) » avec 
l’IRISSO et « Art, industrie et société au temps de la reconstruction et de la croissance 
d’après-guerre » avec l’Université Paris Nanterre.  
Numerous seminars, study days and symposia were organized, including “One hundred 
years of under-recognition of occupational diseases (1919-2019)” with IRISSO and “Art, 
industry and society in the time of post-war reconstruction and growth” with the University 
of Paris Nanterre. 

  Les chercheurs du CSO ont remporté neuf projets financés, notamment par Eau de Paris, 
le ministère de la Santé, l’ANR, la Deutsche Forschungsgemeinschaft, H2020. 
CSO researchers won nine projects funded by, among others, Eau de Paris, the Ministry  
of Health, ANR, Deutsche Forschungsgemeinschaft, H2020.

  Onze ouvrages ont été publiés dont Propositions d’une chercheuse pour l’Université 
(Ch. Musselin), Pesticides. Comment ignorer ce que l’on sait (J-N. Jouzel), Planter le décor. 
Une sociologie des tournages (G. Rot), Gouverner la vie privée. L’encadrement inégalitaire 
des séparations conjugales en France et au Québec (E. Biland-Curinier) et Quantitative 
Methods in the Humanities. An Introduction (C. Lemercier, C. Zalc). 
Eleven books were published, including Propositions d’une chercheuse pour l’université  
[a researacher’s proposals for the university] (Ch. Musselin), Pesticides. Comment 
ignorer ce que l’on sait [Pesticides. How to ignore what we now] (J-N. Jouzel), Planter le 
décor. Une sociologie des tournages [Setting the scene. A sociology of filming] (G. Rot), 
Gouverner la vie privée. L’encadrement inégalitaire des séparations conjugales en France  
et au Québec [Governing privacy. The unequal framing of conjugal separations in France 
and Quebec] (E. Biland-Curinier), and Quantitative Methods in the Humanities.  
An Introduction (C. Lemercier, C. Zalc).

  J. Lazarus a soutenu son HDR consacrée à L’argent en règle et L. Buchter, E. Bedos  
et M. Older ont soutenu leur thèse. 
J. Lazarus defended his HDR on L’argent en règle [money in good standing] and L. Buchter, 
E. Bedos and M. Older defended their thesis.
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  Plusieurs prix ont été décernés : Prix de thèse PSL dans la catégorie « Sciences sociales » 
et Prix Crédit Agricole d’histoire des entreprises (S. Bittmann) et Prix de thèse Michael 
Werner du CIERA (H. Clouet). 
Several prizes were awarded: PSL Thesis Prize in the “Social Sciences” category and the 
Crédit Agricole Prize for Corporate History (S. Bittmann) and the CIERA Michael Werner 
Thesis Prize (H. Clouet).

Présentation générale et orientation scientifique 
General presentation and research orientation 

Le CSO est un laboratoire qui, après avoir bâti sa réputation dans l’étude des organisations,  
a progressivement étendu ses domaines d’investigation et ses questions de recherche. Il est aujourd’hui 
un laboratoire en sciences sociales reconnu dans les champs de la sociologie économique, des 
organisations, de l’action publique, des professions, du travail, des mouvements sociaux, des sciences  
et du droit. Il est dirigé par Olivier Borraz (directeur) et Sophie Dubuisson-Quellier (directrice adjointe).

Le CSO is a laboratory that built its reputation on the study of organizations and gradually expanded its areas 
of inquiry and research questions. Today it is a renowned social science laboratory in the fields of economic, 
organizational, professional and labor sociology, as well as the sociology of public action, social movements 
and law. Olivier Borraz (director) and Sophie Dubuisson-Quellier (deputy director) lead the CSO.

Axes et champs de recherche principaux 
Main research themes and fields 

Le CSO compte 28 chercheurs et enseignants-chercheurs (sociologues, politistes ou historiens), 
26 doctorants et 6 post-doctorants rattachés à cinq axes : Droit, normes et régulations ; Travail, emploi  
et profession ; Gouvernance et organisations économiques ; Savoir, science et expertise ; Action publique 
et transformations de l’Etat. 

Ses domaines d’expertise couvrent l’enseignement supérieur et la recherche, les risques, la santé,  
les mondes de l’art, la création et les biens culturels.

L’équipe de soutien à la recherche est composée de six personnes.

The CSO includes 28 researchers and research professors (sociologists, political scientists. and historians), 
28 PhD students and 6 postdocs who focus on five areas: law, norms and regulations; work, employment 
and profession; economic governance and organizations; knowledge, science and expertise; public action 
and transformations of the State. 

Its areas of expertise cover higher education and research, risks, health and the worlds of art, creation and 
cultural goods. 

The research support team includes six people.
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LE DÉPARTEMENT D’ÉCONOMIE 
THE DEPARTMENT OF ECONOMICS

LE DÉPARTEMENT D’ÉCONOMIE EN 2019 /  
THE DEPARTMENT OF ECONOMICS IN 2019

  En janvier 2019 Thierry Mayer a succédé à Jean-Marc Robin à la direction scientifique 
du Département. Celui-ci a poursuivi sa politique de renforcement et d’élargissement 
de la recherche en économie à Sciences Po. De nouveaux projets de recherche ont été 
remportés, dont l’ERC Starting Grant de Jeanne Hagenbach « Motivated Reading of 
Evidence » et l’ANR-PRC de Jean-Marc Robin « Occupational Mobility and Wage Dynamics 
Within and Between Firms ». Jean-Marc Robin s’est vu octroyé le statut de membre Senior 
de l’Institut Universitaire de France.  
In January 2019, Thierry MAYER replaced Jean-Marc ROBIN as the scientific Head of the 
Department. He pursued its strategy of reinforcing and extending the scope of research  
in economics at Sciences Po. New projects were awarded research grants and notably 
Jeanne HAGENBACH’s “Motivated Reading of Evidence” (MOREV) which was awarded  
an ERC Starting grant. Jean-Marc ROBIN was appointed as a Senior Member of the Institut 
Universitaire de France (IUF).

  Le Département d’économie a recruté quatre nouveaux jeunes chercheurs sur le marché 
international : Michele Fioretti, Junnan He, Kerstin Holzheu, Marleen Marra.  
The Department recruited four new, young research and faculty members on the 
international job market: Michele FIORETTI, Junnan HE, Kerstin HOLZHEU, Marleen 
MARRA. 

  Outre ses nombreux séminaires et conférences, le Département a élargi le « Summer 
Workshops in Economics » (Macro-finance) autour de trois workshops tenus en parallèle : 
un en macro-finance (Nicolas Coeurdacier), un 2e consacré à l’économie du travail 
(Ghazala Azmat et Pierre Cahuc) et un 3e dédié au commerce international (Johannes 
Boehm, Thierry Mayer, et Antoine Berthou de la Banque de France). Le Département  
a accueilli la tournée européenne REStud (aux côtés de KU Leuven et LSE). Organisée par 
le Review of Economics Studies, dont Thomas Chaney est devenu « joint managing editor », 
il s’agit d’une série de conférences données par les sept candidats les plus prometteurs du 
‘Job Market’ en économie et finance. 2019 a également été l’année du lancement du projet 
Econofides (Yann Algan) : plateformes de micro-learning et des e-books interactifs pour 
donner le goût de l’économie aux lycéens.  
In addition to its numerous seminars, the Department enlarged the scope of its “Summer 
Workshops in Economics” (Macro-Finance) to include three parallel workshops: one in 
Macro-Finance (Nicolas Coeurdacier), the 2nd in Labour Economics (Ghazala AZMAT and 
Pierre CAHUC), and the 3rd in International Trade (Johannes BOEHM, Thierry MAYER and 
Antoine BERTHOU from the Banque de France). The Department was also host to the 
REStud Tour (along with KU Leuven and the LSE). Organised by the Review of Economic 
Studies, to which Thomas CHANEY was appointed “joint managing editor”, it is a series 
of talks presented by seven of the most promising job market candidates in economics 
and finance. 2019 also saw the launch of the Econofides project (Yann ALGAN), electronic 
micro-learning platforms and interactive e-books that give the taste for learning economics 
to senior high school students. 

  En 2019, le Département a accueilli de nombreux visiteurs, notamment Joseph E. Stiglitz, 
lauréat du prix Nobel en économie (2001). Sciences Po lui a décerné un Doctorat Honoris 
Causa. Le Département a également accueilli quatre visiteurs annuels : Scott Gehlbach 
(Chicago), Moshe Buchinsky (UCLA), Maria Guadalupe (INSEAD), and Gianluca Violante 
(Princeton). 
In 2019, the Department welcomed a number of visitors, notably Joseph E. STIGLITZ, 
2001 Nobel Prize laureate. Sciences Po awarded him a Doctorate Honoris Causa. The 
Department also hosted four annual visitors: Scott GEHLBACH (Chicago), Moshe 
BUCHINSKY (UCLA), Maria GUADALUPE (INSEAD), and Gianluca VIOLANTE (Princeton).
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Présentation générale et orientation scientifique 
General presentation and research orientation 

Créé en 2009, le Département d’économie de Sciences Po réunit plus de trente chercheures et chercheurs.

Les publications de ses membres dans American Economic Review, Quarterly Journal of Economics, 
Econometrica, Review of Economics Studies, ainsi que dans les meilleures revues internationales, 
témoignent de l’excellence scientifique du Département et d’un niveau élevé d’internationalisation.

Created in 2009, the Department of Economics counts now more than thirty research and faculty members. 

The publications of its researchers in American Economic Review, Quarterly Journal of Economics, 
Econometrica, Review of Economics Studies, as well as the most authoritative international journals, attests  
to the level of scientific expertise of the Department and its internationalization.

Axes et champs de recherche principaux 
Main research themes and fields 

L’unité s’est développée autour d’un cœur initial de thématiques fortes : économie politique, économie 
internationale, économie du travail et économétrie. Les thèmes de recherche se sont élargis au cours  
des années récentes (et des recrutements) pour inclure un pôle d’économie théorique, des chercheurs  
en économie du développement, et élargir les compétences en macroéconomie (imperfections dans 
l’accès à l’information notamment). Le projet de recherche porté par le Département est à la frontière 
scientifique et conjugue les approches théoriques et empiriques. Les champs de recherche ont  
en commun un intérêt élevé pour les questions de politiques publiques (politiques commerciale, 
monétaire, fiscale, du marché du travail ou de développement), auxquelles sont appliquées des  
méthodes quantitatives de pointe.

The research unit initially developed around a core of fundamental topics: political economy, international 
economics, labour economics and econometrics. Over the last few years these topics have broadened 
(along with recruitment) to include a theoretical economics research cluster, researchers specialized 
in development economics and, extending its expertise in macroeconomics, dealing notably with 
informational frictions. The Department’s research agenda is at the scientific cutting edge and combines 
both theoretical and empirical approaches. All of these fields of research share a common interest in 
addressing public policy issues - trade, monetary, fiscal, labour market or development policies - to which 
are applied state-of-the-art quantitative methods.
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L’ÉCOLE DE DROIT 
THE LAW SCHOOL

L’ÉCOLE DE DROIT EN 2019 / THE LAW SCHOOL IN 2019

  La Semaine doctorale intensive (SDI) a connu sa 9e édition, confirmant une 
internationalisation croissante. Réunissant 136 professeurs et 75 doctorants du monde 
entier, cette semaine doctorale a également abrité la 8e Graduate Conférence sur le 
thème : « L’apport de l’interdisciplinarité en droit n’est-il pas nécessairement marginal ? ». 
Les doctorants ont également organisé plusieurs séminaires au cours de cette année, 
parmi lesquels peuvent être cités « Peripheries of Law », « We are competition » et « Law & 
Cinema Club ». Par ailleurs, le séminaire « Private International Law as Global Governance » 
(PILAGG) qui a été réuni à huit reprises sur des thèmes aussi variés que « Legal Pluralism », 
« The globalisation of inclusion and exclusion » ou « Does law exist? », continue à attirer 
toujours autant de participants et s’impose comme un lieu incontournable pour les 
spécialistes du droit international privé. L’École de droit a accueilli deux nouveaux 
enseignants chercheurs : Helena Alviar et Alain Pottage.  
The increasingly internationalized 9th Intensive Doctoral Week (IDW) brought together 
136 professors and 75 doctoral students from around the world. This doctoral week also 
hosted the 8th Graduate Conference on the theme: “Can interdisciplinary work in Law be 
undertaken without being marginalized?”. The doctoral students also organized several 
seminars during the year, including “Peripheries of Law”, “We are competition” and “Law & 
Cinema Club”. In addition, the “Private International Law as Global Governance” (PILAGG) 
seminar, which has been held eight times on topics as varied as “Legal Pluralism”, “The 
globalization of inclusion and exclusion” and “Does law exist”, continues to attract the 
same number of participants and is an essential venue for private international law experts. 
The Law School welcomed two new research professors: Helena Alviar and Alain Pottage.

Présentation générale et orientation scientifique 
General presentation and research orientation 

Fondée en 2009, l’École de droit a pour ambition de décloisonner la recherche juridique, de cerner les 
trajectoires historiques et les fondements théoriques des objets juridiques, d’identifier les territoires 
émergents du droit et d’analyser les enjeux juridiques de la globalisation. L’École de droit compte 
22 chercheuses et chercheurs ; le Centre Bentham lui est également rattaché et elle accueille le projet 
ERC Consolidor Grant « Inclusiv », porté par Séverine Dusollier, professeure des universités, et qui aborde 
le sujet des droits de propriété sous l’angle de l’inclusion et de l’usage partagé et collectif de ressources 
matérielles et intellectuelles plutôt que du point de vue de l’exclusivité. L’équipe de recherche couvre un 
large spectre des branches du droit, en particulier les droits intellectuels, le droit international privé, le droit 
des obligations, le droit comparé, le droit européen, l’arbitrage international ou encore l’histoire de la pensée 
juridique.

Founded in 2009, the Law School aims to de-compartmentalize legal research, define the historical paths and 
theoretical foundations of legal subjects, identify emerging legal areas, and analyze the legal challenges of 
globalization. The Law School includes 22 researchers; the Bentham Center is also affiliated with the school. 
It hosts the “Inclusive” ERC Consolidor Grant that is led by university professor Séverine Dusollier and that 
explores the subject of property rights from the perspective of inclusion and of the shared and collective 
use of material and intellectual resources rather than from the perspective of exclusivity. The research team 
covers a broad range of branches of the law, particularly intellectual rights, international arbitration, private 
international law, comparative law, European law and the history of legal thought.
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LE MÉDIALAB 
THE MEDIALAB

LE MÉDIALAB EN 2019 / THE MEDIALAB IN 2019

  Trois chercheurs ont rejoint l’équipe du médialab en 2019 : Guillaume Lachenal, historien 
des sciences, étudie l’histoire et l’anthropologie des épidémies, de la médecine et de 
la santé publique dans les contextes coloniaux et post-coloniaux d’Afrique ; Sylvain 
Parasie, professeur de sociologie, analyse la façon dont les technologies numériques 
transforment les manières de s’informer, de débattre et de s’engager dans l’espace public ; 
enfin, Emmanuel Vincent se concentre sur la désinformation en ligne dans les domaines 
scientifiques tels que le changement climatique et la santé. Il est lauréat de la bourse Make 
Our Planet Great Again.  
Three researchers joined the medialab team in 2019: science historian Guillaume Lachenal 
studies the history and anthropology of epidemics, medicine, and public health in colonial 
and post-colonial contexts in Africa; Sociology professor Sylvain Parasie analyzes how digital 
technologies are transforming the way people inform, debate, and engage in the public 
space; and Emmanuel Vincent focuses on online disinformation in scientific fields such as 
climate change and health. He is a recipient of the Make Our Planet Great Again grant.

Axes et champs de recherche principaux 
Main research themes and fields 

Cultures juridiques : usages et opérations du droit. Mobilisant les ressources de l’anthropologie,  
de l’histoire ou encore du droit comparé, l’École de droit a engagé des travaux sur les cultures juridiques 
(échanges et porosité de systèmes de droit) et sur les modes de raisonnement, d’argumentation  
et d’écriture propres à la pensée du droit. 

Globalisation du droit : nouvelles formes de territorialité, nouveaux montages institutionnels. La recherche 
à l’École de droit s’attache à expliciter les contours et le contenu d’un « droit global » et à penser le droit 
en proposant une approche non « stato-centrée » de la production des normes, en s’attachant au droit 
transnational globalisé et aux règles relevant de la soft law. 

Dimensions économiques du droit : marché, innovation, société. L’équipe travaille à saisir les formes 
d’économisation du droit, les liens qui s’établissent entre le marché et les normes. Elle développe des 
travaux sur la responsabilité, les obligations et les transformations contemporaines de la propriété.

Legal cultures: usages and operations of the law; drawing on the resources of anthropology, history and 
comparative law, the Law School has conducted studies on legal cultures (exchanges and porosity of legal 
systems) and on modes of reasoning and argumentation that are proper to legal thinking.
 
The globalization of law: new forms of territoriality, new institutional configurations. Research at the Law 
School seeks to determine the outlines and content of “global law” and to think about the law with a non-
“state-centered” approach to the production of norms, focusing on global transnational law and soft law 
rules.

Economic dimensions of the law: market, innovation, and society. The team is exploring forms of 
economization of the law and relationships that form between the market and norms. It is developing 
studies on contemporary responsibility, obligations and transformations of property.
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  En octobre 2019, l’équipe des développeurs du médialab a été invitée à une « coding 
retreat Hyphe » par l’Université d’Aalborg à Copenhague. Durant trois jours, ingénieurs 
et chercheurs ont échangé sur leurs pratiques et défini ensemble les prochains 
développements de l’outil à mettre en œuvre. 
In October 2019, the medialab development team was invited to a “Hyphe coding retreat” 
by the University of Aalborg in Copenhagen. Over three days, engineers and researchers 
exchanged on their practices and together defined the next developments of the tool  
to be implemented. 

  Le rôle de FORCCAST a été prédominant dans la création du nouveau programme de 
Bachelor en sciences humaines et sociales, qui a vu le jour en octobre 2019. Enseignement 
phare, le cours « Sciences et Sociétés » aborde les grandes questions scientifiques 
contemporaines, et est dispensé par des chercheurs du médialab et membres  
ou partenaires du programme. 
FORCCAST played a leading role in the creation of the new bachelor’s program in the 
humanities and social sciences that was launched in October 2019. The flagship course  
on “Sciences and Societies” addresses major contemporary scientific issues, and is taught  
by researchers from the medialab and members or partners of the program. 

  Jean-Philippe Cointet, lauréat d’un financement ANR « Jeune Chercheur » pour son  
projet GOPI (The Geometry of Public Problems), propose de développer, au travers  
de trois cas d’étude ayant trait à des questions de santé, une approche géométrique  
de la modélisation et de la visualisation de la trajectoire des problèmes publics dans  
des espaces hétérogènes.  
Jean-Philippe Cointet, winner of ANR “Young Researcher” funding for his project on GOPI 
(The Geometry of Public Problems), aims to develop, through three case studies related 
to health issues, a geometric approach to modeling and visualizing the trajectory of public 
problems in heterogeneous spaces. 

  Côté publications, le rapport de Vincent Lépinay sur les femmes dans les collections 
publiques françaises d’art contemporain présente les mécanismes d’acquisition et de 
valorisation des femmes artistes à partir d’une base de plus de 400 000 œuvres de l’Etat.  
In terms of publications, Vincent Lépinay’s report on women in French public collections of 
contemporary art presents the mechanisms of acquisition and valorization of female artists 
from a database of over 400,000 works of the State.

Présentation générale et orientation scientifique 
General presentation and research orientation 

Créé en 2009, le médialab est un laboratoire de recherche dédié à l’analyse des mondes numériques. Il est 
composé d’universitaires, d’ingénieurs et d’ingénieures et s’appuie à parts égales sur trois métiers : sciences 
humaines et sociales, ingénierie des données numériques et design de l’information. Ses productions 
se présentent sous la forme de publications scientifiques mais aussi de sites web permettant d’explorer 
des corpus numériques (datascape), de logiciels et d’outils, d’ateliers et de dispositifs d’apprentissages 
innovants.

Created in 2009, the medialab is a research laboratory devoted to the analysis of digital worlds. It includes 
academics and engineers and is equally based on three fields: humanities and the social sciences, digital  
data engineering, and information design. Its productions take the form of academic publications as well  
as websites allowing for the exploration of datascapes, software and tools, and innovative learning systems.
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Axes et champs de recherche principaux 
Main research themes and fields 

Les activités scientifiques du médialab s’organisent autour de quatre axes : l’audit des algorithmes et la diffusion 
du calcul dans nos sociétés ; la structure de l’espace public numérique en s’attachant à explorer les nouveaux 
circuits de l’information, de l’engagement et des productions culturelles ; la sociologie des controverses socio-
techniques, qui enseigne aux étudiants à se repérer au milieu de situations d’incertitudes, dans des contextes 
informationnels de plus en plus variés ; l’instrumentation numérique pour les sciences sociales, dont le but est 
de concevoir et développer des outils informatiques permettant l’analyse et la visualisation de données, tels 
que l’analyse de réseaux, le machine learning ou le traitement de la langue.

The medialab’s academic activities are organized around four areas: the audit of algorithms and the 
dissemination of calculation in our societies; the structure of public digital space through the exploration 
of new circuits of information, engagement and cultural production; the sociology of socio-technical 
controversies, which teaches students to find their way amid situations of uncertainty in increasingly 
varied institutional contexts; and digital instrumentation for the social sciences in order to conceive and 
develop digital tools enabling the analysis and visualization of data, such as network analysis, machine 
learning and language processing.

L’OBSERVATOIRE FRANÇAIS DES CONJONCTURES 
ÉCONOMIQUES (OFCE) 
THE FRENCH ECONOMIC OBSERVATORY (OFCE)

L’OFCE EN 2019 / THE OFCE IN 2019

Quatre grands axes de recherche ont marqué l’année 2019 :
  Économie française. Comprendre et prévoir. L’analyse de la conjoncture de l’économie 

française et européenne est le thème le plus fidèle à la lettre de mission de l’OFCE. 
  Questions européennes. La situation de la France ne peut se comprendre sans considérer 

les interactions entre les pays de l’UE. Les travaux de l’OFCE (articles, policy briefs, 
Working Papers) ont souvent pour vocation de contribuer au débat européen sur les 
questions liées à la politique économique (monétaire, budgétaire ou sociale), la stabilité 
financière et la compétitivité.

  Questions environnementales. De nouveaux outils pour analyser les questions 
environnementales avec de nombreux travaux (simulation des politiques 
environnementales, impacts macroéconomiques de la rénovation énergétique, dynamique 
industrielle) sont des axes de recherche essentiels pour l’OFCE.

  Croissance et inégalités. Les questions liées au genre (voir programme PRESAGE, axe  
de recherche développé conjointement par l’OFCE et Sciences Po depuis 2010), ainsi 
que celles liées à la sociologie, au vieillissement de la population, à l’épargne, à la fiscalité 
(publication d’un numéro thématique de La Revue de l’OFCE « Fiscalité du patrimoine »),  
à l’innovation et au développement durable participent aux autres missions de l’OFCE.

Four research themes marked 2019:
  The French economy: understanding and planning. Analysis of French and European 

economic conditions is the theme that most closely reflects the OFCE’s mandate. 
  European issues. France’s situation cannot be understood without considering interactions 

between EU countries. OFCE research (articles, policy briefs, working papers) often 
contribute to the European discussion of issues pertaining to economic policy (monetary, 
budgetary, and social), financial stability, and competitiveness.
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  Environmental issues. OFCE research priorities include new tools to analyze environmental 
issues and numerous projects (simulation of environmental studies, macroeconomic 
impacts of energy efficiency, industrial dynamics).

  Growth and inequalities. Other OFCE interests include issues linked to gender (the OFCE 
and Sciences Po have jointly been developing the PRESAGE research program since 2010), 
and to sociology, aging populations, savings, taxation (publication of a special issue of the 
OFCE’s journal on “Taxation of assets”), innovation, and sustainability, in additional to other 
OFCE interests.

Présentation générale et orientation scientifique 
General presentation and research orientation 

L’OFCE est un organisme indépendant de prévision, de recherche et d’évaluation des politiques publiques, 
accueilli en son sein par la Fondation nationale des Sciences Politiques (FNSP), en application de la 
convention passée en 1981 entre l’Etat et la FNSP.

« Mettre au service du débat public en économie les fruits de la rigueur scientifique et de l’indépendance 
universitaire », telle est la mission que l’Etat a confiée à l’OFCE et qu’il remplit en conduisant des travaux 
théoriques et empiriques, en participant aux réseaux scientifiques internationaux, en assurant une présence 
régulière dans les médias et en coopérant étroitement avec les pouvoirs publics français et européens.

The OFCE is an independent body that produces forecasts, research and public policy assessments within the 
FNSP, in accordance with the agreement signed in 1981 between the State and the FNSP. 

The OFCE’s mission, as defined by the State, is “to place the results of scientific rigor and academic 
independence at the service of public economic debate”. This is achieved through the pursuit of theoretical 
and empirical research, participation in international research networks, a regular presence in the media and 
close cooperation with French and European public authorities.

Axes et champs de recherche principaux 
Main research themes and fields 

L’OFCE couvre la majeure partie des champs de l’analyse économique : la macroéconomie, les systèmes de 
protection sociale, la fiscalité, les politiques de l’emploi ou encore le développement soutenable, la concurrence, 
l’innovation et la régulation. Depuis 2010, l’OFCE a développé le programme de recherche et d’enseignement 
des savoirs sur le genre, PRESAGE. Depuis 2018, la production scientifique s’organise également autour de neuf 
pôles de recherche : « Macroéconomie Monétaire et Financière », « Modélisation de l’économie française et son 
environnement international », « Politique publique et compétitivité des entreprises », « Enjeux économiques du 
vieillissement démographique », « Network and agent-based models », « Sociologie », « Évaluation des politiques 
sociales, familiales et fiscales », « Modèles à agents hétérogènes » et « Environnement ».

The OFCE covers most of the fields of economic analysis: macroeconomics, social protection systems, 
taxation, employment policies, sustainable development, competition, innovation, and regulation. Since 2010, 
OFCE has also been developing the PRESAGE research and teaching program on gender knowledge. Since 
2018, research has also clustered around nine themes: “Monetary and financial macroeconomics”, “Modeling 
the French economy and its international environment”, “Public policy and business competitiveness”, 
“Economic issues related to population aging”, “Network and agent-based models”, “Sociology”, “Evaluation 
of social, family, and fiscal policies”, “Heterogeneous agent models”, and “Environment”.

118 I



L’OBSERVATOIRE SOCIOLOGIQUE  
DU CHANGEMENT (OSC) 
THE OBSERVATORY FOR SOCIAL CHANGE (OSC)

L’OSC EN 2019 / THE OSC IN 2019

  Angela Greulich, professeure des universités, rejoint Sciences Po et l’OSC. 
https://www.sciencespo.fr/osc/fr/content/angela-greulich.html

  Alice Olivier reçoit le Prix de doctorat 2019 de l’Observatoire de la vie étudiante 
http://www.ove-national.education.fr/prix-de-love/

  University professor Angela Greulich joined Sciences Po and OSC.  
https://www.sciencespo.fr/osc/fr/content/angela-greulich.html 

  Alice Olivier received the 2019 Doctoral Prize from the Observatory of Student Life  
http://www.ove-national.education.fr/prix-de-love/

De nouveaux projets de recherche sont lancés : 
  Évaluation des dispositifs d’action pédagogique du programme « Un violon dans mon 

école » mis en œuvre dans les écoles du Val d’Oise par la Fondation Vareille, dirigé par 
Philippe Coulangeon.

  « Ce que les colonies de vacances font aux jeunes. Analyse des effets des séjours collectifs 
sur les trajectoires biographiques des jeunes », projet dirigé par Marco Oberti, financé par 
l’Institut national de la jeunesse et de l’éducation populaire.

  « RECORDS Pratiques des publics des plateformes de streaming musical », projet dirigé  
par Philippe Coulangeon, mené en collaboration avec Géographie-cités, le Centre Marc 
Bloch à Berlin, Orange et Deezer, et financé par l’Agence nationale de la recherche. Les 
principales publications :

 -  Recchi, Ettore, Favell, Adrian, Everyday Europe. Social Transnationalism in an 
Unsettled Continent, Policy Press.

 -  Revillard, Anne, Handicap et travail, Presses de Sciences Po, coll. Sécuriser l’emploi.
 -  Barone, Carlo, Assirelli Giulia, « Gender segregation in higher education: an empirical 

test and seven explanations », Higher Education, vol. 79, p. 55-78.
 -  Caron, Louise, « An Intergenerational Perspective on (Re)migration: Return and 

Onward Mobility Intentions across Immigrant Generations », International Migration 
Review, 13 décembre (online)

 -  Oberti, Marco, Savina, Yannick, « Urban and school segregation in Paris: The 
complexity of contextual effects on school achievement: The case of middle schools 
in the Paris metropolitan area », Urban Studies, vol. 56, n°15, p. 3117-3142.

 -  Safi Mirna, « Migrants’ connections within and beyond borders: insights from the 
comparison of three categories of migrants in France », Ethnic and Racial Studies, 
vol. 43, n°2, p. 255-274. 

 -  Van Zanten Agnès, « Neo-liberal influences in a “conservative” regime: the role of 
institutions, family strategies, and market devices in transition to higher education in 
France », Comparative Education, vol. 55, n°3, p. 347-366.

New research projects launched: 
  Evaluation of the pedagogical actions of the “violin in my school” program implemented in 

the schools of the Val d’Oise by the Vareille Foundation, led by Philippe Coulangeon.
  “What summer camps do to young people. Analysis of the effects of group stays on the 

biographical trajectories of young people”, a project led by Marco Oberti and funded by 
the National Institute for Youth and Popular Education.

  “RECORDS practices of public music streaming platforms”, a project directed by Philippe 
Coulangeon in collaboration with Géographie-cités, the Marc Bloch Centre in Berlin, 
Orange and Deezer, and funded by the National Research Agency.  
Main publications:

 -  Recchi, Ettore, Favell, Adrian, Everyday Europe. Social Transnationalism in an 
Unsettled Continent, Policy Press.

 -  Revillard, Anne, Handicap et travail [Disability and work], Presses de Sciences Po, coll. 
Sécuriser l’emploi [Securing employment].

 -  Barone, Carlo, Assirelli Giulia, “Gender segregation in higher education: an empirical 
test and seven explanations”, Higher Education, vol. 79, pp. 55-78.
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 -  Caron, Louise, “An Intergenerational Perspective on (Re)migration: Return and 
Onward Mobility Intentions across Immigrant Generations,” International Migration 
Review, December 13 (online).

 -  Oberti, Marco, Savina, Yannick, “Urban and school segregation in Paris: The 
complexity of contextual effects on school achievement: The case of middle schools 
in the Paris metropolitan area”, Urban Studies, 56(15), 3117-3142.

 -  Safi Mirna, “Migrants’ connections within and beyond borders: insights from the 
comparison of three categories of migrants in France”, Ethnic and Racial Studies,  
vol. 43, No. 2, pp. 255-274. 

 -  Van Zanten Agnès, “Neo-liberal influences in a ‘conservative’ regime: the role of 
institutions, family strategies, and market devices in transition to higher education  
in France”, Comparative Education, vol. 55, no. 3, pp. 347-366.

Présentation générale et orientation scientifique 
General presentation and research orientation 

L’OSC est une unité mixte de recherche de Sciences Po et du CNRS (UMR 7049) qui rassemble une 
équipe de quinze académiques permanents, quatre chercheurs et chercheures émérites, dix chercheurs 
et chercheures associés, vingt et un doctorants et doctorantes et six personnels de soutien à la recherche. 
Mirna Safi succède à Marco Oberti à la direction du centre depuis le 1er Janvier 2019.

The OSC is a mixed research unit of Sciences Po and the CNRS (UMR 7049), which includes a team of 
fifteen permanent researchers, four emeritus researchers, ten associate researchers, twenty-one PhD 
students, and six research support staff members. Mirna Safi succeeded Marco Oberti to become director 
of the center on January 1st, 2019.

Axes et champs de recherche principaux 
Main research themes and fields 

L’OSC étudie les dynamiques des sociétés contemporaines dans une perspective comparée en combinant 
méthodologie quantitative et qualitative. Quatre axes structurent la recherche menée dans le centre : 
Stratification sociale et transformations des inégalités ; Villes et inégalités urbaines ; Modes de vie : rythmes 
sociaux, normes, environnement ; Politiques et dynamiques éducatives.

The OSC studies the dynamics of contemporary societies from a comparative perspective by combining 
quantitative and qualitative methodology. Four clusters structure the research conducted at the center: 
social stratification and the transformation of inequalities; cities and urban inequalities; lifestyles: social 
rhythms, norms, and the environment; and educational policies and dynamics.
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LE LABORATOIRE INTERDISCIPLINAIRE 
D’ÉVALUATION DES POLITIQUES PUBLIQUES (LIEPP) 
THE LABORATORY FOR INTERDISCIPLINARY EVALUATION OF PUBLIC POLICIES (LIEPP)

LE LIEPP EN 2019 / THE LIEPP IN 2019

  Tout au long de l’année 2019, le Laboratoire interdisciplinaire d’évaluation des politiques 
publiques (LIEPP) a animé, co-animé et participé à des séminaires de recherche, journées 
d’études, conférences et colloques autour de ses grandes thématiques de travail : la 
digitalisation de l’économie et le marché du travail, le handicap, les quotas de genre,  
les inégalités scolaires, les méthodes expérimentales et les approches comparatives.  
Le laboratoire a publié 6 Policy Briefs, 15 Working Papers et 2 rapports réalisés dans  
le cadre de partenariats. 7 professeurs et professeures invités ont été accueillis. 
Throughout 2019, the Laboratory for interdisciplinary evaluation of public policies (LIEPP) 
has been leading, co-facilitating, and participating in research seminars, study days, 
conferences, and symposia on its main work themes: the digitalization of the economy and 
the labor market, disability, gender quotas, educational inequalities, experimental methods, 
and comparative approaches. The laboratory has published 6 policy briefs, 15 working 
papers, and 2 partnership reports. 7 visiting professors were hosted.

  Deux projets se sont terminés : « L’impact redistributif des modèles socio-fiscaux 
de protection sociale, une analyse en comparaison internationale » avec l’École 
Nationale Supérieure de Sécurité Sociale et « L’évaluation du Plan de simplification 
dans l’enseignement supérieur et la recherche » financé par le Ministère chargé de 
l’enseignement supérieur et de la recherche.  
Two projects were completed: “The redistributive impact of social tax models of social 
protection – an internationally comparative analysis” with the Ecole Nationale Supérieure 
de Sécurité Sociale, and “Evaluation of the plan to simplify higher education and research” 
funded by the Ministry of Higher Education and Research. 

  Le LIEPP a été associé au lancement et à la coordination du cycle de séminaires 
« Transitions numériques » aux côtés du médialab et de la Direction scientifique de 
Sciences Po. Le LIEPP a également pris part à la 7e édition du « Printemps de l’Économie » 
consacrée au thème du travail, en organisant trois sessions : « Digitalisation de l’économie 
et polarisation du marché du travail », « De l’efficacité des politiques d’emploi ? » et « Choisir 
son temps de travail ? ». 
LIEPP was associated with the launch and coordination of the “Digital Transitions” seminar 
cycle alongside the medialab and the research board of Sciences Po. LIEPP also took 
part in the 7th edition of the “Printemps de l’Économie” [Economics Spring] devoted 
to the theme of work, by organizing three sessions: “Digitalization of the economy and 
polarization of the labor market”, “The effectiveness of employment policies?” and 
“Choosing your working time?”. 

  Parmi les publications académiques issues des travaux du LIEPP, l’ouvrage Handicap  
et Travail d’Anne Revillard a été largement relayé par les médias. 
Of the academic publications resulting from LIEPP’s work, Anne Revillard’s book Handicap 
et Travail [Disability and Work] was widely covered by the media. 

  Dans le cadre d’appel d’offres, le LIEPP a emporté un projet auprès du Défenseur des 
Droits, qui vise à évaluer les discriminations dans l’accès aux biens et services sur les 
plateformes collaboratives. Il a également été sélectionné pour évaluer des politiques 
publiques auprès du Sénat. 
As part of a call for tenders, LIEPP won a project with the Defender of Rights that aims  
to assess discrimination in accessing goods and services on collaborative platforms.  
It was also selected to evaluate public policies with the Senate. 

  Enfin, le LIEPP a engagé un travail d’évolution de son projet scientifique afin d’ouvrir les 
perspectives de nouvelles collaborations institutionnelles, notamment avec l’Université 
de Paris, et de mieux répondre aux grands défis sociétaux : risques environnementaux, 
migrations, santé publique. 
Finally, LIEPP has started developing its research scope to open opportunities for new 
institutional collaborations, in particular with the University of Paris, and to better address 
major societal challenges: environmental risks, migration, and public health.
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Présentation générale et orientation scientifique 
General presentation and research orientation 

Le LIEPP est un laboratoire d’excellence (Labex), distingué par le jury scientifique international désigné 
par l’Agence nationale de la recherche. 

Le LIEPP repose sur une approche innovante, la recherche évaluative, développant des méthodes fondées 
sur la confrontation de recherches et d’évaluations comparatives, qualitatives et quantitatives. Il vise  
à diffuser les meilleures recherches interdisciplinaires :

  dans les sciences sociales pour transformer l’analyse et l’évaluation des politiques en un domaine  
de recherche fondamentale ;

  dans les sphères de l’action publique pour contribuer au débat public et améliorer la qualité de 
l’évaluation des politiques publiques en France.

LIEPP is a laboratory of excellence (Labex), distinguished by an international scientific jury appointed  
by the French National Research Agency. 

LIEPP uses an innovative approach – evaluation research – and develops methods based on the 
confrontation of research and comparative, qualitative, and quantitative evaluations. It aims  
to disseminate the best interdisciplinary research:

  in the social sciences to transform policy analysis and evaluation into a field of basic research;
  in the spheres of public action to contribute to the public debate and improve the quality of public 

policy evaluation in France.

Axes et champs de recherche principaux 
Main research themes and fields 

Le programme du LIEPP est structuré autour de quatre axes thématiques : discriminations et inégalités 
sociales, politiques éducatives, évaluation de la démocratie et politiques socio-fiscales. Il est en train  
de développer deux nouveaux axes, autour des politiques environnementales et des politiques de santé. 
Une réflexion transversale est menée sur les méthodes d’évaluation.

The LIEPP’s program is organized around four themes: discriminations and social inequalities, educational 
policies, the evaluation of democracy, and tax-benefit policies. The LIEPP is also developing two new 
clusters on environmental policies and health policies. A crosscutting reflection is being pursued  
on evaluation methods. 
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Présentation générale et orientation scientifique 
General presentation and research orientation 

Le Max Planck Sciences Po Center (MaxPo) est le fruit de plusieurs années de collaboration entre 
Sciences Po et l’Institut Max Planck pour l’étude des sociétés (MPIfG) à Cologne. Le centre MaxPo a été 
créé en octobre 2012 puis renouvelé en 2017 par la Société Max Planck et Sciences Po afin de renforcer la 
visibilité de la production scientifique franco-allemande en sciences humaines et sociales et compléter la 
recherche anglo-saxonne sur l’instabilité sociale, économique, et politique au sein des sociétés de marché.

Le centre, co-financé par la Société Max Planck à Munich et Sciences Po, est dirigé par deux  
co-directeurs : Cornelia Woll, professeure de science politique au CEE, et Olivier Godechot, titulaire  
de la chaire AXA en sociologie économique et directeur de recherche CNRS à l’OSC.

The Max Planck Sciences Po Center (MaxPo) is the result of several years of collaboration between 
Sciences Po and the Max Planck Institute for the Study of Societies (MPIfG) in Cologne. The MaxPo Center 
was created in October 2012 by the Max Planck Society and Sciences Po to increase the visibility of 

LE MAX PLANCK SCIENCES PO CENTER ON COPING 
WITH INSTABILITY IN MARKET SOCIETIES (MAXPO) 
THE MAX PLANCK SCIENCES PO CENTER ON COPING WITH INSTABILITY IN MARKET 
SOCIETIES (MAXPO)

LE MAXPO EN 2019 / THE MAXPO IN 2019

  En 2019, Cornelia Woll devient codirectrice du MaxPo, aux côtés d’Olivier Godechot,  
et remplace Jenny Andersson promue professeure d’histoire économique à l’Université 
d’Uppsala. Celle-ci reste active au MaxPo comme membre affilié et directrice d’un groupe 
de recherche. Le MaxPo a recruté trois nouveaux doctorants en 2019 : Lukas Arndt qui 
explore le pouvoir politique des milliardaires, Jan Boguslawski, qui analyse les fondements 
idéologiques des politiques sociales en Pologne, et Mattia Lupi, qui étudie l’indépendance 
de la banque centrale italienne. Le MaxPo a organisé plusieurs séminaires de grande 
qualité scientifique, avec des chercheurs invités du monde entier. Lors de la conférence  
de janvier 2019 avec l’économiste renommé Thomas Piketty, co-organisée par le MaxPo,  
le CEE, et le CEVIPOF, le débat a engendré une vive discussion en amont de la publication 
de son nouveau livre. En mai 2019, le MaxPo a programmé avec son institution partenaire, 
l’Institut Max Planck pour l’étude des sociétés (MPIfG), un séminaire doctoral international 
intitulé « States, Sectors, Firms, Growth: New Developments in the Political Economy and 
Economic Sociology of Capitalism » avec des participants venant d’universités d’Amérique 
du Nord et d’Europe. 
In 2019, Cornelia Woll became co-director of MaxPo, alongside Olivier Godechot, and 
replaced Jenny Andersson, who was promoted to Professor of Economic History at 
Uppsala University. She remains active at MaxPo as an affiliate member and director  
of a research group. MaxPo recruited three new doctoral students in 2019: Lukas Arndt, 
who explores the political power of billionaires; Jan Boguslawski, who analyzes the 
ideological foundations of social policies in Poland; and Mattia Lupi, who studies the 
independence of the Italian central bank. The MaxPo has organized several high-quality 
seminars with guest researchers from all over the world. At the January 2019 conference 
with renowned economist Thomas Piketty, co-organized by MaxPo, CEE, and CEVIPOF, 
the debate generated a lively discussion ahead of the publication of his new book. In May 
2019, MaxPo and its partner institution – the Max Planck Institute for the Study of Societies 
(MPIfG) – scheduled an international doctoral seminar entitled “States, Sectors, Firms, 
Growth: New Developments in the Political Economy and Economic Sociology  
of Capitalism” with participants from universities in North America and Europe.
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Franco-German research in the humanities and social sciences, and to bring a complementary perspective 
to the Anglo-Saxon literature on social, economic and political instability issues in market societies.

The center is co-funded by the Max Planck Society in Munich and Sciences Po, and is headed by two 
co-directors: Cornelia Woll, a political science professor at the CEE, and Olivier Godechot, a sociology 
professor who holds the AXA chair in economic sociology and is a CNRS researcher at the OSC.

Axes et champs de recherche principaux 
Main research themes and fields 

Le Centre MaxPo analyse les conséquences économiques, sociales et culturelles du recours croissant 
aux mécanismes de marché et aux politiques néolibérales, lesquels engendrent à la fois une plus grande 
fluidité sociale et une plus forte instabilité. Les projets de recherche sont structurés autour de groupes 
de recherche thématiques : celui de Cornelia Woll, Politics in Financial Times; celui d’Olivier Godechot, 
Financialization, Transformation of Labor Markets, and Growing Inequality ainsi que celui de Jenny 
Andersson, Historicising Neoliberalism: Elite and Mass Politics, 1970 to the Present. Les groupes  
de recherche sont composés de plusieurs doctorants, financés pour une durée de trois ans.

The MaxPo Center analyzes the economic, social and cultural consequences of the increasing use of 
market mechanisms and neoliberal policies, which create both greater social fluidity and stronger 
instability. The center’s research projects are structured around thematic research groups: Cornelia Woll’s 
group on “Politics in Financial Times”, Olivier Godechot’s group on “Financialization, Transformation of 
Labor Markets, and Growing Inequality”, and Jenny Andersson’s group on “Historicizing Neoliberalism: 
Elite and Mass Politics, 1970 to the Present”. Each research group includes several PhD students who are 
funded for three years.
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LE CONSEIL SCIENTIFIQUE ET LE COMITÉ  
DE DÉONTOLOGIE DE LA RECHERCHE 
THE RESEARCH BOARD AND THE RESEARCH ETHICS COMMITTEE 

La réforme générale des statuts de la FNSP et de l’IEP de 2016 a fait de la recherche l’une des 
compétences de l’IEP. Le conseil scientifique (CS) en assure la gouvernance. Sa composition prévoit 
que siègent aux côtés de membres de droit, les membres élus, représentant les cinq départements 
disciplinaires de Sciences Po, sans distinction d’appartenance statutaire : ainsi, pour une même discipline, 
sont élus à la fois des professeurs et professeures des universités, ainsi que des chercheures et chercheurs 
CNRS, des chercheures et chercheurs FNSP et des chercheurs-enseignants et chercheures-enseignantes 
FNSP, les avis étant rendus en fonction du rang, et non plus du positionnement statutaire des membres. 

Présidé par Marc Lazar, le CS comprend 39 membres, dont 19 membres élus et élues, deux représentants 
des doctorants et doctorantes et un représentant des post-doctorants et post-doctorantes, qui siègent  
en formation plénière. 

En 2019, le CS a pris des décisions dans de nombreux domaines. Il a validé les recrutements des nouveaux 
membres de la faculté permanente, les demandes d’autorisation à présenter à l’IEP l’habilitation à diriger 
des recherches, les demandes et renouvellements d’éméritat, les demandes et renouvellements des 
primes d’incitation à l’enseignement, les congés sabbatiques, etc. Il est également un lieu de réflexion 
et de débat sur divers sujets importants comme la soufflerie interdisciplinaire, le Centre des Politiques 
de la terre, les chaires, les humanités politiques, la politique internationale de Sciences Po et le projet 
d’université européenne en sciences sociales CIVICA, le Bachelor of Arts and Sciences... 

En 2019, le conseil scientifique a adopté plusieurs motions importantes, notamment pour protester 
« contre la condamnation à trente mois de prison ferme prononcée par la justice turque à l’encontre 
de Noémie Lévy-Aksu, docteure en histoire de l’École des Hautes Études en Sciences sociales, pour 
avoir signé la pétition des universitaires pour la paix », ce qui « constitue une grave entrave à la liberté 
d’expression » et soutenir « l’Académie des sciences de Hongrie dans sa volonté de défendre sa totale 
indépendance scientifique ». Enfin, le conseil scientifique, instance qui représente toute la communauté 
académique, a condamné fermement l’arrestation et la détention prolongée de Fariba Adelkhah et de 
Roland Marchal, qui « constituent une atteinte intolérable aux droits fondamentaux de la personne »,  
a exigé leur libération et leur « a exprimé, ainsi qu’à tous les scientifiques emprisonnés en Iran, son absolue 
solidarité ».

L’environnement scientifique français et européen incite à adopter une politique proactive en matière 
de déontologie de la recherche. Sciences Po s’est doté d’une instance dédiée. Le comité de déontologie 
de la recherche (CDR), récemment créé au sein du conseil scientifique, a pour objet de s’assurer que les 
projets de recherche dont il est saisi respectent les règles de déontologie de la recherche. Ce comité 
rend des avis relatifs aux questions de déontologie identifiées et aux mesures que le porteur de projet 
propose d’adopter, en lien avec ces questions. Le CDR est systématiquement saisi lorsque le projet de 
recherche est financé par une instance requérant un avis obligatoire (Europe, ANR). Depuis sa mise en 
place en septembre 2018, le CDR a étudié 7 projets de recherche : des ERC, des Marie Curie Innovative 
Training Networks ou Marie Curie Individual Fellowship, ou encore des projets collaboratifs réunissant des 
partenariats transnationaux. Ces projets impliquent des membres de la faculté permanente et des jeunes 
chercheurs (doctorante et postdocs) de trois unités de recherche de Sciences Po : le CERI, l’OSC  
et le Département d’économie. La majorité des projets concernés sont menés en science politique.

The general reform of FNSP and IEP statutes in 2016 made research one of the IEP’s competencies. The 
Research Board (RB) is in charge of its governance. Its composition includes seats for ex officio members 
alongside elected members representing Sciences Po’s five departments, without any distinction in terms 
of statutory affiliation: thus, for a given discipline, university professors are elected in addition to CNRS 
researchers, FNSP researchers and FNSP research professors. Input is provided on the basis of the rank 
rather than the statutory position of the members.

Presided by Marc Lazar, the RB includes 39 members, including 19 elected members, two PhD student 
representatives, and one postdoc representative, who have a seat in plenary sessions. 

 I 125



In 2019 the RB made decisions in many areas. It approved the hiring of new permanent faculty members, 
requests for authorization to present the habilitation à diriger des recherches (accreditation to direct 
research) to the IEP, requests for emeritus status renewals, teaching bonus requests and renewals, 
sabbaticals, etc. It is also a preferred forum for reflection and debate on various important subjects, such 
as the interdisciplinary catalyst, the Earth politics Center, the chairs, the political humanities, Sciences Po’s 
international policies, and the CIVICA European university in the social sciences, which would grant a 
Bachelor of Arts and Sciences. 

In 2019, the Scientific Council adopted several important motions, notably to protest “the 30-month prison 
sentence handed down by the Turkish judiciary to Noémie Levy Aksu, a doctor of history from the School 
of Advanced Studies in Social Sciences, for signing the Academics’ Petition for Peace”, which “constitutes 
a serious obstacle to freedom of expression”, and to support “the Hungarian Academy of Sciences in its 
determination to defend its full scientific independence”. Finally, the Research Board – a body representing 
the entire academic community – strongly condemned the arrest and prolonged detention of Fariba Adelkhah 
and Roland Marchal, which “constitute an intolerable violation of fundamental human rights”, demanded their 
release, and “expressed absolute solidarity with all the scientists imprisoned in Iran”.

The French and European research environment encourages the adoption of a proactive policy on 
research ethics. Sciences Po has a body devoted to ethics. The research ethics committee (CDR), which 
was recently created within the Research Board, aims to ensure that the research projects it oversees 
comply with research ethics. This committee issues opinions on identified ethical issues and the measures 
that the project sponsor proposes to adopt in relation to these issues. The CDR is systematically consulted 
when the research project is financed by a body requiring a mandatory opinion (Europe, ANR). Since its 
establishment in September 2018, the CDR has studied 7 research projects: ERCs, Marie Curie Innovative 
Training Networks and the Marie Curie Individual Fellowship, and collaborative projects bringing together 
transnational partnerships. These projects involve members of the permanent faculty and young 
researchers (doctoral students and postdocs) from three Sciences Po research units: CERI, OSC, and the 
Economics Department. The majority of the projects involved are conducted in political science.
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LISTE DES SIGLES
LIST OF ACRONYMS

CDSP 
Centre de données socio-politiques
Center for Socio-Political Data

CEE 
Centre d’études européennes et de politique 
comparée
Center for European Studies and Comparative 
Politics

CERI 
Centre de recherches internationales
Center for International Studies

CEVIPOF  
Centre de recherches politiques de Sciences Po 
Sciences Po Center for Political Research

CHSP
Centre d’histoire de Sciences Po
Sciences Po Center for History

CNRS
Centre national de la recherche scientifique 
National Center for Scientific Research

CS
Conseil scientifique
Research Board

CSO
Centre de sociologie des organisations
Center for the Sociology of Organizations

DRIS
Direction des ressources et de l’information 
scientifique
Resource and Research Information Office

DS
Direction scientifique de Sciences Po
Office of the Vice Provost for Research  
(of Sciences Po)

EDD
École de droit
Law School

ERC
European Research Council

FNSP
Fondation nationale des Sciences Politiques 
National Foundation of Political Science

IEP
Institut d’études politiques
Institute of Political Studies

LIEPP
Laboratoire interdisciplinaire d’évaluation  
des politiques publiques
Laboratory for Interdisciplinary Evaluation  
of Public Policies

MAPS
Mission d’accompagnement des projets 
scientifiques
Mission of Support for Research Projects

MAXPO
Max Planck Sciences Po Center on Coping  
with Instability in Market 

MENESRI
Ministère de l’éducation nationale,  
de l’enseignement supérieur, de la recherche  
et de l’innovation
Ministry of National Education, Higher Education, 
Research, and innovation

OFCE
Observatoire français des conjonctures 
économiques
French Economic Observatory

OSC
Observatoire sociologique du changement 
Observatory for Social Change

SAB
Scientific Advisory Board

UMR
Unité mixte de recherche
Mixed Research Unit

USPC
Université Sorbonne Paris Cité
Sorbonne Paris Cité University

 I 127



LISTE DES GRAPHIQUES ET CARTES
LIST OF CHARTS AND MAPS 

37 
Universités partenaires en Afrique /  
Partner universities in Africa (Sciences Po, 2019) 

38 
Recherches conduites sur l’Afrique / 
Research conducted on Africa (Sciences Po, 2019) 

47 
Nombre et part des différentes publications  
de la communauté scientifique / Number and share  
of different publications by the academic  
community (Sciences Po, 2019)

60 
Nombre d’heures de cours dispensées par la faculté 
permanente par niveau d’étude / Number of course 
hours taught by the permanent faculty by level of 
studies (Sciences Po, 2018-2019)

63 
Répartition des nouveaux inscrits et du total  
des doctorants et doctorantes par discipline / 
Distribution of new enrollees versus all PhD 
students by discipline (Sciences Po, 2018-2019)

64
Proportion de femmes et d’hommes parmi les 
inscrits en thèse / Share of women and men among 
PhD students (Sciences Po, 2018-2019)

65
Répartition des femmes et des hommes par 
discipline chez les nouveaux inscrits en thèse / 
Distribution of women and men by discipline 
among newly enrolled PhD students (Sciences Po, 
2018-2019)

65
Répartition des femmes et des hommes par 
discipline chez les inscrits en thèse / Distribution 
of women and men by discipline among PhD 
students (Sciences Po, 2018-2019)

66
Disciplines des doctorats soutenus / Disciplines  
of defended PhDs (Sciences Po, 2018-2019)

79
Répartition de la faculté permanente par unité  
de recherche / Distribution of the permanent 
faculty by research unit (Sciences Po, 2019)

80
Répartition de la faculté permanente par 
discipline/département en 2019 / Distribution  
of the permanent faculty by department/discipline 
in 2019 (Sciences Po, 2019)

81
Nombre de la faculté permanente en 2019 
(Hors OFCE) / Permanent faculty’s PhDs in 2019 
(excluding the OFCE)

82
Doctorats et cotutelles hors de France de la faculté 
permanente de Sciences Po en 2019 (Hors OFCE) / 
PhDs and joint PhDs of Sciences Po’s permanent 
faculty in 2019 (excluding the OFCE)

82
Doctorat de la faculté permanente en cotutelle avec 
un établissement en France et un établissement 
hors de France en 2019 (Hors OFCE) / Permanent 
faculty’s jointly pursued PhDs with an institution 
in France and one outside of France in 2019 
(excluding the OFCE)

83
Femmes et hommes au sein de la faculté 
permanente / Women and men on the permanent 
faculty (Sciences Po, 2019)

84
Part des femmes et des hommes dans les 
recrutements 2019 (FNSP et MESR) / Share of 
women and men in 2019 hiring (FNSP and MESR)

85
Répartition de la faculté permanente par tutelle / 
Distribution of the permanent faculty by 
supervisory authority (Sciences Po, 2019)

91
Personnels venant en appui à la recherche dans les 
centres, par tutelle (hors DS) / Research support 
staff in the centers, by supervising authority 
(excluding the RB, Sciences Po, 2019)

91
Proportion de femmes, d’hommes, de cadres  
et de non cadres parmi les personnels en appui  
à la recherche / Share of women, men, managers, 
and non-managers on research support staff  
(Sciences Po, 2019)
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LES MEMBRES DU CONSEIL 
SCIENTIFIQUE EN DÉCEMBRE 2019
MEMBERS OF THE RESEARCH BOARD DECEMBER 2019

LISTE DES MEMBRES ÉLU·E·S
LIST OF ELECTED MEMBERS

  BERNAULT Florence, Professeure des 
universités Suppléant PIKETTY Guillaume, 
Professor FNSP / University professor 
Alternate PIKETTY Guillaume, FNSP Professor

  VON BUSEKIST Astrid, Professeure des 
universités / University professor

  COULANGEON Philippe, Directeur de 
recherche CNRS / CNRS research director

  DA CUNHA DUPUY Romane, Doctorante 
Suppléante DELMAIRE Léa, Doctorante / PhD 
student Alternate DELMAIRE Léa, PhD student

  DUBUISSON-QUELLIER Sophie, Directrice  
de recherche CNRS Suppléante ROT 
Gwenaële, Professeure des universités / CNRS 
research director Alternate ROT Gwenaële, 
University professor

  FAVAREL-GARRIGUES Gilles, Directeur 
de recherche CNRS Suppléante FAUCHER 
Florence, Professor FNSP / CNRS research 
director Alternate FAUCHER Florence, FNSP 
Professor

  FULLA Mathieu, Professeur agrégé Suppléante 
MAILANDER Elissa, Associate Professor FNSP / 
 Professor « agrégé » Alternate MAILANDER 
Elissa, FNSP Associate Professor 

  HALPERN Charlotte, Chargée de recherche 
FNSP / FNSP research fellow

  HENRY Emeric, Associate Professor FNSP 
Suppléant CŒURDACIER Nicolas, Associate 
Professor FNSP / FNSP Associate Professor 
Alternate CŒURDACIER Nicolas, FNSP 
Associate Professor

  LAZAR Marc, Professeur des universités, 
Président du Conseil scientifique  
Suppléante LOYER Emmanuelle, Professeure 
des universités / University professor, 
President of the Research Board Alternate 
LOYER Emmanuelle, University professor 

  MENNESSON Ségolène, Doctorante  
Suppléante TAILLANDIER Apolline, 
Doctorante / PhD student Alternate 
TAILLANDIER Apolline, PhD student

  NOUGUEZ Etienne, Chargé de recherche 
CNRS / CNRS researcher 

  OSWALD Florian, Assistant Professor FNSP 
Suppléant BOEHM Johannes, Assistant 
Professor FNSP / FNSP Assistant Professor 
Alternate BOEHM Johannes, FNSP Assistant 
Professor 

  SAADA Julie, Professeure des universités / 
University professor

  VISKANIC Max, Doctorant Suppléant 
MASSIMO Francesco Sabato, Doctorant / 
PhD student Alternate MASSIMO Francesco 
Sabato, PhD student

  WAKED Dina, Associate Professor FNSP 
Suppléant MELLERAY Fabrice, Professeur 
des universités / FNSP Associate Professor 
Alternate MELLERAY Fabrice, University 
professor
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LISTE DES MEMBRES DE DROIT
LIST OF FULL MEMBERS

LES MEMBRES DU COMITÉ DE DÉONTOLOGIE  
DE LA RECHERCHE AU 31 DÉCEMBRE 2019
MEMBERS OF THE RESEARCH ETHICS COMMITTEE AS OF 31 DECEMBER 2019

  BISMUTH Régis, Professeur des universités / 
University professor

  BORRAZ Olivier, Directeur de recherche  
CNRS / CNRS research director

  CARDON Dominique, Associate Professor 
FNSP / FNSP Associate Professor

  DIECKHOFF Alain, Directeur de recherche 
CNRS / CNRS research director

  DOMINGUEZ Marta, Associate Professor  
FNSP / FNSP Associate Professor

  DULLIN Sabine, Professeure des universités / 
University professor

  DURAND Bénédicte, Directrice des études 
et de la scolarité / Director of studies and 
education

  FOUCAULT Martial, Professeur des universités / 
 University professor

  FRANCOIS Pierre, Directeur de recherche 
CNRS / CNRS research director

  HAEGEL Florence, Professor FNSP / FNSP 
Professor

  MAYER Thierry, Professeur des universités / 
University professor

  MION Frédéric, Directeur de Sciences Po / 
Director of Sciences Po

  PALIER Bruno, Directeur de recherche CNRS / 
CNRS research director

  PIMONT Sébastien, Professeur des universités / 
 University professor

  PLANTIN Guillaume, Professeur des 
universités, Directeur scientifique / University 
professor, Research Director

  RAGOT Xavier, Directeur de recherche CNRS / 
CNRS research director

  RAMEL Frédéric, Professeur des universités / 
University professor

  ROSENTAL Paul-André, Professeur des 
universités / University professor

  SAFI Mirna, Associate Professor FNSP /  
FNSP, Associate Professor

  SARACENO Francesco, Directeur de 
département / Head of department

  SAUGER Nicolas, Associate Professor FNSP / 
FNSP Associate Professor

  Nicolas Delalande, Associate Professor au CHSP / Associate Professor, CHSP

  Thierry Mayer, Professeur des universités au Département d’économie / University Professor, 
Department of Economics

  Martial Foucault, Professeur des universités au CEVIPOF / University Professor, CEVIPOF

  Jeanne Hagenbach, Assistant Professor au Département d’économie / Assistant Professor, 
Department of Economics

  Guillaume Plantin, Directeur scientifique / Research Director at Sciences Po

  Anne Revillard, Associate Professor à l’OSC / Associate Professor, OSC
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